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ÇA ET LA

Parmi les bills présentés récem­
ment à la Chambre des Communes 
d’Ottawa et dont nous avons reçu 
copie, se trouve le bill ratifiant le 
traité de commerce entre la France 
et le Canada. Sir John Thompson 
s’est enfin décidé à remplir ce de­
voir de bienséance internationale et, 
comme il commande une majorité 
sullisante dans les deux chambres, 
il ne tient qu’à lui d’assurer l’adop­
tion de ce bill. Il est donc probable 
que le traité sera ratifié avant la fin 
de la session.

L’assassinat de M. Sadi Carnot, 
président de la République Fran 
çaise, par un anarchiste italien, est 
uu grand malheur pour la France. 
M. Carnot, sans être un génie, a fait 
preuve, pendant qu’il occupait la 
première magistrature dans sa pa­
trie, de qualités beaucoup plus pré­
cieuses quelegénie : le respect de la 
loi, l'impartialité, Ta dignité et l’a­
mour de la paix. Son pays lui 
doit les plus tranquilles années qu’il 
ait passées sous la troisième répu­
blique et la population canadienne 
sympathise cordialement à la dou­
leur qui vient de frapper sa mère- 
patrie.

be procès et la condamnation de 
M. Era8tus Wiman doit être une 
leçon pour tous ceux qui ont àadrnL 
■'istrer les affaires des autres. M'. 
Wiman, n’a jamais sans doute, eu 
1 intention de voler les fonds qu’il 
prenait à la caisse de son patron ; 
mais les trois quarts des caissiers et 

. commis qui ont été envoyés au péni­
tencier pour abus de confiance 
étaient absolument dans le même 
cas. Us 0nt prjs d’abord des sommes 
(iu i s étaient sûrs de pouvoir remet- 
'fc : puis d’autres, puis d’autres 

—éttetrre ; un-beau jour, ils s’aper­
çoivent qu’ils sont allés bien au delà 
de leurs moyens ; ils perdent la tête, 
spéculent, font des faux, s’enfuient 

' "nt se faire arrêter de l’autre 
(-l|té de la frontière.

bu question delà constitutional^ 
dgja taxe commerciale ayant été

décidée dans l’affirmative " par la 
Cour d’Appel, le gouvernement de 
Québec nous prie de prévenir le 
commerce qu’il u’a plus aucune rai­
son pour retarder la perception des 
arrérages de la taxe et qu’il a, en 
conséquence, donné instruction aux 
percepteurs du revenu de faire ren­
trer ces arrérages, par tous les 
moyens que la loi met à leur dispo­
sition. Déjà plusieurs poursuites 
ont été prises à Montréal.

i LES CAISSES RURALES

Entre la banque populaire et la 
caisse rurale, il y a cette différence 
que la banque populaire, système 
Schulze, se fonde au moyen d’ac­
tions, possède un capital et escomp­
te en dehors de ses actionnaires. Sans 
vouloir prétendre que cette forme 
du crédit populaire ne puisse pas 
être administrée de manière à faire 
beaucoup de bien au petit indus­
triel, au petit commerçant et même 
à l’ouvrier, nous n’en voulons pas 
pour la campagne où la complexité 
de son fonctionnement la rendrait 
impopulaire et stérile en résultats.

Au congrès du Crédit populaire 
de Lyon, tenu du 4 au 7 mai 1892, 
les deux formes de crédit furent 
étudiées avec soin. Voici comment 
l'Economiste Français rend compte 
des travaux de ce congrès :

“L’activité du congrès s’est prin­
cipalement portée sur la forme des 
banques populaires, sur le type le 
mieux approprié aux besoins de la 
France ; ou le type urbain allemand, 
le type Schulze Delitsch, ou le type 
Raiffeisen, dans lequel domine la 
mutualité, type qui s'est spécialement 
propagé dans les campagnes. A la 
suite d’une très intéressante confé­
rence de M. Raiffeisen fils, sur les 
banques fondées par son père, et 
d’un rapport de M. Contini, avocat 
à Milan, le congrès se prononça en 
faveur du type Raiffeisen et, pour 
accentuer ses préférence-», déclara 
que ce type pourrait être adapté aux 
banques populaires urbaines.”

Nous reviendrons sur ce type 
des banques populaires urbaines 
qui pourrait probablement saqs

doute être mis en fonctionnement 
ici, avec les modifications que né­
cessitent les conditions économiques 
spéciales de notre pays. Nous crai­
gnons cependant qu’un souvenir en­
core assez récent ne lui nuise dans 
l’esprit de notre population ouvriè­
re, le souvenir des sociétés de cons­
truction qui, par le principe et par­
le fonctionnement général, se rap­
prochaient beaucoup de la banque 
Schulze.

La caisse rurale type Raiffeisen, 
dont nous avons décrit le fonction­
nement dans notre premier article 
sur le sujet, se rapproche plutôt du 
syndicat agricole avec qui elle a cela 
de commun qu’elle aide ses membres 
à se procurer à meilleur compte les 
instruments, le bétail, les engrais ' 
etc., dont ils ont besoin.

C’est, pour ainsi dire, la décen­
tralisation du syndicat agricole, 
avec le crédit en plus. Elle ira donc 
parfaitement àî-Jbugisson avec le

-eerole- agricole Âont- elle sera le-----
fructueux développement.

On a dit, dans la Presse et dans 
un autre journal, que la caisse ru­
rale avait pu réussir en Europe, 
dans des pays-où les conditions de 
la population étaient toutes diffé­
rentes des nôtres et qu’elle ne s’a­
daptait pas du tout aux conditions 
de notre population rurale. En 
effet, il existe des différences sensi­
bles entre le paysan français, alle­
mand ou italien,- presque toujours 
fermier et ne possédant de capital 
que son matériel d’exploitation et 
son bétail de ferme, et notre cultiva­
teur qui est presque toujours pro 
priétaire de la terre qu’il cultive.
Mais si la caisse rurale fonctionne 
avec avantage parmi une population 
de fermiers pauvres, elle aurait 
encore plus de chance de succès 
parmi une population de cultiva­
teurs, non pas riches, màis possé­
dant un foqds responsable et n’ayant 
besoin que d’argent comptant pour 
augmenter leur production.

Dans ces pays d’Europe, nous ob­
jecte-t-on, le paysan n’a pas, comme 
ici, des succursalei de banques à sa 
portée et, en eût-il, son crédit n’est 
pas suffisant pour qu’il puisse y
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emprunter ; il est par conséquent à 
la merci des usuriers qui l’exploi­
tent et le ruinent; c’est ce qui y a 
rendu populaire la caisse rurale et 
eu a assuré le succès.

Il est vrai que nos banques cana­
diennes ont établi de nombreuses 
succursales dans nos centres ruraux, 
et que ces succursales escomptent 
assez fréquemmenées billets des 
cultivateurs. Mais le plussouvent, 
ces billets ne leur viennent que par 
le canal du préteur d’argent, qui a 
uu crédit ouvert à la succursale et 
qui profite seul de l’avantage du 
crédit mis il la portée de la popula­
tion rurale. L’usurier, nous le di­
sons en toute connaissance de cause, 
habite aussi nos campagnes ; tantôt 
il est cultivateur lui-même, tantôt 
c’est un homme de profession ou un 
commerçant. Mais, sous quelque 
déguisement qu’il se cache, il n’en 
est pas moins rapace, et les petites 
commissions qu’il ajoute aux inté­
rêts, la prime pour le renouvelle­
ment, les frais de protêt et autres, 
n’en ruinent pas moins le malheu­
reux cultivateur qui s’est laissé 
prendre entre ses griffes.

En outre, il n’y a pas de succur­
sale de banque dans chaque paroisse, 
ni même dans chaque comté, et les 
gérants de ces succursales, ne sont 
autorisés à escompter que du papier 
portant au moins deux signatures, 
dont une doit leur être personnelle-

paiements. Ou bien encore pour 
paye! l’intérêt sur le billet qu’il a 
donné au préteur d’argent, ou sur 
l’hypothèque qui grève sa terre. 
Le marchand n’a quelque chose 
qu’après tous les autres. Avec une 
caisse rurale en fontiounement dans 
la paroisse, le cultivateur paiera sa 
faucheuse argent comptant et, par 
conséquent, bien meilleur marché ; 
il n’aura que de faibles intérêts à 
payer et pourra ain9i beaucoup plus 
facilement régler régulièrement ses 
comptes avec le marchand.

C’est pourquoi nous demandons 
la coopération active du commerce 
de la campagne à la réalisation du 
projet d’établissement partout des 
caisses rurales.

CHAMBRES DE COMMERCE 
DANS LES DISTRICTS 

RURAUX

Un mouvement considérable s’est 
produit, il y a trois ou quatre ans, 
dans la province d’Ontario, vers la 
création d’associations de eommer 
çants. Ce mouvement a eu pour 
résultat, dans toutes les villes qui 
n’étaient pas déjà pourvues d’june 
chambre de commerce, de former 
des “ Associations d’hommes d’af­
faires ” Business Men Associations, 
dont l’influence n’a pas été sans se 
faire sentir dans une foule de direc-

donc impossible à ces institutions, 
si pleines de bonne volonté qu’en 
soient les gérants, de remplir, 
même approximativement, le rôle 
que nous voulons donner à 
rurale.

Elles pourront bien, par exem­
ple,se rendre utiles à la caisse rurale, 
de même qu’elles pourront en tirer 
parti pour répandre leur circulation, 
pour augmenter leurs affaires, es

tions. .
meut connue ccrmtnesolvable -U est--- Dans—notre—province,—quelques- p

centres ruraux ont vu se former des 
chambres de commerce ; mais dans 
le plus grand nombre il n’existe ni 
chambre ni association qui puisse 

la caisse ; représenter la classe commerçante 
j de la ville ou du district devant les 
autorités politiques ou municipales.

Autant que nous sachions, il n’y 
a dans la province que Montréal, 
Québec, Sorel, Trois Rivières, Val- 
leyfield, St Hyacinthe, Lévis et Ar­

il est encore temps, peut-être pas 
sans doute de faire rappeler la taxe 
sur le commerce, mais de prévenir 
le retour de semblables mesures 
d’exception, et de donner aux corps 
constitués en autorité.l’opinion au 
torisée du commerce de la province. 
La procédure à suivre est très faci­
le, les conditions ne sont pas oné­
reuses et il faudrait bien peu de 
travail de la part d’un ou deux 
commerçants intelligents pour orga­
niser une chambre de commerce 
dans chaque district, ou même dans 
chaque comté.

Four aider à ceux qui voudraient 
se charger de ce travail éminem­
ment utile, nous publions dans ce 
numéro, l'acte fédéral concer­
nant la constitution des chambres 
de commerce, avec les amendements 
faits à la présente session du parle­
ment ; nous nous mettons à la dis 
position des promoteurs pour leur 
fournir les formules et les rensei­
gnements dont ils auraient besoin et 
nous mettons, en outre, notre journal 
à leur service pour la publication 
des procès-verbaux de leurs réu­
nions.

Nous enverrons gratuitement à 
tous les commerçants dont l’adresse 
nous sera fournie, un exemplaire du 
présent numéro du Prix Courant

Voici le moment où le commerce 
prend des vacances ; quelle meil­
leure manière d’employer ses loisirs 

intles vacances que_de travail 
1er à l’organisation d’une chambre 
de commerce T

TAXE IMPÉRIALE SUR LES 
SUCCESSIONS

comptes et dépôts; car loin de croire j thabaskaville, qui aient des chambres 
à une concurrence possible entre ! de commerce. Pourquoi n’en exis 
elles et la caisse rurale, nous ne j te-t-il pas à Joliette, à Sherbrooke, 

’ " à Hull, à Terrebonne, à St Jérôme,
à Berthier, à Ste Marie de Beauce, 
à Fraserville, àRimouski, à Chicou­
timi, à Coaticooke, à Beauharnois,

voyons que la probabilité d’unecolla- 
boration avautageuse de part et 
d’autre.

Nous voulons signaler, ici, en
passant, à nos lecteurs, marchands
de la campagne, un point qui les 
intéresse particulièrement. Legrand 
désavautage du commerce de

et dans une foule d’autres centres 
où l’on pourrait facilement grouper 
un nombre plus que suffisant de 

la commerçants t
cam pagne c est la difficulté de faire —Nous demandons à nos lecteurs 
la rentrée des fonds. Le cultivateur 
n’a d’argent comptant que lorsqu’il 
vend ses produits, et le premier 
emploi de cet argent, c’est pour 
payer le versement échu sur sa fau­
cheuse, sa moissonneuse, qu’il a 
achetée à long terme, à très haut 
prix, et qu’il craint de se voir enle­
ver s’il n’est pas exact dans ses

de tons les districts que desservent 
les centres que nous venons dénom­
mer, si l’opposition faite par le com­
merce à la taxe provinciale n\ût 
pas été infiniment plus forte et pro­
bablement beaucoup plus fructueu­
se, étant appuyée par des résolu­
tions des chambres de commerce de 
tout le pays î

Les débats de la chambre impé­
riale des Communes, tels que rap­
portés par les journaux d’après les 
dépêches de la Presse Associée, ont 
pu créer chez les lecteurs canadiens 
une impressicn erronnéeau sujet de 
la taxe proposée par le gouverne 
ment anglais sur les successions 
dans les colonies.

Il ne s’agit pas de taxer toutes les 
successions qui s’ouvrent dans les 
colonies pour le bénéfice du trésor 
impérial. La mesure propdSée est ex 
actement ceci : La taxe sur les succès 
sions exigible lors de l’envoi en pos­
session des héritiers, en Angleterre.
-portera, non plus—seulement sur les__
biens meubles et immeubles de la 
succession situés dans le Royaume 
Uni, mais aussi sur tous biens, 
capitaux, propriétés, droits, etc., 
situés à l’étranger ou dans les colo­
nies. Voici un exemple. Supposons 
que Lord Mount Stephen meure en 
Angleterre, où il est domicilié. ts‘>3 -v 
héritiers auront à payer au fisc au-
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glais les droits de succession non 
seulement sur les biens situés en 
Angleterre, mais sur les propriétés 
de Montréal, les actions du chemin 
de fer du Pacifique et autres valeurs 
canadiennes, de même que sur les 
actions du Minneapolis, St-Paul et 
Manitoba* et des autres chemins de 
fer américains qui fefoiit partie de 
la succession.

Seulement,à la demande des repré­
sentants des colonies, le gouverne 
ment anglais a fait une exception 
eu faveur des colonies anglaises. 
Lorsqu’une partie de la succession 
sera située daus une colonie où il 
existe déjà une taxe sur les succes­
sions, le montant payé au gouverne­
ment colonial pour cette taxe sera 
déduit du montant de la taxe exigi­
ble par le fisc impérial. Ainsi la 
succession de Lord Mount Stephen 
aurait le droit de se faire déduire 
de la taxe à payer eu Angleterre, le 
montant qu’elle aurait payé au tré­
sorier de Québec pour la taxe pro­
vinciale.

Lorsque l’on songe qu’une bonne 
partie des capitaux anglais est pla­
cée à l’étranger ; que plus de la 
moitié du capital des chemins de fer 
américains appartient à des Anglais, 
que ces capitaux ont construit des 
voies ferrées, des qpais et des ports 
dans tous les états' de l'Amérique 
du Sud, au Mexique, en Portugal, 
en Italie, en Turquie, en Afrique, 
en Chine et au Japon, on s’aperçoit 
que te ministre des finan ces de Lord f 
ltoseberry, a frappé là une source 
éuorrne de revenus pour l’échiquier 
impérial.

Il est probable, cependant, que 
l'ingéniosité des^hommes de loi au- 
glais trouvera moyen d'éviter cette 
taxe en ayant recours aux fidéi- 
commis, aux trust deeds et autres 
actes de transmission plus ou moins 
simulée qui obvieront à la nécessité 
de faire enregistrer la transmission 
réelle à chaque décès.

ACTE CONCERNANT LA CONS­
TITUTION DES CHAMBRES 

DE COMMERCE

aussi tout district électoral tel que 
constitué pour les élections à l’As­
semblée législative des Territoires 
du Nord-Ouest, dans et pour lequel 
une Chambre de Commerce est éta­
blie.

(5) L’expression “chambre de 
commerce” comprend un conseil du 
commerce.

2. tfn nombre quelconque de per­
sonnes, de pas moins de trente, 
composé de marchands, commer­
çants, Courtiers, industriels, arti­
sans, fabricants, gérants de banques 
ou agents de compagnies d’assu­
rance, et domiciliées dans quelque 
district ayant une population d’au 
moins deux mille cinq cents âmes, 
pourront s’associer ensemble comme 
chambre de commerce, et nommer 
un secrétaire.

3. Les personnes qui s’associeront
ainsi ensemble comme chambre de 
commerce feront une déclaration, 
sous leurs signatures et leurs sceaux, 
spécifiant le nom que prend l’asso­
ciation et sous lequel elle sera con­
nue, le nom du district, ainsi que 
ci-dessus défini, où elle est établie 
et poursuit ses opérations, ainsi que 
le nom de la personne élue par elles 
comme secrétaire de cette chambre 
de commerce. „

4. Cette déclaration sera attestée 
devant un notaire public, un com­
missaire chargé de recevoir les alïi 
davits, ou un juge de paix, par le 
secrétaire de. la chambre de com-

3ré- T

Sa Majesté, par et avec l’avis et 
le consentement du Sénat et de la 
Chambre du Canada, décrète ce qui 
suit: '

I- Dans le présent acte, à moins
une inter-que le contexte n’ëxige

prétation différente.
'") L’expression “district” si­

gnifie toute cité, ville, village, com­
ou district judicaire dans et pour 

lesquels une Chambre de Commerce 
(;st établie en vertu du présent 
Acte ; et par rapport aux Territoires 
du Nord-Ouest, signifie et compreud

taire d’Etat, qui la fera consigner 
dans un régistre tenu à cet effet ; et 
une copie de cette déclaration, dû­
ment certifiée par le Secrétaires de 
l’Etat, fera loi de l’existence de 
cette association.

5. Les personnes désignées dans 
cette déclaration comme organisa­
teurs de la corporation, et toutes 
autres personnes qui se joindront à 
elles par la suite, sont par le pré­
sent autorisées à réaliser les objets 
en vue desquels l’association aura 
été créée, et à exercer les pouvoirs 
et privilèges conférés par le présent 
acte ; et elles et leurs associés, suc­
cesseurs et ayant cause, seront, sous 
les nom et raison mentionnés dans 
la déclaration, un corps politique et 
constitué, et auront pouvoir d’ache­
ter, vendre et transporter toutes 
propriétés foncières nécessaires aux
objets de l’association.

2. Lorsque la corporation pré­
sentera à cet effet une demande re­
vêtue de son sceau corporatif et si­
gnée de son président et de son 
secrétaire, le nom de la corporation^ 
pourra être changé«i le Gouverneur 
en conseil est convaincu que ce 
changement n’est pas “ recherché ”

dans un but illégitime et n’est pas 
autrement susceptible d’objection.”

3. Tout changement de nom de 
cette nature deviendra définitif par 
l’insertion que le Secrétaire d’Etat 
fera d’un avis du changement à la 
Gazette du Ounada

4. Il ne sera apporté aucune 
innovation aux droits ni aux obli­
gations de la corporation par le 
changement de son nom, opéré en 
conformité des dispositions du pré­
sent article ; et toute action com­
mencée par ou contre elle avant ce 
changement, pourra se continuer 
par ou contre elle sous son nom pri­
mitif.

6. Le lieu ordinaire des assem­
blées de la corporation sera réputé 
son domicile légal, où pourra se fai­
re la signification de tout avis ou 
pièce de procédure judiciaire.

7. Les officiers de chaque chambre 
de commerce seront un président, 
un vice-président et un secrétaire, 
lesquels, avec au moins huit autres 
membres, formeront un conseil qui 
sera appelé. ‘*Le Conseil de la 
Chambre de Commerce de (ajoutant 
le nom du district, tel que ci-dessus 
défini), qui sera revêtu des pouvoirs 
et remplira les devoirs ci-dessous 
mentionnés ; et lorsque les disposi­
tions qui précèdent auront été sui­
vies, une majorité des personnes 
nommées^comme organisateurs de 
la corporation dans la déclaration 
pourront tenir une assemblée pour
’élection d’un -président ,-<Puu vice- - 

président et des membres du con­
seil, et pourront aussi, sans donner 
d’avis, faire et établir les statuts, 
règles et règlements ci-après men­
tionnés.

8. Les membres de la corporation 
tiendront des assemblées générales 
trimestrielles chaque année, à quel­
que endroit dans son district dont 
un avis, qui en indiquera les temps 
et lieu, sera donné par le secrétaire 
du conseil alors en exercice au 
moins trois jours avant l’assemblée, 
par annonce dans un journal ou au­
trement, selon que le conseil le ju­
gera à propos ; et à la première as­
semblée trimestrielle qui aura lieu 
chaque année, les membres présents 
de la corporation, ou la majorité 
d’entre eux, éliront de la manière 
prescrite par les statuts de la cor­
poration, et parmi ses membres, un
président, un vice-président et un
secrétaire, et au moins huit autres 
membres du conseil, lesquels com­
poseront, avec le président, vice- 
président et secrétaire, le conseil de 
la corporation, et resteront en char­
ge jusqu’à ce que d’autres soient 
élus à leur place, à la première as 
semblée trimestrielle de l’année sui-
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vaute, comme susdit, ou jusqu’à ce 
qu’ils soient démis de leur charge ou 
qu’ils la rendent vacante en. vertu 
des dispositions des statuts de la 
corporation. .

2. Si l’élection n’a pas lieu à cette 
première assemblée trimestrielle, 
comme susdit, la corporation ne 
sera pas pour cela dissoute, mais 
cette élection pourra se faire à toute 
assemblée générale de la corpora1 
tion convoquée de la manière ci- 
dessous prescrite, et les membres 
du conseil alors en charge resteront 
jusqu’à ce que l’élection soit faite.

9. Avant d’entrer en fonctions, 
les président et vice-président prê­
teront et souscriront, devant le mai: 
re de la cité ou ville constituant le 
district, ou devant un juge de paix, 
un serment dans les termes sui 
vants, savoir :

“ Je jure de remplir fidèlement 
mes devoirs comme de la
chambre de commerce de 
et, dans toutes matières se ratta 
chant à l’accomplissement de ces 
devoirs, de faire' toutes choses, et 
ces choses seulement, qu’en cons­
cience je croirai propres à atteindre 
le but pour lequel la dite chambre 
de commerce a été constituée, sui­
vant son vrai sens et intention. 
Ainsi, Dieu me soit en aide.

10. Advenant le décès, la résigna­
tion ou son absence des assemblées 
du conseil de quelque membre du 
conseil pendant six mois consécutifs, 
le conseil pourra élire, à toute 
assemblée,~üh”membre delà corpo­
ration pour être membre du conseil 
à la place de celui qui sera ainsi 
décédé, aura résigné ou sera absent ; 
et ce nouveau membre sera ainsi 
élu à la majorité des membres du 
conseil présents à aucune de ces 
assemblées, s’il y a quorum ; et le 
membre ainsi élu restera eu charge 
jusqu’à la prochaine élection an 
nuelle.

11. A toute assemblée annuelle ou 
autre assemblée générale de la cor­
poration, soit pour l’élection des 
membres du conseil ou pour quel- 
qu’autre objet, la majorité des mem­
bres présents pourra faire et exécu­
ter toute chose que le présent acte 
prescrit ou que les statuts de la 
corporation prescriront de faire à 
cette assemblée générale.

12. Tout membre de la corpora­
tion qui voudra s’en retirer ou ces­
ser d’en faire partie pourra le taire" 
en tout temps, en donnant par écrit, 
au secrétaire dix jours d’avis deson 
intention et en acquittant toute 
dette légitime qui lors de l’avis, 
existera contre lui dans les livres 
de la corporation.

13. La majorité des membres de

la corporation présents à une assem­
blée générale pourra faire et établir 
des statuts, règles et règlements, et 
les révoquer, changer et amender 
de temps à autre, pour la direction 
de la corporation, réglant l’admis­
sion et les souscriptions des mem­
bres, et pour l’imposition d’amen­
des, l’expulsion ou la résignation 
des membres, la conduite de son 
conseil, ses officiels et ses affaires, 
et pour la gouverne du conseil d’ar­
bitrage ci-dessous mentionné, et 
pour fixer la date et le lieu des réu 
nions régulières du conseil, et tous 
autres règlements conformes au pré­
sent acte ou aux lois du Canada.

2. Ces règlements lieront tous les 
membres de la corporation, ses offi­
ciers et employés, et toutes autres 
personnes quelconques qui seront 
légalement sous son contrôle.

3. Aucun règlement ne sera fait 
par la corporation, excepté de la 
manière susdite, à moins qu’un 
membre n’en ait donné avis, par 
motion secondée par un autre mem­
bre, à une assemblée précédente, et 
que cet avis, n’ait été dûment ins­
crit dans les régistres de la corpora­
tion comme procès-verbal de la cor­
poration.

14. Toute personne domiciliée 
dans le district, étant alors ou ayant 
été marchand, courtier, commerçant, 
industriel, artisan, fabricant, gérant 
de banque ou agent d’assurance, 
sera éligible à la charge de membre 
de la corporation, et à toute assem­
blée générale 4e la corporation, 
tout membre de la corporation 
pourra proposer aucune des person 
nés susdites comme candidat à la 
charge de membre de la corporation, 
et si la proposition est adoptée 
par une majorité des deux tiers des 
membres de Incorporation alors pré­
sents, elle deviendra dès lors 
membre de la corporation et aura 
tous les droits et sera assujettie 
à toutes les obligations des autres 
membres ; néanmoins, toute per­
sonne n’étant pas marchand ou 
commerçant, courtier, industriel, 
artisan, fabricant, gérant de banque 
ou agent d’assurance, pourra être 
élue membre de la corporation eh 
la manière susdite, si elle est recom­
mandée par le conseil de la chambre 
de commerce à une assemblée géné­
rale.

15. Le conseil ou la majorité de
ses membres pourra én tout temps 
convoquer, par avis inséré un jour 
auparavant dans un ou plusieurs 
journaux publiés dans le district ou 
par circulaire signée par le secré­
taire de la corporation, adressée à 
chacun des membres et envoyée par 
la malle un jour auparavant, une

assemblée générale de la corporation 
pour aucune des fins du présent 
acte.

16. Le conseil pourra de temps à 
autre tenir des assemblées, et les 
ajourner quand il sera nécessaire, et 
traiter à ces assemblées des affaires 
qui lui sont assignées par le présent 
acte ou par tout statut de la corpo­
ration ; et ces assemblées du conseil 
seront convoquées par le secrétaire, 
à la demande du président ou sur 
réquisition de deux membres du 
conseil.

2. Le conseil aura, outre les pou­
voirs qui lui sont expressément con­
férés par le présent acte, les pou­
voir qui lui seront accordés par tout 
statut de la corporation, si ce n'est 
le pouvoir de faire ou changer quel­
que règlement ou d’admettre quel­
que membre, ce qui se fera sen li­
ment de la manière prescrite par le 
présent acte.

3. Cinq membres ou plus du con­
seil, légalement assemblés, forme­
ront un quorum, dont la majorité 
pourra faire tout ce qui sera de la 
compétence du conseil.

4. A toutes assemblées du eon- 
seil, et à toutes assemblées générales 
de la corporation, le président, ou 
eu son absence le vice-président, ou 
en l’absence des deux, tout membre 
du conseil alors présent qui sera 
choisi pour cette occasion, présidera 
et, dans le cas d’égalité de voix dans 
toute division, aura voix prépondé 
rante.
—Ut Ln conseil préparera les-sta- 
tuts, règles et règlements qu’il croi­
ra les plus propres à favoriser les 
intérêts de la corporation et les ob­
jets du présent acte, et les soumet 
tra pour être adoptés à une assem­
blée générale de là corporation, eon 
voquée à cet effet en la manière ci- 
dessus prescrite.

18. Toutes contributions des 
membres dues à la corporation eu 
vertu d’aucun règlement, toutes 
amendes encourues en vertu d'au­
cun règlement par quelque per 
sonne qui y est soumise, et toutes 
autres sommes de deniers dues à la 
corporation, seront payées à son 
secrétaire et recouvrables, à défaut 
de paiement, par action portée au 
nom de la corporation ; et il su dira 
d’alléguer dans cette action, que 
cette personne est endettée à la cor­
poration de telle somme d’argent, 

"montant des arrérages-de contrilm- 
tion, amendes ou autrement, un
suite de quoi la corporation a un 
droit d action en vertu du présent 
acte.

19. Lors de l’instruction de cette 
action, il suffira à la corporation 
d’établir que le défendeur, à ’ e-
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poque où la demande aura été faite, 
était ou avait été membre de la cor 
poration, et que le montant réclamé 
pour contribution, amende ou autre­
ment, restait à payer d’après les 
livres de la corporation.

20. Les assemblées du conseil 
seront publiques pour tous les mem­
bres de la corporation, qui pourront 
y assister, mais sans prendre part à 
ce qui s’y fera, et le procès-verbal 
des délibérations, à toutes les 
assemblées du conseil ou de la cor­
poration, sera inscrit dans des régis- 
tres qui seront tenus à cet effet,-par 
le secrétaire de la corporation ; et 
l’inscription sera signée par le pré­
sident ou le vice-président, ou la 
personne qui aura présidé l’assem­
blées et ces régistres seront ouverts 
gratis en tout temps' raisonnable, à 
tout membre de la corporation.

21. A l’époque fixée par le pré­
sent pour l’élection du conseil, et en 
la même manière, les membres de la 
corporation pourrontélire parmi eux 
douze personnes qui formeront un 
conseil qui sera appelé “ le Conseil 
d’Arbitrage,’? et trois de ces per­
sonnes pourront examiner et régler 
tous cas de commerce ou affaire con­
tentieuse qui leur sera volontaire­
ment soumis par les parties intéres­
sées ; et dans tous les cas où les 
parties conviendront et s’obligeront 
par dédit ou autrement de sou­
mettre l’affaire en contestation entre 
elles à la décision du conseil d’ar- 
bRrage, elles seront censées l’avoir 
•ouinise à trois membres du conseil,, 
qui pourront, soit par ordre spécial 
du conseil, soit en vertu de quelque 
règle générale adoptée par lui, ou 
de quelque statut de la corporation 
relatif aux cas qui seront ainsi sou­
mis, être nommés pour entendre, 
arbitrer et régler la matière en con­
testation ; et leur décision liera le 
conseil d’arbitrage et les parties qui 
soumettront l’affaire ; et cette sou­
mission sera faite suivant la for­
mule A de l’annexe du présent acte, 
ou en d’autres termes au même effet.

22. Les différents membres du 
conseil d’arbitrage prêteront et 
souscriront, avant d’agir comme 
tels, devant le président ou le vice- 
président de la corporation, serment 
suivant la formule B de l’annexe du 
présent acte, de remplir fidèlement, 
impartialement et diligemment 
leurs devoirs comme mamhres—da-
conseil d’arbitrage ; et ce serment 
sera gardé parmi les documents de 
lu corporation.

23. Tout membre du conseil de la 
chambre de commerce pourra être, 
eu même temps, membre dû conseil 
u’arbitrage.

24. Les trois membres nommés

pour entendre tout cas soumis à 
l’arbitrage, comme susdit, ou deux 
d’entre eux, auront plein pou­
voir d’examiner sous serment 
(l’un des trois membres étant par 
le présent autorisé à faire prêter ce 
serment) toute partie ou témoin qui, 
comparaissant devant eux, sera 
ainsi examiné, et rendront leur sen­
tence par écrit dans l’affaire ; et 
leur décision ainsi rendue, ou celle 
de deux d’entre eux, sera obligatoire 
pour les parties, suivant les stipu­
lations de la soumission et les dispo­
sitions du-présent-acte:----------------- -

25. Le conseil de la corporation 
pourra nommer cinq personnes pour 
former un conseil d’examinateurs 
afin d’examiner les candidats à la 
charge d’inspecteur de fleur et de 
farine ou de tout autre article sujet 
à l’inspection ; et pourra accomplir 
tous autres actes, matières et choses 
du ressort de l’inspection de la fleur 
et de la farine ou de tout autre ar­
ticle, et exercera les mêmes pouvoirs 
et sera assujetti aux mêmes devoirs 
que ceux conférés et imposés aux 
conseils des chambres de commerce 
par VActe d'inspection générale ; et 
ces examinateurs et inspecteurs se­
ront aussi soumis à toutes les dispo 
sitions du dit acte au sujet de leur 
charge.

26. Toute chambre de commerce 
régulièrement enrégistrée, comme 
susdit, en vertu des dispositions du 
présent acte, pourra s’affilier à la 
Chambre de^Commeroe Fédérale em 
se conformant aux termes et condi­
tions de cette organisation, et pourra 
se faire représenter à ses assemblées 
générales, ordinaires ou spéciales, 
qui auront lieu de temps à autre ; 
mais les délégués ou représentants à 
la Chambre de Commerce Fédérale 
seront élus à une assemblée générale 
régulièrement convoquée de lacham- 
bre de commerce qui voudra ainsi 
s’affilier.

--- - —-----------

MINÉRAUX DU CANADA

La richesse minérale dn Canada, 
dit un confrère |des Etats-Unis, est 
encore une réserve comparativement 
inexploitée parmi ses nombreuses 
ressources. Comme abondance, com­
me qualité et comme distribution 
géographique, elle favorise d’une 
manière remarquable nos voisins du 

mord.—Tous les facteurs esseutiels- 
ou prépondérants pour l’exploita­
tion économique et prospère de cette 
richesse se réunissent dans une 
merveilleuse coïncidence. L’indus­
trie nationale y repose sur une base 
solide et d’une largeur remarquable, 
elle n’attend que le pic du pionnier, 
la forge et les fourneaux pour faire

sortir de terre une richesse immense 
et une prospérité industrielle incom­
parable. Elle fait son chemin lente­
ment mais sûrement à travers le conti­
nent. Le marécage et la forêt, la mon­
tagne et les vastes plaines sont traver­
sés par des chemins de fer ; les lacs et 
rivières sont peuplées de navires 
qui ont remplacé le canot du sauvage 
et du voyageur; et les noyaux de villes 
et de cités futures sont semés le long 
des latitudes depuis les rives de 
l’Atlantique jusqu’aux lignes escar­
pées de la côte duPacifiqu*.

Tôt-ou-tard une population labo­
rieuse répandra la vie dans les vastes 
solitudes habitables du Canada et 
la fertilité de son sol, le bois de ses 
forêts, le fer et le charbon de ses 
entrailles répondront à l’activité, à 
l’entreprise, aux besoins de l’homme.

Sur ce vaste territoire de trois 
millions et demi de milles carrés, 
on trouve presque toutes les va­
riétés de minerai de fer connues de 
la métallurgie. Dans la Nouvelle- 
Ecosse, dans le Nouveau-Brunswick, 
dans Québec et Ontario, dans le 
Manitoba et la Colombie Anglaise, 
ces ressources sont admirablement 
groupées. On trouve généralement 
à proximité de ces minerais,charbon, 
pierre calcaire et bois franc.

Le développement industriel, s’il 
n’est pas entravé par l’obtusité des 
économistes et des politiciens, four­
nira à de nombreuses générations un 
marché national pour tout le fer 
brut ou manufacturé que l ’on pourra 
tirer du sol canadien. D’après la 
statistique, le Canada emploie 250 
livres de fer par tête, soit une con­
sommation de 600,000 tonnes. Il 
possède 15,000 milles de voie ferrée 
qui, en prenant pour base le rail 
étalon de 72 livres, absorbent 1,500­
000 tonnes de rails ; et comme ces 
rails doivent être renouvelés, en 
moyenne, tous les 15 ans, c’est une 
consommation annuelle de 100,000 
tonnes de fer.

Il n’est pas nécessaire d’être pro­
phète pour prévoir que dans d’au­
tres directions plus locales, moins 
importantes et plus nombreuses, la 
consommation canadienne de pro­
duits du fer activera encore l’indus­
trie à un degré suffisant pour en 
faire naître une prospérité indus­
trielle permanente. Il ne faut pas se 
figurer que tout ceci puisse se réaliser

question de croissance et il n’en 
vaudra que mieux, probablement, 
qu’on laisse le temps agir, sans rien 
forcer ni précipiter ; mais avec des 
soins raisonnés et une prudente 
direction, les ressources minérales 
du Canada peuvent devenir la base 
assurée de son progrès industriel.



ETAT DE SITUATION DES BANQUES à fonces social an 30 Avril 1893, 
PASSIF ~

‘ NOM DE LA BANQUE. Capital
souscrit. Capital rerec. Ponds 

de réserra
Dividende 
déclaré. 

Taux annuel.
Billets

en.
circulation.

Balance due au 
gouvernement fé­
déral. Deduction 
faite des avances 

sur crédits ouverts 
bordereaux de 

paie, etc.

Balance 
due aux 

gouvernements 
provinciaux.

Dépôt» 
du pu hln 

remboursa Me 
à

demaii-lf

• Ontario.

Dank of Toronto ..................... Toronto. 2,000,000 2,000,000 1,890,000 19 1,139,063 27,919 5.46G.ÜHS
Canadian Bank of Commerce.. do 6,000.000 6,000,000 1,200,000 7 2,370,925 28.387 538,265 i.om.hï!
Dominion Bank........................... do 1,500,000 1,500,000 1,500,000 10 916,415 23,120 165 3,290 '.'T"
Ontario Hank............................. do 1,500,000 1,500.000 315.0C0 7 828.766 19,889 281,239 1 1 3 2i-.î
Standard Bank .............. ........... do 1,000,000 1,000,000 600,000 8 564,679 19,216 77,526 1.532,2511
Imperial Bank of Cunadn........ do 1,963,600 1,954,525 1,152,252 8 1,201.166 23,381 435 111 2,511,832
Traders do ------ do 607,100 007,1U0 85,000 6 531,755 165 320 269,111
Bank of Hamilton....................... Hamilton. 1,250,000 1,260,000 675,000 8 854,255 18,797 176,117 1,121,21s
Bnnk of Ottawa ........................ Ottawa. 1,500,000 1,489,610 818, 081 8 811.389 22,101 62,137 783.4SI

Oshawa. 500,000 370,397 95,500 7 217,905 18H,!«n

Quebec.

Bank of Montreal....................... Montreal. 12,000,000 12,000,000 6,000,000 10 4,302,782 1,902,911 141,001 13 263 :«<
Bank of British North America do 4,866.666 4,866,606 1.338,333 71 971,873 ' 1,767 1,933 515
Banquo du Pouplo................... do 1,2 0.100 1,209,000 600,000 6 686,325 7,164 167,318 1,402 939
Banq no Jncquos-Cnrtior.......... do .500.000 560,000 225,000 7 379,817 19,039 50,000 6606*5

500,000 479 500 G 255,520 4,886
Banq uo d'Hochclaga................. do 710>0 710,100 270,000 6 695,159 2u,6 11 19.9C8 Ü1K.771
Molson’s Bank...............  .......... do '2.UOJ.OOO 2,000,000 1.200,000 8 1 339,551 28,148 33 923 5,006,116
Merchants’ Bank of Canada... do 6,000,000 6,000,000 3,000,000 71 2,259.012 210,913 12.522 3 112.139
Banquo Natlonalo...................... Québec. 1,200,000 1,200.000 30,000 6 856,936 4/35 16,085 892.637
Quobcc Bank............................... do 2.600,000 2.600 000 550,000 7 606,524 17,359 7,664 1.526.311
Union Bank of Canada............ do 1,200,000 1,200,000 280,000 8 853,977 6,922 6ï3 192

.500.000 2G1,1«7 4 38,828
Banquo do St. Hynclno.........St. Hyacinthe 501,000 311,255 40,000 6 233! 157 7,165 62,726
Eastorn Townships Bak......... Sherbrooke. 1,500,000 1,409,905 650,000 7 719,391 19,036 13,015 520.(311

Nouvelle Ecosse.

Bank of Nova Scotia ............... Halifax. 1,500,000 1,500,000 1,200,000 8 1,073,916 285,866 1.208692
MorchantH1 Hank of Halifax do 1.100,000 1,100.000 G00,000 7 876,!0g 108,918 1,181.750
People's Bank do do 700,000 700, «,00 169,000 6 112.211 5,520 4W 726
Union Bank do do 500,000 500 000 140,fOO 6 293 801 5,142 495.121
Halifax Banking Company__ do .500,000 500.000 250,000 6 451,220 26 513 427..V.W
Bank of Yarmouth — — Yarmouth. • 300,000 300,000 60,000 6 81,016 13,259 76JOI
Exchange Hank of Yarmouth. do 280,000 249,788 30,000 6 50,703 59 .’•HT
Commercial Bank of Windsor. Windsor. 500,000 260,000 90,000 6 80,097 6,014 429123

Nouveau Brunswick.

Bulk of Now Brunswick......... St. John. .500,000 500,000 525,000 12 119,191 37,713 17,554 533,011
Pooplo’B Bank do ......... Fredericton. 180,000 180,000 110,000 8 118,918 11,795 ' 39 220
St. Htcphon's Bank.................... St. Stephen. 200,000 200,000 45;000 6 81,981 12,083 95.1(51

Grand Total y compris Manitoba ot Col. Brit. 63,171.952 62,112,169 27,127,002 28,467,718 3,164,031 3,246,693 62.926 3f5
ctrilodu P. K.

--------------- r*

NOM DE LA BANQUE.
Dépote 

—<lu puUio— qi 
reinhourxableB 
après avis ou À 
une date Axe.

Emprunte faite 
à <1 autres ban

Ontario.

Bank of Toronto............... ,........ Toronto.
Canadian Bank of Commerce.. do
Dominion Bank ........................ do
Ontario Bank............................... do
Standard Bank ........................ do
Imperial Bank of Canada......... do
Traders do -......... do
Bank of Hamilton...................... Hamilton.
Hank of Ottawa.......................... Ottawa.
Western Bank of Canada........ Oshawn.

Quebec.

Bank of Montreal...................... Montréal.
Bank of British North America do
Banque du Pouplo ................... do
Banque Jaeques-CarJJor.......... do
Banque Ville-Marie................... do
Banque d’Hochelaga................. do
Moron’s Bank.......... .................. do
Merchants' Hank of Canada. do
Banquo Nationale....................... Québec.
Quebec Bank .............................. do
Union Bank of Canada .......... do
Banquo de St. Jean................... St. Jean.
Banque de St. Hyacinthe......... St. Hyacinthe
Eastorn Townships Bank......... Sherbrooke.

Nouvelle Ecosse.

Bank of Nova Scotia................. Halifax.
Merchants' Bank of Halifax.. do
Peoplo’s Bank do . . do
Union Bank do . do
Halifax Banking Company.... do
Bank of Yarmouth ....... .......... Yarmouth.
Exchange Bank of Yarmouth do
Commercial Bank of Windsor Windsor.

Nouveau Brunswick,

Bank of New Brunswick....... St. Jean.
People's Bank do ....... Fredericton.
St. Stephen's Bnnk................... St Stephon.

Grand Total y oompris]ManltobaetCol. Brit

3,112,290 
11,707,508 
8.878,792 
3,515,343 
3,380,057 
5,814,000 
2 910,717 
3,509.182 
3,331,719 

950,128

11,720,182 
0.100,091 
1,373,081 
2,171,291 

009,527 
2.539.652 
3,738 813 
0.181.351 
1,806,011 
2 213,090 
3,023,679 

17,781 
851,810 

2 333,271

1.633,105 
3.356,121 

819,247 
677,211 

1.575 657 
121,982 
132,972 
331,896

1.115,830
118,017
86,297

110,905,801

Dépote rembour DO à des agencée
eablee sur daman- de la banque

juoe-ou-dépâte <1# ou ftptée ari*, Dû A d'autres---------- ou à--------
faite par d au- ou à une date fixe banque! d'autres banques 
tree banque» faite par d'autres en Canada. on agences dans 
en Canada, banques - les .

garanti». en Canada. pays étrangers.

25,000

10,000

77,2.51
283,759

32,251

58,928

1,670
823

677,466
32,2t6

3 330 
138,708 
556,273 

14.956 
41.6'jl

16,324
115,253
15,310

7,705

13,612

72,859
57,489

78,238 . 2,247,666

22,536
12,615

328
8,597

5

328

2,402

8,023

676

58,636
783

267

7.382

3,103
1,025

127,524

Dfi à de» agen 
- ces de la bane 
I que ni * " 

tree banquee 
ou agences 

Royaume -Uni. 
dans te

1.276
17,495

28.GOO

2,137

713

130,901
3,530

4,769

193,216

797,856
152,237
149,500
169,806

' 360,168 
184, ('33 
238,119

139,577
20,346

60.685
216,875
666.769

50,316
185,700
315,117

61,747

588,988
325,632

222,481
13.886

Engagement»
nn compris 

dans les items 
qui

précédent.

100,185
211,219

1,965

90,300 
18 

5,209 
30 921 
16,593
51.611
29.611 

211,683

611

2,131
87

1,266 
5,709 
7 173

‘ 682 
157

279

6,187,109 818,691

___Total
du

passif

9.917.15*' 
S'.962/53 
11 0(51.01)1 
6.292.191 
6,023,516 
9 905.112 
1.278.679 
5'2\2'2 
5.280 M72 
l,366.:Vi

35.103.771 
9.11ü,7iïi 
6.789.9311 
3.332 132 
1,098 T27 
3.913,115 

10,53=1.193 
13,513.661 
3.701.188 
7,631. -8-0 
5,713.731 

919 19 
1,180.125 
3,672.503

7,917.639 
5,967.703 
1.722.311 
1,707.705 
2,53*1.117 

5!»*,. 117 
211.2*0 
173.862

2,256.163 
417'.170 
28". "71

218,663.313



d’après les rapports fournis an Ministère des Finances.
ACTIF.

s,tM "K LA BAN<)U!t

ONTARIO.
Bk.of Toronto.. ... 
Can. Hk. of Corn ce. 
Dominion Bank ... 
Ontario Bank... ..
Standard Bank........
Iinpor'l Bk. of Can.. 
Traders do 
ISk. of Hamilton ... 
Bk. of Ottawa......
Wcat'n Bk. of Can.

QUEBEC.
Ilk. of Montreal — 
Bk. of B. N. Am'ca 
Banquodu Peuple.. 
Banque J.-Cartier.. 
Banque Villo-Manc 
B’quo d'Hochclaga..
Molson's Bank..........
Merrh’ts Bk.of Can. 
Banque Nationale..
Quebec Bank..............
fnion Bk. of Can.. 
B’quo do St. Jean...
St Hyacinthe............
K. Townships ........

Xorv. Kcobse.
Nova Scotia...............
Morchants................
People's Bank..........
Union............................
Halifax Bk. Co........
Yarmouth...................
Kxi-h. Bk. Yarmo'th 
('. B. of Windsor...
New Brunswick.
Sewbrunswick___
People's Bank ........
St. Stephen’s Bk___

Grand Total y com­
pris Man. etc. Ang.

Espèces. Billets
fédéraux.

Dépôt fai
au gouver­

nement 
fédéral en 
garantie 

de la
circulation

des
billets

5'4.553 
411.001 
243.361 
IfH.Ütki 
151 765 
381,161 
114 1104 
185.493 
133,965 
35 315

2.658,519 
358 977 
57,209 
37,312 
26,245 
64.525 

112.863 
388.406 
63,741 
94,699 
29.447 
2,900 

12,348 
9.1,311

166,516
147,2471
30,611!
29,109
41,917
32,840

4.219
10,221

165,798 
10 950 
10,799

938,142 
718 146 

1,171 028 
482,163 
32J.4IU 

1.113 023 
258,981 
35;,692 
222,501 
21,803

2,161,174 
560,982 
247.815 
119,176! 
54,386! 

245,726 
586,121 

1,000 9421 
123,35ft! 
587,758! 
223,623! 

4.581, 
19,56 If 
98,253!

349,161! 
318,193 
79,480 

110,668 
118,618! 
24,448. 

4,070! 
17 635,

178,906'
15.838
13,101!

86,510
157.875
75.000 
52,286 
39,361
76.000 
29,665 
53.870
60.000 
16,113

265,000
57,409
10,000
21,722
16.000
30,592
90.000 

159,312
50.000

Billets 
d'autres 

Banque et 
hèques 
sur

d'autres 
ba quea

Prêts faits 
à d'autres 
banques en 

Codada 
garantis

202,088 
607.689 
241,113 
198,589 
136,11 
228,7 

82,414 
127,299 
75/ 03 
13,420

1,122,247
185,005
170,301
194,568
59,693

205,810
286,756
575.217
260,234

30,949------ 215,838
52.500

2,941
1.1,889
41,579

61,379 
50 87 
24,458 
20.596 
24 658 
5.000 
3,079 
1,926

23 083 
6,240 
5,670

13,982,924 1,813,584
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rembour­
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etc.

270,881
2,983

13.515
29,091

236,630 
103,882 
32,569 
36,979 
60 368 
7,530 
2,214 
3,710

48,439
3,646
5,659
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10,705 42.307'
20,015!

5,902 116.806'
1,455 47,842
2,527 206,2471
6.C43 42.196:
1,356 91,995'

181,58.1!
1,611 5,786!

437 21,114!
4,425 174,406'
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207,410
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103,224
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:...................
33,898
7,16)

................... 311,972'
15,041

................... 17.536,

160,237 15,024,744
_________ !

lions ou 
® S 3 a «s 3, effets du ^ g, g-.i § g.' gouvern 
_-ïgf g|j fédéral.

«SJ - SÆ ®i

215,519 . 
6,979 157 976

179,123

7,394

2,230,929

41,220
1.000

28 700 
148,666 
109.415 
302,560 
288,651 
172.3C0,

510,000

... i 101,375 

...! 1,078,132 
35 000 

... j 148,433

13,000'

' |

7,137 ^.

22,233 

' 2,087

5,173
2,722

352

Ef
fe

ts p
ub

lic
s,

pr
ov

. brit
an

ni
q.

,
ét

ra
ng

er
s o

u co
-

lo
n'

x,
 au

tre
s q

ue
ce

ux
 du

 Ca
na

da
.

Effets de 
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nadiens, 
britan. 

et autres.
N

Prêts rem­
boursables 

sur
demande,

sur
obligations 
et actions.

186.34'’ .......... . 728,721
1,796.890 293,922 1.822,856

517,98 1,253,968 1,1118,318
247,877 186,667

1,3:0,791 746,492
1,400 601) 130,642 1,382,447

28,002 782,629
316,117 354,890 328,856
123.789 521,130
287,613 .................

1,324,120 2,263,076 173,653
230,150 205,800

659,818
150,675

3,523 ................... 28,798
96,072 656,200

663,791 740,383 225,05(1
394,971 133,237 912,918

70,015
389,896 297,609 1,778,386

363,867

' ' ’ 84,281
53,512

788,168 1,372,832 257,819
542,651 291,712 411,611
20,988 7,786

253,351
84,075 80,501
73,000
19.873 .................

28,291
1

429,116' 129,457
3,000 .................

11,206,174 7,569,173 14,637,324

Prêts
courants.

10,232,197
19,278,445
7,348,934
6081,337
4,490,203
7,124.903
3.231,609
6,081,218
5,860,674
1,191,319

356,559
691.657 
,952,126 
130,392 
938,087 
,331,619 
707,234 
915.876 
960,869 
736 (180 
823,851
283.657 
,278,761 
711,920

6 791,020 
5,396,015 
2,280,336 
1,728,38't 
2,700,991 

634,898 
.135,169 
744,691

1,873,180
029.099
412,351

V.M DE LA B ANqUE.

Ontario.
Toronto.......................
Commerce.................
Dominion.................
Ontario.......................
Standard ..................
Imperia!....................
Traders .....................
Hamilton...................
Ottawa......................
Western Bk. of C.. 

Québec.
Mon'réal....................
British Amer..
Du Peuple ...............
Jacques-Cartier...
Ville-Mario...............
Hoehclaga................
Molson.........................
Merchants................
Nationale ................
Quebec...... ..................
1 nion ........................
Bt-.lean.......................
Si-Hyacinthe..........
E. Townships..........

Nouv.-Ecosse.
Nova Kcotta............
Merchants................
People's Bank....
1 nion ......................
Halifax Bk. C...........
\ armouth...................
Exchange....................
C. 1). Windsor..........
New Brunswick.
New Brunswick ...
Peoples........................
St. Stephens............

Grand Total y corn 
Pris Man. et Ch Ang.
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en
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106,182

31,718
116.251)

i 4,618

62,985 
123 015 
107,995' 
175,113!

4,727
57,549
23,380
13.279
17,791
23,317

461,049
277,415

45,42.'
17,165
57,921
46,802

137,114
100,952!
43.866
95,2101
66,051!
40,1441
43.078!

111,551

21,830 
10 823 
28,476 
15,967 
19,095 
8,495 
6.200 

21,921

9,030
8.161
7,291

373,713 2,791,922
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397 200,000
19,997 115,397 732,506
12,586,................... 269,191

166.0C4 19.650 181,054
96.717

65,615 85.674 255.832
883 .17,298

4,500 12,708 271.1.16
26,503 200 135,085

11,297 32,198 600,000
15,0)2 350.000.
58.779 81,565 230.210
67.839 64,963 100.421
21,201 30.665 .15.295!
43 514 24,148 35,702'
55,225 6,156 i9),oooi
44,902 37,908 537,283
7,958 92 116,802

77,907 5.454 163.671
64,253 3,704 191,125

8,673
i 5,802 9,911 17,665
42,277 63,680 101,623

11,432 5 928 85,098
1,500
1,604

1,000 60.000
60.866
52.000 

1.800 
8,000

23.391
3,500.

30.000 
7.000

12.000

7,048
3,550

15,488
3,900

921,186 629,161 ' 5340,354

Sï3

de l'actif

70,781

29 305
21 961
14,537
18010
68,313

9,318

341,732 
25,356 
5 733, 

61,421' 
277.011; 

24,741' 
10,843! 
46,585 
61,631 
87,569! 
13,331 
10,.165 
7 000: 

12,814!

52,644
11.1041

1,109

6,000

434

3 370 
16,683

1,336,887

13,919,362 
28.182,010' 
11.207.599 
8,291 817 
7,661,881 

13,211,304. 
5,000,011 ! 
8,593,7491 
7,831,998 
1,850,285

I
51,844 303' 
11,792,427 
8 586 782. 
4 090,12? 
1,585,334 
4,912,138 

14,101,254 
22,605 572 

4,989,183 
10,813,273 
7.312,604 

367,849 
1,578,210 
5,916,565

I
10.731,503! 

7,809,876 
2,636.736 
2.377,381 
3.349,431 

996 478 
535.584 
830,295

!
I

3.363,560
740.015
534,342

341,869 
289.8)0 
319,000 
495,141 
151,467 
27.1 191 
300,610 

30.040' 
132,302 

8,431

1,200,000
8.5001

288.1381
159.968'
93^72!

231,674
119,418

1,312.806
188,350’

547.586
30,930
57,768

261,945
I

116,0551 

386.187 
137,014 
50,914' 
12,183 
9,000 

46,809 
107,834

232,241
76,513
13,490
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551,856
424,000
243,00"
184.500 
151,385 
.177,417 
111,000'
181.500 
132,267.
24,000'

2,608,000' 
361,342 
57,035 
36.817 
28,178 
59,231 

139,898 
385,000 
02.000 
93,5181 
28,861 
2,900 

15 683 
93,276

168,823
140,150
28,555
27.989:
56,100,
33,458!

4,435
40,145

164,224
10,942
11,060

I.
305,256,416 8,239,804 7,168,402

r 1

928.226 
952,(XK)
906.000 
.158,600 
301,22(1

1,097,166
197,777,
205.000 
200.111
23,429

2,750,000 
650,757 
158 875 
117,168 
15,188 

265.791 
481,817
902.000
130.000 
637.310 
237,156

4,600
20.091
99,879

370,853
344,800
109,018
96.303
90,500
22.857
4,600

16,152

181,928
15,143
12,500

Chiffre leplufi 
élevé des billets 
en circulation 

en aucun 
. temps durant 

le mois.

1,215.600 
2.651,000 

955,137 
864,200 
616.904 

1,269,116 
561,2C0 
923,000 
914,511 
271,020

4,507,277
1,027,523

735.815
428,782
273,121
682,235

1,416,725
2,382,000

903,602
082,181
959,143
52,256

272,737
738,716

1,135,946
904.210
493,322
334,930
464,880
83,940
55,888
87,168

13,699,257

493,020
131,349
86,870

30,466,853
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LA SITUATION DES BANQUES

Comme le plus grand nombre de 
nos banques à fonds social closent 
leur exercice le 31 mai, et font & 
cette date l’attribution au crédit de 
leurs actionnaires des bénéfices ac­
quis, il ne faut pas s’étonner de 
trouver, dans le tableau comparatif 
résumé que nous donnons plus loin, 
une diminution dans le surplus de 
l’actif total sur le passif total. Le 
bilan général des banques, au 31 
mai, en déduisant les chiffres de la 
banque de la Colombie Anglaise 
dont les rapports ne sont pas com­
plets, se solde comme suit :
Actif...... ;...................... $298,001,978
Passif............................ 212,512,527

Excédant...................... $85,489,451
Capital versé et réserve 84,985,838

Surplus net................... $503,613
Maintenant, si l’on veut se rendre 

compte des bénéfices attribués aux 
actionnaires, on n’a qu’à prendre 
l’augmentation du fonds de réserve, 
$405,000, avec celle du chapitre des 
“Autres dettes,’’qui comprendles di­
videndes payables au 1er juin: $666,­
603. Cependant,il est impossible de se 
faire une idée exacte de la somme 
mise au crédit des actionnaires au 
moyen de ces deux chiffres seule­
ment, car toutes les banques ne sui­
vent pas le même système et quel 
ques__uneS-r comme la. banque de _ 
Montréal, par exemple, portent leur 
dividende payable le 1er juin, au 
compte des dépôts payables à de­
mande. Il serait à souhaiter que 
les rapports fournis au gouverne­
ment fussent plus uniformes, si l’on 
veut qu’ils soient utiles au public.

A propos de ces dépôts, qui sont 
un des principaux éléments du suc­
cès d’une banque, nous remarquons 
que les banques d’Ontario n’ont pas, 
en proportion de leur capital, plus 
de dépôts que les banques cana- 
diennes-fiançaises. Ainsi la banque 
de Toronto, avec un capital de 
$2,000,000 a $8,600,000 de dépôts; 
la banque du Commerce, avec un 
capital de $6,000,000 a $17,570,000 
de dépôts ; la banque Ontario, avec 
un capital de $1,500,0t)0 a $5,260,000 
de dépôts; la banque Dominion, 
avec un capital de $1,500,000 a près 
de $10,000,000 de dépôts, soit une 
moyenne de quatre fois le capital. 
La banque du Peuple, avec un capi­
tal de $1,200,000 a $5,940,000 de dé­
pôts ; la banque d’Hochelaga, avec 
un capital de $710,000 a $3,600,000 de 
dépôts ; la banque Jacques-Cartier, 
avec un capital de $500,000 a $2,881,­
000 de dépôts, soit, pour ces trois

banques, une moyenne de cinq fois 
le capital. Et cela, malgré la con­
currence que leur fait une institu­
tion qui n’existe pas dans Ontario : 
la banque d’Epargne. C’est que 
nos banques, au moyen de leurs suc­
cursales, vont chercher les dépo­
sants presqu’à leur porte; etqu’elles 
s’attirent ainsi des dépôts de l’épar­
gne, comme du capital. Elles béné­
ficieront encore sur point de la for­
mation des caisses rurales, qui ha­
bitueront les cultivateurs routiniers 
à déposer leur argent à intérêt au 
lieu de le garder au fond du vieux 
bas de laine.

La circulation des banques conti­
nue à rentrer, mais ce n est pas tout 
en paiement de billets échus ; une 
partie en rentre sous forme de dé­
pôts.

Les effets sous escompte ont aug­
menté de $2,000,000. Est-ce de bon 
augure t

Voici un tableau comparatif résu­
mé de la situation des banques au 
3U£vril au 31 mai 1894.

PAS8IF.

30 Vvril 31 Mai 
1894 1894

Capital vmé...................... $62,111,449 $62,112,169
Réserves............................. 26,712,009 27,127,000

MODES ET NOUVEAUTÉS

Circulation...................... $29,996,472 $28,467,718
Dépôts des gouverne­

ments............................. 6,043,453 6,410,724
Dépôts publics retnb. à

demande........................ 63,772,064 62,926,305
Dépôts publics rembour- -

sables après avis........... 109,589,042 110,905,864
Dépôts ou prêts d’autres"

Dé|>ôts ou prêts d’autres 
banques non garantis..

B.ilaoces dûes à d’autri-s 1 
biuquPB au Canada...

Balances dûes à d'autres 
banques à l'étranger...

Balances dûes à d autres 
banques en Angleterre.

Autres dett s....................

.... 9,297

2,191,850

139.641

2,247,866

127.594

179,331 193,245

6,927,216
152,001

6,487,109
818,694

2,671,688

149,808

Totaux, passif.............. $218,003,513 $218,662 313
actif. .

Espèces...............................$ 7,436,334 $ 7,539,763
Billets du Dominion........ 13,794,153 13,982,924
Dépôts en garantie de la

circulation.......................... 1,818,684 1,818,584
Billets et chèques d'au très

banques........................... 7,110,248 6,164,182
Prêts a d'autres banques

en Canada, ganntis............................ .............
Dépôts faits à d’autres 

banques au Canada ...
Dûèd’autres banques sur 

échanges journaliers...
Balances dûes par bunques

étrangères....................... 14,829,532
Balances dûes par banques

anglaises........................ 3.356,287
Obligations fédérales.... 3,188,448
Valeurs mobilières........... 19,023 063
Prêts sur titres et valeurs 15,444,830 
Escomptes et avances en

cours............................... 205,451,675 207,129.494
Prêts aux gouvernements 391,924 373,713
Effets en souffrances........  2,950,969 2,791,922
ImmeubleB........................ 866,586 ’921J86
Hypothèques........... ......... 636,298 629,164
Immeubles occupés par

les banques,,................. 5,296,824 6 340,354
Autres valeurs................... 1,664,987 . 1.336 837

2,718,603
«

160,. 37

15,024,744

2,736,380 
3.187,438 

18 776,347 
14.637,324

On écrit de Manchester : En fait 
de marchandises d’hiver, le marché 
promet de bonnes ventes à certains 
effets de jacquart. Le marché aîné 
ricain est tranquille et l’on attend 
impatiemment une reprise de la de­
mande. La seule ligne qui donue 
signe de vie, c’est celle des dentel­
les. Dans les lainages comme dans 
les cotonnades et dans les soieries, 
la demande est très faible et les ex­
portateurs font des pertes considé 
râbles par suite de la dépression 
commerciale aux Etats Unis. Pour 
le Canada les affaires sont normales.

Nouvelles de Nottingham : En 
fait de dentelles, ce qui se vend, ce 
sont les articles de Vais, antique et 
autres, le point de Paris et la den 
telle Eiffel* avec points. Il n’y a 
qu’nne demande ordinaire pour les 
torchons, les Malte, les broderies, 
passementeries et autres articles de 
genre. En rideaux les affaires ne 
se sont pas améliorées.

Un nouveau textile fait son appa­
rition en France. C’est le, genêt, 
arbuste à fleurs jaunes, qui croit 
dans les terrains rocailleux, dans les 
landes, sans soin ni culture, et que 
les paysans du Bocage sèment dans 
les champs qu’ils veulent laisser 
reposer. L’écorce des ramilles du 
genêt, soumise à un rouissage spécial

7â>238 pen coûteux, produit^ une filasse 
dont on peut confectionner an linge 
fin et souple, susceptible de rivaliser 
avec les bonnes toiles de chanvre.

Totaux, actif...............$806,575,406 $306,266,446

Marché de Lyon. Nous n’avons que 
peu de chose à dire de la semaine 
qui vieçt de s’écouler, si ce n'est 
qu’elle a été aussi insignifiante 
comme affaires que celles parcou 
rues depuis plus d’un mois. Mais il 
est à présumer que notre place ne 
tardera pas à sortir de la réserve 
qu’elle s’est imposée, car la récolte 
est là, et bientôt acheteurs et ven 
dears seront fixés, non seulement 
sur la quantité probable de cocons, 
mais encore sur les prix qui seront 
pratiqués pour eux. Prix qui ne 
peuvent être que très bas, si l’on 
veut bien jeter un regard sur ceux 
qui se font actuellement pour la 
matière première.

Le marché de l’étoffe est toujours 
dans la même situation. Il est aussi 
calme, aussi nul que celui de la soie. 
De ce côté, il ne faut espérer un 
changement important que lorsque 
les commissionnaires en soieries ver­
ront les cours des soies s’établir sé­
rieusement et devenir plus stables 
qu’ils l’ont été jusqu’à présent.
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En Amérique, la grève est beau­
coup moins intense. Mais on est 
toujours dans la plus grande incer­
titude au sujet de la question des 
tarifs.

Les prix de l’argent, aussi bien à 
New-York qu’à Londres, se sont 
montrés d’une fermeté remarquable 
pendant tout le cours de cette hui 
taine. Ceux deS changes à Shanghaï 
et Yokohama n’ont varié que de 
quelques centimes.»

Les vers sont presque tous à la 
bruyère et même plusieurs lots de 
cocons ont déjà paru sur différents 
marchés. Les uns se sont vendus de 
2 à 2.50, les autres ont été remportés 
par leurs propriétaires, qui se pro­
posent de les faire étouffer plutôt 
que d’accepter des prix qui leur 
donnent de la perte, disent-ils, mal­
gré la prime gouvernementale de 
0.50 centimes par kilog. Nous 
croyons que ces derniers auront des 
imitateurs assez nombreux, si un 
peu de hausse ne survient pas au 
moment des gros achats.

En Italie, on est un peu moins 
avancé. Pourtant, quelques parties 
ont fait leur apparition et ont été 
traitées de lire 2.50 à 2.80. Nous 
croyons à des cours plus élevés dans 
ce pays, parce que le déficit sur la 
récolte y sera plus grand qu’en 
France. En Syrie on a payé pour 
cocons de plaine 2.50 environ. En 
somme, il faut s’attendre à une 
quantité inférieure, à un rendement 
inôîhir bon,- et aussi “ST des sgîës" 
moins belles que l’an passé.

HUILE D’OLIVE

L’olivier, dont le fruit produit 
l'huile d’olive, est un arbre origi­
naire d’Asie, d’où il s’est propagé 
naturellement ou par la migration 
des peuples, en Grèce, en Afrique, 
en Italie, en Espagne et enfin dans 
la Province et le Languedoc.

L’olivier est un arbre de troisième 
grandeur. Il croît très lentement 
et peut vivre cinq ou six siècles et 
plus. Les feuilles sont longues et 
étroites, lancéolées, vertes en des­
sus, blanchâtres au-dessous, elles 
sont persistantes, c’est-à-dire que 
jamais l’arbre n’en est dépouillé. 
Le l’aisselle des feuilles sort une 
grappe rameuse qui se couvre de 
petites fleurs blanches odorantes qui 
s’épanouissent vers la fin de mai en 
Provence et quelques jours plus 
tard en Languedoc. Le fruit est un 
drupe ovoïde plus ou moins allongé ; 
il est couvert d’une pellicule verte 
(l’abord, plus tard noirâtre, lisse, 
brillante sous laquelle est une pulpe 
molle et un noyau très dur,raboteux, 
ovale oblong, aigu à ses extrémités.

L’olive met près de six mois pour 
arriver à complète maturité. Les 
fruits les plus hâtifs mûrissent en 
novembre et la cueillette se prolon­
ge jusqu’en mars, quoique les fruits 
soient murs depuis décembre. L’u­
sage de laisser les olives sur les 
arbres ou tomber à terre longtemps 
après leur maturité, paraît contrai­
re à l’intérêt des propriétaires ; ce­
pendant il se maintient malgré tout 
ce qu’ont pu dire et faire nombre 
de savants agronomes.

Pour obtenir la meilleure huile 
possible, il faut cueillir les olives 
par un beau temps, lorsqu’elles ne 
sont pas encore arrivées à leur par­
faite maturité. On étend sous les 
arbres, des draps ou des toiles et on 
secoue les branches ; les olives 
qui tombent d’elles-mêmes sont mi­
ses à part, pour faire une huile 
inférieure, si elles se détachent si 
facilement c’est qu’elles ne sont pas 
saines. On cueille les autres à la 
main ou ou les gaule comme pour 
les noix, mais ce dernier procédé 
abime les rameaux fructifères et 
compromet ainsi la récolte suivante.

Les olives cueillies sont étendues 
sur des claies ou sur un plancher 
pour se ressuyer afin de perdre leur 
eau de végétation. On ne doit les 
laisser que quelques jours, 5 ou 6, 8 
au plus car plus longtemps elles fer­
menteraient et prendraient un mau­
vais goût de rance ou de pourri 
qu’elles communiqueraient à l’hui­
le. ~

On les porte ensuite an moulin, 
ce mouvement est composé d’une 
grande meule verticale qui tourne 
sur un centre disposé horizontale­
ment. Le mouvement est produit 
soit par une force hydraulique, soit 
par un manège mû par un cheval ou 
autrement.

On a soin, à la première opération, 
de ne pas trop écraser de noyaux 
afin d’avoir une huile extra. L’huile 
vierge est celle qui se recueille par 
une douce pression à froid. Les 
secondes qualités s’obtiennent en 
délayant la pulpe des olives déjà 
pressées pour l’huile vierge dans de 
l’eau bouillante et en soumettant le 
tout à la presse. L’huile entraînée 
par l’eau est de couleur jaune fon­
cée, moins fine de goût que l’huile 
vierge et bien plus facile à rancir.

Une troisième sorte est obtenue 
avec les tourteaux non épuisés par 
les deux opérations précédentes ; on 
les repasse au moulin et on les fait 
chauffer avec de l’eau dans des bas­
sines. En les mettant à la presse, 
on en retire encore une forte pro­
portion d’huile plus ou moins épais­
se et verdâtre, on la nomme huile 
de recense ou huile lampante ; cette

huile est utilisée pour l’éclairage et 
la savonnerie. Pour 100 lbs d’olive 
on retire environ 20 à 25 lbs d’huile.

L’huile d’olive de qualité surfine 
est douce, onctueuse; d’une couleur 
jaune pâle, légèrement verdâtre, 
d’un goût agréable d’olive sans être 
trop prononcé, ne piquant pas à la 
gorge. Claire etl)rillanteà la tempé­
rature moyenne l’huile d’olive com­
mence à se troubler vers + 6o centi­
grades ; elle se fige + 2o, 5. Au- 
dessous de 0 elle se prend en masse. 
Si on la laisse en repos elle se defige 
doucement, elle se divise en deux 
parties : La partie supérieure qui 
est redevenue claire, limpide, et la 
partje inférieure qui est prise au 
fond en une masse granulée attachée 
aux parois du vase qui la contient.

Le liquide qui surnage est l’o- 
léïne, la partie compacte, dure, na­
crée est la margarine. Si on les 
sépare l’une de l’autre, l’oléïue res­
tera liquide et la margarine ue fon­
dra qu’à une température de 47o à 
49o. La proportion d’oléïne dans 
l’huile d’olive est de 28 p. c. contre 
72 p. c. de margarine.- L’huile d’o­
live, de même que d’autres huiles 
de la même famille, est ainsi un mé­
lange de deux corps gras dont l’un 
sert de dissolvant à l’autre.

Un nouveau métal trouvé par le sa­
vant chimiste trançais, M. Moissan. le 
borocarbide, composé de borax et de 
carbone, est si dur qu’il coupe facile­
ment le diamant.

Le département de la guerre en 
France, vient d’adopter l’aluminium 
comme métal des objets de campement, 
et de la petite gamelle, dans le but de 
diminuer le poids que le soldat doit 
porter en campagne.

Le castor construit ses digues suivant 
les vrais principes du génie civil hy­
draulique ; ces digues ont toujours uno 
épaisseur, à la base et au sommet, pro­
portionnée à la pression de l’eau qu’el­
les doivent retenir.

On vient d’inventer une lampe élec­
trique de proportions lilliputiennes 
pour le bénéfice des rapporteurs de 
journaux. Oette lampe se fixe au bout 
du crayon, de sorte que le rapporteur 

orte sa lumière sur lui. La noirceur 
u crime à rapporter ne l’effraiera plus 

et il pourra, sans difficulté, faire la lu­
mière sur tous les sujets qu’il aura à 
traiter.

On fait maintenant des balles en alu­
minium pour l’usage de la police et des 
troupes appelées A Teprimer des émeu­
tes : Oela permet de se servir des fusils 
modernes avec moins de risque de tuer 
ou de blesser des innocents comme avec 
les balles à longue portée. A cent verges 
la balle en aluminium fait des blessures 
moins graves que la balle de plomb et à 
deux cents^verges elle est inoffensive.
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^ EN POCHES ET EN QUARTS
PRR LOT OU CHUR. 4 4

Demandez mes prix avant d'aohi ter.
S’adresser à ,

3D.E. DROLET,
60-62 Que Dalhouele, QUÉBEC.

GRAINES de SEMENCES
Blé, Orge. Avoine, Sarrasin, Mil. Trèfle, Alslke, Lentilles, Pois, 

Fèves, Blé d’Inde, Etc.
FARINES en quarts et en poches (le toute sorte.

Lard, Saindoux, Mess Pork, Short Cut
P. G. BUSSIERE & CIE, ô et 7 Rue Dalhonsie, Quebec.

Demandes le Tabac en Feuille

“VIRGIN,” de WALKER
Do plus beau et le meilleur dans touto la Puissance du Canada.

En ballots de 50 lbs et do 100 lbs.
Dattes, Figuos et Raisins do tontes sortes.
Kn vonto en gros par

N. RIOUX &, OIE, Quebec.

Domandez nos prix.

FARINE en GROS, GRAINS, LARD
Poisson, Huile, Saindoux, Jambons, Barley, Gruau, Grn, Son. 

"* Moulée, Sel, Etc.
— par —

G-EO. T-A-IN-Q-TTJl.1T
ENTREPOTS—33 et 35,31 et 36 rue St André et rue Bell.

HUREAU-48 rue St Paul.

TABACS enFEL ILLES
------ UNE SPÉCIALITÉ------

GRAND HAVANA, ★★★★, Boites de 75 a 105 Lbs
Grandes Feuilles Choisies, Extra, 20 pouces.

Grandes Feuilles Choisies, Extra, 24 pouces.

EN VENTE CHEZ ....

DROUIN FRERES & CIE,
Rue Smith, No 35, QUÉBEC.

MARCHANDS SOUCIEUX DE VOS INTÉRÊTS
PLAMONDON & CHASSÉ -------- N’ACHETEZ PAS VOS---------

MAROHAUTDS X1W OROS rr1' /X t*i -T* Cï Cï TT' I" 1 T TT1* ca
FARINE. GRAINS ot PROVISIONS, on lots, & la satisfaction des clients ; ■“ *5? S3 JQ ^3
Hlé, Trèfle, Farinos par char, Lard, Saindoux, Poissons, Mil, Foin Pressé,
Fleur Préparéo, etc. AVANT D’AVOIR VU

VISITE ET CORRESPONDANCE SOLLICITÉES.
Coin des mes ST. ANDRE, DALHOUSIE et BELL’S LAKE, Québec. Notre assortiment et no» prix

J. B. BÉDARD & FRÈRES & WISEMAN
MANUFACTURIERS DE 134 Ru6 St‘JOS®Ph» 63 RuS St-Pierre

Importateurs d’Articles pour Epiciers, Marchands de ftouveautes {Les “POMPES DROLET” brevetées
____ et_____ Pour les Mines, les Tanneries, les Fabriques de Vinaigre :

, pour les approvisionnements d’èan en général,
----------Marchands d’Articles Emaillés, Etc. et pour tons antre» usages.

44 ET 46 RUE ST. PIERRE POMPES POOR CHAUDIERES
QUI ISO.

MELASSES BARBADES DE CHOIX;
NOUVELLE RECOLTE

EN MAGASIN ET A ARRIVER

MARQUES “MUSSON" ET "LE A COOK.” 1
QUALITE GARANTIE.

Eorlvez poor nos prix. ;

WHITEHEAD & TURNER
Épiciers en Gros, Québec.

Campbell & Brodie

Los pompes les plus économiques et les meilleures 
dans le marché canadien.

t3- DKMANDEZ LE CATALOGUE.

Manufacturier et porteur des brevets.
Nos 75 à 79 rne St-Joseph, à Québec, P.Q.

Ont toujours en mains un 
assortiment complet de CLAQUES 
des muniues suivantes................

“ JACQUES-CARTIER ” 
“GOODYEAR’S PATENT 
“TORONTO”
“ COLUMBIA ”

ECRIVEZ SANS FAUTE POUR DEMANDER NOS 
CONDITIONS AVANT D’AOHETER AILLEURS.

75 et 77, rue Dathousie, QUEBEC.

AVEZ-VOUS BESOIN de n’importe quels Accessoires pour Appareils a

GAZ, VAPEUR, EAU, Etc.?

E
0 
Q 
S3

01 
P 
O

si OUI ADRESSEZ-VOUS A •

[MECHANICS SUPPLY CO.
©O Rue St Pierre, QUEBEC.

174532

^^+3+14++^
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Chronique de Québec

Mercredi, 27 juin 1894.

L’offre et la demande, sur la place de 
Québec, sont sans changement apprécia­
ble avec la semaine dernière. ^

Il est difficile de prévoir encore où 
nmis conduirait une stagnation prolongée 
des affaires, mais il paraît, à certains si­
gnes de malaise, que la crise menace de 
s'accentuer dans des proportions désas­
treuses.

l’niir le moment, cependant, comme je 
l'ai fait remarquer déjà, les bonnes mini- 
sniis ne sauraient être sérieusement affec­
tées, car elles sont très prudentes, pres­
sent la rentrée des fonds et closent impi- 
t ivalilement les comptes courants sitôt 
qu’il y a l'ombre d’un danger.

Il en est de môme des banques, ce qui 
permet aux courtiers de change, tous 
préteurs sur garanties ou endossements, 
(l'augmenter le nombre de leurs transac­
tions à des taux d’intérôt fantastiques et 
proportionnés aux risques qu’ils courent.

Mais, avec ces manières de faire, la po­
sition se fait de jour en jour plus mau­
vaise et inspire des craintes sérieuses.

Le petit commerce va clopin-clopant. 
La concurrence faisant baisser le prix des 
marchandises, le populaire—qui n'est pas 
ri' lie. tant s’en faut — y trouve son 
compte, mais les profits sont nuis.

Dans l’industrie, il semblerait qu’il y a 
mi marché un peu plus actif pour le cuir 
et la chaussure. J’ai vu le propriétaire 
d'une des grandes tanneries de Québec 
(pii m’a dit qu’il n’y avait pas lieu de se 
désespérer. “Trop de gens, a-t-il ajouté,se 
plaignent des affaires et rejettent sur les 
autres la responsabilité, quand c’est eux- 
mêmes qui, paisiteur négligence, leur mau­
vaise conduite, leur perte de temps, sont 
les seuls à blâmer. On n’obtient rien sans 
peine, mais il y a encore de beaux jours à 
Quebec pour ceux qui croient à la puis-

La fête nationale delà St-Jean-Baptiste 
coïncidant avec la sortie des classes a 
amené cette semaine un bon nombre d’é­
trangers à la capitale. Cela a fait circuler 
'pirlipi’argent, bien que le résultat ait été 
au peu gâté par l’orage.

Les grands hôtels cont inuent à regorger 
de voyageurs. Vous les voyez circuler 
dans les rues, visiter les places d’intérôt 
historique ou artistique, et ces pélérinages 
d'inconnus^donnent à la vieille cité som­
nolente comme des velléités de réveil.

Le- cochers de place y trouvent leur 
affaire, maison se plaint (pie, fidèles aux 
traditions de leur état, ils sont, portés à 
exagérer la valeur de leurs services. Le 
fait est. qu’ils font'douhle métier, dont le 
plu- difficile n’est pas de conduire leur 
attelage : ils sont, sMl vous plaît, les dé- 
p ‘-itaires de la tradition et se chargent 
volontiers de donner des renseignements 
h:'toiii|ues aux malheureux assez naïfs 
p me les croire sur parole.

Jugez un peu du résultat. Si je signale 
' • t ei.it de choses, ce n’est pas tant dans 
I -b u d'être désagréable aux cochers de 
phn-e que pour suggérer une amélioration 
qui s impose. Les propriétaires d’hôtels 
devraient pouvoir mettre à la disposition 
'Je» voyageurs—comme cela se pratiqué 
d'itr- les villes d’Europe—des guides ou 
cicérones capables de renseigner sérieuse- 
m nt, d’éveiller l’intérôt chez le visiteur, 
'h' lui faire connaître les ressources 
actuelles de la ville, de l’initier aux splen­
deur- de Son passé historique, en un mot,
de créer une impression favorable ayant 
Puur base la véritédes faits et leur exposi­
tion méthodique. Tout le monde aurait 
a >' gagner.

Le mouvement du commerce de la se­
maine a été tranquille. J’ai interrogé plu­
sieurs marchands quant à la rentrée des 
fonds, et leurs réponses indiquent, d’une 
manière générale, une moyenne satisfai­
sante.

EPICERIES

Décidément, les sucres sont à la hausse 
avec une avance de $ de centin sur les 
jaunes et Je sur les blancs. Par contre, les 
sirops faiblissent un peu, la cote restant 
la môme, mais on coupe les piix.

Sucres: Jaune, 3A à 4jc ; Powdered, 5gc ; 
Cut Loaf, 0Je ; J qrt, 08c; boîtes, Ojc ; gra­
nulé, 4jjc ; ext. ground, Ojfc ;boîte, Ogc.

Sirops ; Barbades, tonne, No 1, 29c ; 
tierces, 31c ; quarts, 32Jc.

Raisins : Valence, 0 à Ojc ; Currants, 
4J à 5c.

Vermicelle : français et pâtes françaises, 
de 9J à 10c.

Vermicelle de Québec : Boîte 4Ac. 1b. 
Quart 4Jc lb.

Riz $3.40 ; Pot Borley $4 00.
Amandes : Tarragone, 12Ac, do écallées, 

27c.
Conserves : Saumon, $1.05 à $1,35 ; 

Homard, $1.85 ; Tomates, 90 à $100 ; Blé 
d’Inde, 90c; Pois $1.00: Huîtres $1.35; 
Sardines domestiques, J bte 5c ; do im­
portées J bte 9 à 12c ; J bte 14 à 18c.

Alcalis : Soda à laver, 90c ; do à pâte 
$2.40 ; Empois, No. 1, 4Jc ; do satin, 7Jc ; 
caustique cassé, $3.00.

Allumettes : cartes, $3.00 à $3.25 ; Tele­
graph, $3.50 ; Telephone, $3.30 ; Domi­
nion, $2.00 ; Lévis^ $2.00.

Sel : A flot, 47c ; en magasin, île 50-à 
52J ; sel fin, en magasin, de $1.25 à $1.30 
le sac ; J sac, de 32J à 35c. Il y a un nou­
veau navire en déchargement.

Fruits

Nous ne cotons pas cette semaine cer­
taines espèces d’oranges qu'on ne trouve 
plus dans le marché. Beaucoup de fraises 
qui vont se donner bientôt car la récolte

actuellement de 8 à 12c la boîte. .
Oignons : Egyptiens, 2J à 3c la livre.
Oranges : Messine, boîte. $4.00.
Citrons : $1.50, $2.50, $3.00, .$3.50 ; Pom­

mes évaporées, 15c ; Cocos, $5.00 le cent. 
Pruneaux 7c ; Figues, 9 à 12c j Dattes, 5c.

Bananes: le régime, de 80c à $1.25. 
Ananas :25c. ’

Choux : nouveaux. $2.50 le baril.
Les pommes de terre nouvelles ont fait 

leur apparition, mais ne peuvent être co­
tées. Les anciennes perdent graduelle 
ment de leur valeur. Marché peu consi­
dérable. On vend la pomme de terre des 
Bermudes à raison de $4.(XI le baril.

Tomates fraîches: $2.50 à $3.00.
Fèves et Pois : $2.50.
Pêches : $2.50. Abricots: de $1.50 à 

$2.00.
Prunes: $2.00.

FARINES, grains et provisions

Commerce tranquille dans les farines. 
On a signalé une hausse passagère de 12 
à 15c par baril il y a quelques jours, mais 
les achats se font aujourd’hui aux mêmes 
prix que d’habitude. Quant aux ventes, 
il est à remarquer qu’il est difficile d’indi­
quer une tfôte fixe. Après avoir pris l’opi­
nion de plusieurs marchands, je me suis 
convaincu qu’il y a une marge assez con­
sidérable entre le prix apparent et le prix 
réel des ventes, ce dernier étant plus bas, 
de manière à satisfaire la clientèle. Il y 
a concurrence sérieuse.

On cote ; .
Farinesen baril : Farine (patente,) $3.30 

à $3.75 ; Farine de cylindre, $3.20 à $3.30 ; 
Extra, $2.90 à $3.0!) : Superfine, $2.00 à

$2.75 ; Commune, $2.40 à $2.50 ; Forte de 
boulanger, $3.50 à $3.70 : Superfine extra, 
$2.80 à $3.00 ; Fine, $2.50 à $2.00.

Farines (en poche): Patente, $1.05 à 
$1.75 ; forte de boulanger, $1.80 à $1 86 ; 
S Itollei, $1.5.) à $1.00; Extra, $1.40 à 
$1.60; Superfine, $1.30 à $1.40; Fine, 
$1.20 à $1.25 ; Commune, $1.20 à $1.25.

Grains ; Avoine par 34 lbs 42 à 45c ; 
Son, 90c ; Orge 55 à 00c ; Gruau, $4.25 
à $4.50 ; fèves $1.35 à $1.60 ; Pois No. 1, 
85 c.; No.2, 75 à 80c ; Gru, $1.00 à $1.10 ; 
Blé d’Inde jaune, 00c ; do blanc, 05c.

Lards : Short Cut épais, $18.00 à $18.50 ; 
mince, $17.(K) à $17.50.

Saindoux : canadien, en seaux, $2.25 à 
$2.50 ; en chaudière, 8A à 9c la 11) ; Cotto- 
lene, en seaux, $1.50 à $1.00.

Jambon: frais, 8c ; fumé, 10 à 11c.
Le sainiin frais se vend en gros à 12c la 

livre, et, au détail, à 14 et 15c.
Il se fait de bonnes affaires dans les 

fromages. Quelques marchands en expé­
dient des quantités dans les provinces 
maritimes ' et môme sur le marché de 
Montréal.

Prix du gros : 8J à 8?c. Au détail : 10J 
et. lie.

rois .

Il y a beaucoup de bois.de construction 
et de bois de corde srtr les quais et dans 
les cours des marchands qui exploitent ce 
genre d’affaires. Il en arrive constaminent 
par le chemin de fer du Lac"Saint-Jean et 
par voie maritime, mais le placement en 

: est difficile. On expédie une bonne quan­
! tité de madriers en pays étrangers, et, à 
l’heure qu’il est, il y a trois vaisseaux en 
chargement. Le marché d’Europe est ce­
pendant très faible ; les ordres sont peu 
lïombreux et les prix peu rémunérateurs 
pour le moment.

On cote, au détail, pour le marché lo­
cal .

Epinette et cèdre, ffc le pied courant.
Quant au bois de corde, le marché en 

est encombré. Voici les prix actuels: 
Cÿprès'f3 pieds, $2.40 la corde. '

Epinette,
Bouleau,
Merisier,

« «

Erable,

3 pds. $2.00 à $2.70
3
3
2*
3
2J

3.IK)
4.00
3.50
4.50 
4.00

La
mire

récolte continue d’ôtre le point de 
de tonies les espérances. Le foin 

promet d’être encore en abondance cette 
année. Il est coté très bas. On parle de 
former un syndicat pour en faire des 
expéditions dans l’ouest américain. .

La quest on de l’Exposition provinciale 
est encore ouverte à la discussion nu 
moment où je vous écrit. On attend une 
solution favorable.

J. T.

CHAREST & JULIEN
FABBICANTS DE HARNAIS

Coin des rues du Pont et du Roi
ST. KOCH, QUÉBEC.

200 harnais de travail valant 80.50 pour $4.50. 
200 harnais de travail valant $10 pour $6 50. 
Harnairt de fantaisie depuis $8.00 à $100.00.
ZûT Une visite est sollicitée.

CHAREST & JULIEN
A l’enseigne de la BRIDE D’OR.
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BOURSE DE MONTREAL.
Cotes rie MM. L. J. Forget & Cie, Courtiers, 1715, rue Notre-Dame, à Montréal.

VALEURS.
ACTIONS.

Capital.

Capital
versé.

MANQUES.
Rank of Montreal............................... x <1 ••
Ontario Bank..................................... x d...
Bank of British N. America.......................
Banque du Peuple........................................
Molson’ü Bank...............................................
Bank of Toronto...................-............ x d...
Banquo Jacques-Cartier................... x d...
Merchant's Bank...................................x d...
Merchant's Bank of Halifax.......................
Eastern Township Bank..............................
Quebec Bank......................................... x d...
Banquo Nationale. .......................................
Union Bank...................................................
Canadian Bank of Commerce............ x d ..
Banque Vlllo-Mario.............................. x d...
Banquo d'llocholaga......... .................x d...
Ottawa Bank...................................................

CHEMINS DK FER.

Canadian Pacific............................
Duluth SS. & Atlantic.................

do do Preferred
Montreal Street Railway................

TELEGRAPHES, Etc.

Commercial Cable— x-d... 
Montreal Tologrnph— x-d 
Bell Telephone Co........x-d.

000.000
500.000
866.666
200.000 
000.000 
000.000
500.000 

.000.000 
.100,000 
499,905 

,500.000
200.000 

.200 000 

.000.000 
479.500 
710,100

DIVERS.

Montreal Gas Co. .x-d......
Royal Electric....................
Intercolonial Coal Co.......

-------------do----------- pref-r
North West Land Co ...... pref.......
Canada Shipping Co........................
Canada Paper Co ...........................
Montreal Loan & Mortgage Co —
Guarantee Company of N. A.........
Diamond Glass Co...........................
ltlch.eliou & Ontario Nav. Co.........

CIES DE COTON.

Montreal Cotton Co.........................
Canadian Col. Cotton Mills............
Merchant's Manf'g Co....................
Dominion Cotton Mills..............x-d

OBLIGATIONS.
Boll Telephone Co. Bonds..............
Canada Contrai Bonds....................
Champlain & St. Lawrence Bonds
Pacific Land G rant Bonds..............
Colored Cotton Mills Bonds...........
Dominion Cotton Mills Bonds.........

Réservo.

6.000.000
345.000 

1.338,333
600.000

1.150.000
1.800.000

215.000
2.900.000

510.000
650.000
550.000

30.000
250.000

1.100.000
250.000

Pair
des
Va­

lours.

65.000. 000
12.000. 000 
10.000 000
2.000.000

10.000.000
2.000.000
2.500.000

2.500.000
1.000.000

500.000
--219400-,­
7.000.000
1.400.000 

500.000 
500.000 
304-600 

Î500 000
1.350.000

1.000.000
3.000. 000
1.000. 000
3.000.000

$200
100
248

504
50

100
25

100
100

50
100

30
100

50
100
100

100
100
100

50

100
40

100

40
100
100
100­
25

100
100

25
50

100
100

100
100
100
100

®

Q-o

10
9
?
10 

7 
7 
6 
7 
7 
6 
6 
7 
6 
7

Semaine.
du

22 Juin au 29 Juin

Plus haut.

220
111

Plus bas-

219
111

12

6
7
6

10

166

1614

166

ièii'

138 138

638

1483

140
1514
148

1701
128

61

W

1391
1501
148

168
128

67

981

67

Clôture
du

29 Juin 1891

Vendeurs.

2221

671
255
62"
54

05
421

631
6

18
1473

1391
151}
147

1681
135
75

981

75

125
50

105

109
971

Acheteurs

219

1621

1601
150
126

1393

63
5

13
1471

1391
150
143

1671
120

50

67

116
45

101 '

Clôture
PRECEDENTE.

Vendeurs.

220

125
255
1171
162
153

138
85

126

631
6

16
1481

1401
151
148

171
135JL
iis

140

70

Acheteurs

219

115

160
148
125

Ü7

631
5

13
1481

1391
150
143

170
125

125
50

_4S____

130

63

115
45

“ LE CONSTRUCTEUR ”
(25èmo année).

Moniteur Spécial des Industries du Fer.
JOURNAL HEBDOMADAIRE

Industriel, Commercial et Financier. Mines et Mé­
tallurgie, Chemins de fer, Tramways et Navigation, 
Machines pour manufactures et industries di­
verses.

PARAISSANT LE DIMANCHE.
DIRECTEUR : .

MAURICE ALBERT,
82 rue du Rocher, Paria.

• Prix de l'abonnement annuel :
FRANCE, 26f. - ETRANGER. 27f.

SI VOUS VOULEZ
Vous procurer les Dernières 

Nouveautés en

MEUBLES DE MENAGE

VIS DE FAILLITE 
A» Dans l'affaire do

ARTHUR MARLEAU,
Marchand épicier, No 271 rueSt Antoine, failli. 

Les soussignés vendront par encan public, en 
détail, sur les lieux.

Mardi, le 3 Juillet 1891, à 10 hrs ajn.,

Et aux plus Bas Prix du Marché
------ALLEZ CHEZ-------

RENADD, KING & PATTERSON
652 rue Craig, Montréal.

Réductions spéciales aux acheteurs hors de Mont­
réal qui mentionneront le “ PRIX COURANT."

L’actif mobilier do la faillite, consistant eu Vins, 
Liqueurs. Provisions, Conserves alimentaires. 51» 
rinades. Epices, Thés, Cafés, Garnitures du maga­
sin, Balances, Glacière, 1 Express, 2 Sleighs, Aile 
lage, etc., se montant d’après l'invontaire à $968-2S.

Le loyer pour la balance de l’année sera aussi 
offert en vonte.

Pour plus amples informations, s'adresser A 
CHARLES DESMARTEAU, Curateur,

1598 rue Notre-Dame, Montreal. 
MARCOTTE FRERES, Encantenra.
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REVUE COMMERCIALE
ET FINANCIÈRE

Montréal, 28 juin 1894.

FINANCES.
Le marché de Londres en est toujours 

à la pléthore des fonds ; mais la bourse, 
qui s’était désintéressée jusqu’à un cer­
tain point des valeurs américaines, sem­
ble disposée à en acheter de nouveau, 
ce qui pourrait enrayer le mouvement 
de l’or des Etats-Unis en Angleterre et 
peut-être même créer un mouvement en 
sens inverse.

Cette exportation de l’or des Etats- 
Unis a fini par causer de sérieuses ap­
préhensions, de ce côté de l’océan, par 
la diminution des réserves d’or du Tré­
sor fédéral, car tout l’or que l’on expor­
tait était demandé au Trésor. Aussi les 
banques de New York qui avaient du 
méta.1 'plus qu’il n’en fallait pour leurs 
besoins, ont» silos résolu de fournir 
de l’or à demande à ceux qui auraient 
besoin de l’exporter.

Le taux d’escompte de la banque 
d’Angleterre a été laissé à 2 p.c. Sur le 
marché libre, l’escompte varie de | à 1 
p.c., suivant la longueur du terme.

A New-York, les prêts à demande sont, 
à 1 p.c. ; les prêts à terme sont offerts 
entre 1$ à 2 p.c. pour courte échéance et 
entre 2 et 3 p.c, pour longue échéance. 
Le bon papier de commerce est escompté 
entre 2$ et 3 p.c.

A Montréal, les taux sont station­
naires ; les banques prêtent à la spécu­
lation à 4$ p. c. ; la oanque d’épargnes 
a 4 p. c. Le papier de commerce est 
escompté à 7 p. c.

Le change sur Londres est soutenu.
Les banques vendent leurs traites à

IlÔ à nnn ~ n E. S 1 .'1 1 _ _:?r— «—
- ,, u , wuuvuv iviud trailDD i

"vue à une prime de Tg à 9*f et leurs*trai
tes à 60 Jours à une prime de 915/16 à 
101/16 Les transferts par le câble sont à 
10* de prime. Le change à vue sur New­
} ork est du pair à 1/16 de prime. Les 
francs valaient hier à New-York, 6.16J 
pour papier long et 6.161/16 pour papier

La bourse a perdu de son activité, Ta 
chaleur, le mauvais temps, ayant pro­
duit leur effet sur l’esprit des spécula­
teurs. Les banques sont soutenues ou 
ermes. La banque de Montréal fait 220 : 

la banque Ontario 111 ; la banque Mol- 
Bon, 168 ; la banque des Marchands 161J ; 
et la banque du Commerce 138.

Les banques canadiennes sont cotées 
en clôture comme suit :
„ , Vend. Ach.
banque du Peuple.......... . 126 lio

“ Jacques-Cartier..... 117$ 100
“ Hocnelaga................. 126 ......
“ Nationale.................. 76 60
“ Ville-Marie...............................

Les Chars Urbains ont encore fourni 
un bon nombre de transactions, mais à 
des cours un peu plus bas ; qui ont varié 
entre 147 et 148 ; le dernier cours prati­
qué est 147. Les nouvelles actions sont 
d 142*- Les nouvelles actions de la 
bell Telephone font 142 et 143. Le Té­
légraphe est à 161$, le Pacifique Cana­
dien à 63f et 63$. Le Gaz, après être 
monté à 1T0$ descend à 168. Le Câble a 
fait 139 et 140.

Les compagnies de coton n’ont pas eu 
ae transactions. On les cote en clôture : 
Montréal Cotton, 126 et 115; Colored Ffibi

Cotton, 60 et 46; Merchants Manufac­
turing Co, 125 vendeurs ; Dominion 
Cotton Mills, 105 et 101.

COMMERCE
La chaleur et la pluie alternant, le9 

récoltes 6ur pied ont eu depuis quinze 
jours une température très favorable ; 
le foin, surtout, pousse à vue d’œil et la 
perspective actuelle est que la récolte 
de foin sera encore considérable cette 
année. Les grains—sauf les pois—sont 
très beaux et les pommes de terre pro­
mettent un bon rendement. Le fromage 
se vend bien, très bien, si l’on tient 
compte de l’énorme production qui se 
fait. Le marché anglais n’a faibli, si 
l’on en croit les rapports de là bas, que 
parce que les exportateurs canadiens 
0e sont mis à offrir à des prix plus bas. 
Cependant il permet encore aux ache­
teurs ici de payer un prix très rémuné- 
nérateur. Toutes les lignes de commer­
ce se ressentent du bien être, de l’argent 
comptant que l’industrie laitière fait 
circuler dans les campagnes.

Mais si l’agriculture se tire bien d’af­
faires, le commerce reste dans la sta­
gnation dont il n’est pas sorti depuis ce 
printemps. Le commerce extérieur n’a 
d’activité que dans deux lignes : le bois 
de sciage et le fromage ; les grains ne 
s’exportent pas, le beurre non plus ; le 
foin très peu et les œufs pas du tout. 
Les grains de l’ouest pour qui Montréal 
n’est qu’un port de transbordement, 
forment la partie principale du fret. 
L?exportation du bétail diminue, les 
frets pour cet article ont baissé; mais 
comme le foin a haussé, les frets pour le 
foin haussent.

Les faillites en somme, ne sont pas 
nombreuses cette semaine et l’on semnle 
se dire que si l’on ne fait que peu d’af­
faires, if faut les faires bonnes.

Alcalis.—Les arrivages sans être nom­
breux, dépassent un peu ceux de l’année
dernière. On a acheté, pour l’Angle­
terre, des potasses de première qualité 
entre $4.10 et $4 15 et des secondes à 
$3.66. Il n’y a qu’un tout petit lot de per­
lasses sur le marché.

Bois de construction.—L’incendie qui 
a détruit l’autre jour les scieries de M. 
Booth, à Ottawa, va diminuer la pro­
duction du bois ouvré, madriers et

ElancheSj de bien des millions de pieds.
a capacité de ces scieries, les plus con­

sidérables du monde entier, dit-on, était 
d’un million de pieds par jour. M. 
Booth a pris arrangement pour faire 
scier par d’autres établissements le bois 
qu’il e< t tenu de livrer par ses contrats; 
mais on arrivera tout au plus à scier 
200,000 pieds par jour sur le million 
prévu, de sorte que c’est une diminu­
tion nette de 800,000 pieds par jour. Cet 
évènement aura pour résuftat immédiat 
de raffermir les prix du bois de sciage 
surtout si le marché américain peut.se 
réveiller ; mais, pour le moment, il n’a 
pas fait hausser les prix pour le marché 
local.

Là demande aux clos, pour la ville 
reste en dessous de l’année dernière, il 
y a quelque demande de la campagne.

Charbon et bois de chauffage.—On pré­
voit une hausse dans le prix du charbon 
anthracite pour le 1er juillet. Déjà le 
marché de gros a haussé à New-York, 
et il est tout probable que le détail 
haussera ces jours-ci. .Lé. charbon mou 
est stationnaire. Malgré la terminaison 
partielle de la grève des mineurs do 
' trille aux Etats-Unis, la fourniture du

•harbon dans Ontario se fait attendre et 
pas mal d’établissements industriels 
sont encore fermés. Dans notre pro­
vince, les industries qui consomment 
du charbon, achètent celui des pro­
vinces maritimes, et n’ont pas encore 
ôté gênées par la grève.

Les bois sont tranquilles avec très peu 
d’offres par voie ferrée.

Cuira et peaux.— La chaussure est très 
calme. Les voyageurs parcourent en ce 
moment Ontario, où les préoccupations 
politiques de la semaine dernière ont 
fait languir les affaires. On espère que 
la semaine prochaine sera meilleure. 
Aussi les cuirs ne se vendent pas. On 
exporte quelques ballots de cuirs à se­
melle et cet article paraît bien contrôlé, 
mais pour toutes les autres sortes, les 
acheteurs commaudent les prix.

Les peaux vertes sont bien négligées 
de la part des tanneurs. La vente de la 
boucherie est normale, mais, la tanne­
rie n’achetant pas, les peaux restent en 
magasin. Nous no changeons pas nos 
cotes,pas plus d’ailleurs pour les veaux 
et les agneaux.

Draps et Nouveautés.—Le détail en 
ville a fait quelques ventes, pendant les 
rares beaux jours de la semaine derniè­
re, mais la période active touche à sa 
fin, les fêtes achèvent et les stocks sont 
encore considérables sur les rayons. On 
fait des ventes à prix réduit ; on s’ingé­
nie .à attirer la clientèle, mais les plus 
fortunés ne font que gagner juste leur 
vie.

Le gro9 est calme, n’ayant à remplir 
que de rares commandes de réassorti­
ment; les voyageurs sont rentrés avec 
peu de succès. Les collections, cepen­
dant,soût assez bonnes et, de ce côté là, 
au moins, la situation est satisfaisante.

Les fabriques de lainages du Haut- 
Canada ne paraissent pas faire de bril­
lantes affaires. Celles qui restent de­
bout n’achètent que parcimonieusement 
4ar-matière- première et—ne travaillent 
que sur commandes.

Epiceries.—Dans cotte ligne, le com­
merce est passable, la vente est normale 
et les collections satisfaisantes.

Les thés du Japon de la nouvelle ré­
colte sont arrivés et sont en bonne de­
mande, les prix variant à partir de 16c 
la livre. Rien de changé aux prix des 
cafés rôtis.

Comme nous le prévoyions la semaine 
dernière, il y a encore une nouvelle 
hausse dans les sucres ; cette hausse 
est de l/16c et correspond à l’abolition 
de l’escompte accordé auparavant par 
les rafflneurs. En fait de sucres jaunes; 
on cote de 3}c à 4c, mais il y a des 
maisons qui vendent à moins que cela.

Les sirops sont quelque peu rares ; 
la mélasse est tranquille.

Les fruits secs sont fermes. Les con­
serves de poisson se tiennent bien, pour 
le disponible; mais on a commencé à 
vendre du nouveau saumon, à livrer 
plus tard, aux prix de $1.10 pour la 
marque Beaver ; de $1.12$ pour la mar-

âue Lynx ; et de $1.22$ pour la marque 
[orseshoe. .
On n’a pas encore.commencé à offrir 

I sur le marché les vins français à impor- 
: ter cet automne après la ratification du 
1 traité. Si le traité est ratifié des deux 
i côtés, les droits sur le clairet seront de 
; 25c par gallon, au lieu de 25c et 30 p.o.

Fers, ferronneries et métaux. — Les J ventes de fontes sont restreintes à quel­
; ques lots de Summerlee et de Ferrona, 
'la fonte canadienne conservant bien son
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prix. Peu de ventes de fer en barre, qui 
est, dit-on, vendu parfois qu-deseousdu
firix coté. La ferronnerie et la quincail- 
erié ont un léger mouvement pour la 

campagne, cette dernière achetant 
aussi son outillage pour les foins. Au­
cun changement de prix à signaler.

Huiles, peintures et vernis.—Absolu­
ment rien à signaler dans ces lignes qui 
sont tranquilles et sans changement de 
prix. On offre de l’huile de loup-marin 
nouvelle à arriver à un prix un peu 
inférieur il nos cotes précédentes et nous 
avons dû baisser en conséquence le prix 
faible de l’huile raffinée.

Laines —La demande pour la laine est 
très faible de la part des manufactu­
riers et. les commerçants n’achètent 
qu’à leurs prix. Nous renouvelons notre 
recommandation aux marchands de la 
campagne de se garder une marge suffi­
sante.

Salaisons.—Le prix de la viande sur 
pied se raffermit, ce qui permet aux fa­
bricants de salaisons de maintenir leurs 
prix. Cependant, comme le commerce 
de gros est encore suffisamment appro­
visionné, il vend le lard salé à $1.00 de 
moins cjue le prix coté par les saleurs. 

Le smndoux n’a pas varié.

L’EXPOSITION DE QUEBEC

Nous regrettons de voir le malen­
tendu entre le conseil de ville de 
Québec et la compagnie disposi­
tion se prolonger assez longtemps 
pour mettre en danger le succès de 
l’entreprise.

Toute la province regretterait que, 
après avoir fait espérer une belle 
exposition cet automne, les citoyens 
influents de Québec se laissassent 
entraîner par des considérations po 
litiquos ou nntres^à désappointer
ceux qui se préparaient t\ exposer, 
et ceux qui pouvaient compter légiti­
mement profiter de cette aubaine. 
La compagnie d’exposition de Mon­
tréal qui s’est abstenue cette année 
pour ne pas nuire au succès de Qué­
bec ; les industriels qui ont préparé 
des objets à exposer, les commerçants 
de Québec qui avaient compté sur 
l’affluence de visiteurs qu’attire 
toujours un évènement de ce genre 
et tout le public enfin, qui se propo­
sait d’aller y constater les progrès 
tie notre agriculture et de notre in­
dustrie, auraient des reproches 
amers à taire la compagnie et au 
conseil de ville, si l’une et l’autre 
ne trouvaient moyen d’arriver à une 
entente.

Nous faisons appel à M. le maire 
de Québec et à M. le sénateur Lan­
dry ; l’un et l’autre, ont, il nous 
semble, assez d’esprit public pour 
comprendre et exécuter ce que l’ou 
attend d’eux. Ce serait vraiment à 
désespérer de l’avenir de Québec— 
qui prenait pourtant des couleurs 
plus roses depuis quelque temps— 
si l’exposition venait à manquer 
cette année.

Revue des Marchés
Montréal, 28 juin 1894.

GRAINS ET FARINES
MARCHÉS DE GROS

Dans sa revue hebdomadaire de lundi 
dernier, 23 juin, 11 Mark Lane Express, 
de Londres, disait ; “Les blés anglais 
ont haussé de 7d. Les blés étrangers, 
malgré l’abondance des offres, sont res­
tés fermes. Le blé de Californie est à 
24s le quarter (8 minots) et le roux d’hi­
ver No 2 à 22s. Les farines ont été plus 
fermes, l’avoine a été négligée. Aujour­
d’hui, les blés anglais sont en hausse 
d’un point, à cause de lenr rareté et la 
demande est légère. Les blés améri­
cains ont haussé de 3d. L’orge, l’avoine 
et la farine sont ternes.”

La dernière dépêche de Beerbohm en 
date du 27 juin dit : Chargements à la 
côte, blé tranquille mais ferme, maïs 
rien. Chargements en route ou à expé­
dier, blé tranquille mais soutenu ; 
maïs sans beaucoup de demande. 
Mark Lane, blés anglais tenus 
fermes ; do étrangers tranquilles 
mais ferme. Farines anglaises et amé­
ricaines, tenues fermes. Liverpool, blé 
sur place, en baisse pour vendre, do 
maïs, moins actif.

Une dépêche de Londres du 27 juin, 
cote le maïs plus ferme et le blé tran­
quille.

Aux dernières nouvelles télégraphi­
ques, les marchés français étaient 
fermes. Les avis par la malle vont jus­
qu’au 13 juin et parlent d’un commen­
cement d’inquiétude pour la récolte. Le 
Phosphate dit à ce sujet:

“ Depuis plus de quinze jours les vents 
ont varié de l’Ouest au Sud Ouest, et s’y 
sont franchement établis au renouvelle­
ment de la lune ; cela nous a valu de la 
pluie, chaque jour, plus ou moins abon­
damment, avec une température froide. 
Saint Médard s’en est mêlé et a pleuré 
sur les biens de la terre; la tristesse de 
ce saint a bien souvent causé aussi celle 
du cultivateur.

Nous en sommes là ; il n’est donc plus 
question d’une récolte énorme et pré­
coce, les plaintes se généralisent _ et 
commencent à se produire, l’inquiétude 
est grande et la situation deviendrait 
grave si la pluie se prolongeait. ”

Le même journal contient les nou- 
j velles suivantes des récoltes des autres 
I pays d’Europe et du Chili : 
i “ Angleterre.—Nous touchons à la mi- 
j juin et au milieu de l’été, nous n’avons eu 
| rien le temps de saison ; des nuits froi­
des et des jours couverts ne sont pas 
très propices aux récoltes de grains en 
juin ; jusqu’à présent, cependant, les 
avis montrent peu ou pas d’inquiétude ; 
d’après la Qazctle de VAgriculture, on 
est en présence d’une récolte exception­
nellement bonne comme paille ; mais 
cependant un temps beaucoup plus 

, favorable devient nécessaire. «
] Allemagne.—Lee. renseignements sur 
; la récolte sont loin d’être brillants ; le 
I blé ne paraît pas avoir souffert, mais le 
! seigle, dans beaucoup de districts, a été 
i endommagé par la gelée, et le temps 
tout à fait hors de saison a été égale­
ment défavorable aux céréales de prin- 

I temps. Quant à la récolte de pommes 
| de terre, les plaintes précédentes par 
sûite des gelées paraissent avoir été 
beaucoup exagérées.

Autriche.—A de très légères exceptions 
près, les perspectives sont favorables.

Hongrie.—Le rapport officiel qui vient 
d’êtrei publié est moins favorable ; le 
ministère de l’agriculture compte néan­
moins sur une récolte moyenne.

Italie —Les dernières nouvelles pré­
sentent la récolte du blé comme com­
promise par la continuation de l’humi­
dité, et les prix sont en hausse.

Espagne.— De lourdes pluies d’orage 
ontj causé beaucoup de dommages lo­
caux.

Algérie.—On coupe le blé et l’orge, et 
on s’attend à de très bonnes récoltes ; 
en Tunisie, les perspectives sont excel­
lentes, tandis que de Smyrne on écrit 
que toutes les récoltes, sauf celles du 
blé, ont souffert plus ou moins. La ré­
colte des fèves est maintenant estimée à 
40 p. c. de moins qu’il y a un mois.

Roumanie.—Les rapports sont dans 
l’ensemble très favorables. .

Russie.—Les perspectives sont consi­
dérées très favorables ; cependant, de­
puis ces avis, une forte quantité d'eau 
est tombée par uno température plus 
froide, spécialement dans le Nord- 
Ouest, et les agriculteurs commencent à 
se plaindre.

Ohili.—Les plus récents avis annon­
cent que la récolte de blé est très déce­
vante et que de ce côté il y aura très 
peu à exporter.”

En somme, nous nous trouvons en 
présence d’une perspective fort dou­
teuse pour la prochaine récolte, avec 
des atocks plus faibles qu’ils n’étaient il 
y a un an à pareille date.

Aux Etats-Unis, les cours de la spécu­
lation sont restés assez bien tenus, quoi­
que sans éviter les oscillations ordi­
naires ; les récoltes de l’Ouest parais­
sent dans la même situation que lors du 
rapport du gouvernement, c’est-à-dire, 
promettant un rendement au-dessous 
delà moyenne. -Mais-Domstattend à ce 
que le mouvement définitif de hausse 
provienne de l’étranger Or l’étraiigsr 
n’a pas beaucoup acheté depuis que le 
blé a cessé de baisser ; on se contente, 
en Europe, de spéculer sur les stocks 
déjà rendus dans les ports du pays de 
destination ; mais lorsque eeB s ocks 
seront passés dans la consommation, en 
assez grande quantité, pour permettre 
de contrôler la balance, la hausse vien­
dra sûrement avec des achats fermes 
dans les pays exportateurs.

Les cours de clôture ont été, à Chica­
go: blé sur juin, 68|c ; sur juillet, ô!Ue ; 
sur septembre, 6QC. A New-York, blé 
sur juin, 61|c ; sur juillet, 61|c : sur sep­
tembre, 64Jc.

A Winnipeg, il s’est fait des ventes de 
blés de Manitoba aux cours de 61 àtiijc 
pour le No 1 dur livré à flot à Fort Wil­
liam et un bon lot de Manitoba No 2 a 
été vendu 60jc à Duluth. Le prix extrême 
pour un lot d’exportation en No 1 dur 
paraît être 621c quoique l’on ait payé 
jusqu’à 63c pour quelques chars dont on 
avait besoin pour compléter un charge­
ment.

La situation de la récolte au Manitoba 
dit le Commercial, a causé beaucoup 
d’anxiété et a été très critique. A la suite 
des chaleurs de la semaine dernière, la 
température est restée très chaude jus­
qu’à vendredi ; à partir de ce moment 
elle s’est modérée, puis elle est devenue 
tout à fait fraîche. Il est tombé de la 
pluie partout, mais sous forme d’orages, 
de sorte que l’humidité n’a pas été dis-
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tribuée également partout. Dans quel­
ques localités, il est tombé de la pluie 
en abondance ; dans d’autres, il en est 
tombé assez pour les besoins actuels, 
dans d’autres encore, il n’en est pas 
tombé eSsez. La vallée de la Rivière 
Rouge a encore uu besoin pressant 
d’eau. Il y a eu aussi de la grêle dans 
deux districts.

Dans le Haut Canada, le marché a 
perdu un peu de sa fermeté, depuis 
notre dernier rapport, mais il l’a rega­
gnée ensuite,les meuniers achètent libé­
ralement, surtout l’avoine qu’ils trou­
vent bien rare. En orge il n’y a presque 
pas de mouvement. Les gsois sont lents.

A Toronto on cote : blé blanc 59 à 60c, 
blé du printemps 00 à 60c ; blé roux, 69 
à flOc^ poia No 2, 54 à 56c ; orge No 2, 89 
à 41c ; avoine No 2, 37 à 38c.

Sur notre marché, le mouvement 
d’exportation est encore restreint, à 
quelques milliers de minots de pois qui 
ont été achetés dans le marché à 72c par 
66 Ibs. On demande maintenant 72jc, 
mais on laisserait probablement aller la 
marchandise à 72} ou même à 72c. La 
récolte de pois parait manquée dans la 
province et ne semble pas beaucoup 
promettre dans Ontario ; mais voilà 
deux ans que le même fait se présente 
et les prix baissent toujours Les pois 
se vendent en Europe pour l’engrais des 
animaux, comme le maïs,et c’est le bon 
marché dn maïs qui empêche de vendre 
les pois.

L’avoine d’Ontario est toujours de 
plus en plus ferme ; on a pu en vendre 
cette semaine à 42 je par 31 Ibs et l’on en 
demande maintenant 43c au prix coté à 
Toronto, on ne peut guère en faire venir 
ici avant que le marché ne hausse 
encore ; mais même à de hauts prix, il 
est probable qu’on n’en trouverait plus, 
les meuniers qui font les farines d’avoine 
étant déjà en peine pour assurer leur 
approvisionnement.

L’âvôînë^éla pYôvihce est,en général, 
endommagée et moisit par ce temps 
humide, de sorte qu’on trouve difficile­
ment à la vendre. On en demande 39c 
par 34 Ibs.

L’orge est assez tranquille, en l’ab­
sence de stocks et se Cote plus ou moins 
nominalement, de 46 à 48c par 48 Ibs 
en entrepôt.

Le sarrazin n’a pas de marché Les 
farines sont toujours au même point j 
l’exportntion fait quelques vides qui 
sont aussitôt comblés par des envois 
des moulins. La boulangerie n’achète 
qu’au jour le jour et obtient assez faci­
lement un escompte ; la campagne 
n’achète que quelques chars de temps è 
autre. Nous laissons nos cotes pour 
ce qu’elles valent ; il est impossible de 
donner un cours réel ; tout ce que nous 
pouvons faire, c’est d’indiquer les prix 
à une dizaine de cents près.

Les farines d’avoine sont très fermes 
aux prix en hausse cotés la semaine 
dernière.

Nous cotons en gros :
Blé roux d’hiver, Can. No 2.$0 00 à 0 60 
Blé blanc d’hiver “ No 2. ü 00 à 0 00
Blé du printemps “ No 2. 0 58 à 0 60
Blé du Manitoba No 1 dur... 0 75 à 0 76

“ No 2 dur... 0 73 à 0 74
“ No 3 dur ... 0 00 à 0 00

Blé du Nord No 2 ............... 0 00 à 0 00
Avoine...................   0 39 à 0 43
Blé d’inde, en douane........... 0 -00 à 0 00

Blé d’inde, droits payés...... 0 52 à 0 53
Pois, No 1................................  0 82 à 0 83
Pois, No 2 (ordinaire)*.......... 0 72 à 0 73
Orge, par minot.....................  0 46 à 0 48
Sarrazin, par 60 Ibs..............  0 46 à 0 48
Seigle, par 66 Ibs....................  0 00 à 0 00

FARINES
Patente d’hiver......................$3 60 à 3 80
Patenté du printemps.....;... 3 65 à 3 85
Patente Américaine....*.......  6 00 à 5 10
Straight roller......................  3 00 à 3 10
Extra........................................  2 60 à 2 80
Superflue................................  2 50 à 2 60
Forte de boulanger (cité)..... 3 45 à 3 50
Forte du Manitoba............... 3 40 à 3 50

teurs pour attendre l’automne. A ce prix, 
il n’y a pas d’exportation possible pour 
le moment.

Une beurrerie d’en bas de Québec a 
commencé à empaqueter en caisses car­
rées de 66 livres, à la mode australienne, 
mais elle demande trop cher pour son 
beurre et elle n’a pu encore le vendre.

Les commerçants vendent ici aux épi- 
oiers le beurre de crémeries à 20o. Le 
beurre des townships se paie à la cam­
pagne de 16 à 16 je ; on le détaille ici à 
18c. Le beurre de l’Ouest vaut, sur le 
marché local, de 16 à 17c.

FROMAGE
EN SACS D’ONTARIO

Medium ............................. ;.T.^145à 1 50
Superfine................................  1 15 à 1 25

FARINE D’AVOINE 
Farine d’avoine standard,

en barils............................... 4 60 à 0 00
Farine d’avoine granulée,

en barils.............................. 4 60 à 0 00
Avoine roulée en barils........  4 60 à 0 00

MARCHÉ DE DÉTAIL

Il y avait, mardi, au marché de la 
Place Jacques Cartier, une quantité 
considérable d’avoine qui s’est vendue 
entre 80c et $1.00 la poene. Les pois se 
sont vendus de 70 à 75c le minot et le 
sarrazin $1.00 la poche.

En magasin, les commerçants vendent 
l’avoine de 95 à $1.00 par 80 livres.

Le blé-d’inde jaune des Etats-Unis fait 
60b par minot, et le blanc 65c.

Les pois No. 2 valent 70 c et les pois 
cuisants de 86 à 90c par 60 Ibs.

La graine de lin par minot de 60 Ibs 
vaut $1 à $1.10.

L’orge No. 2 de la province vaut de 
$1.00 à $1.05 par 96 ibs.

La farine de seigle vaut $2 par 100 Ibs.
La farine d’avoine vaut $2.35 à $2.40 

par 100 Ibs, __ _______________
BEURRE 

MARCHÉS ANGLAIS

On écrit de Bristol :
“Les forts arrivages de beurre de fer­

me frais diminue la demande pour les 
beurres d’Irlande et d’autres provenan­
ces. Le commerce a été calme aux prix 
antérieurs ou à peu près.Les cours sont: 
crémeries d’Irlande, 92 à 96s. Waterford 
et Limerick très fins, 88 à 92s. Do fins, 
82 à 86s.’’

On écrit de Londres : .
“Le marché n’est pas aussi bien tenu 

que la semaine dernière, les prix s’étant 
tournés en faveur des acheteurs. La 
qualité de toutes les provenances est 
excellente, mais les conditions de la 
production ces jours derniers, n’ont pas 
été aussi favorables. Les cours ont quel­
que peu changé. Les beurres français 
frais ont baissé de 6d; Les beurres du 
Danemark se vendent lentement. Les 
crémeries d’Irlande sont cotées de 90 à 
94s et les beurres de ferme de 81 à 86s.”

MARCHÉ DE MONTRÉAL

Le marché de Montréal reste à peu 
près dans la même position que la 
semaine dernière, c’est-à-dire que l’on 
achète aux beurreries le beurre de choix 
à 19c pour la consommation courante. 
La seule différence, c’est qu’il y a des 
acheteurs en spéculation qui paient 
jusqu’à 19jc à la campagne et qui met* 
tent le beurre ainsi acheté en réfrigéra-

MARCHÉS ANGLAIS

On écrit de Liverpool à la date du 16 
juin :

“La demande de la consommation res­
te excellente, mais les prix sont plus 
faciles en sympathie avec les offres en 
baisse reçues d’Amérique par le câble. 
Les arrivages s’écoulent facilement en 
débarquant et le marché clôture soute­
nu. Nous cotons : Extra fancy 46s.6d 
à 47s 6d ; très fin, 45s.6d à 46s.6d ; beau à 
bon, 38 à 44s.”

On écrit de Bristol :
“Les cours d’importation sont encore 

en baisse, cette semaine avec un bon 
courant d’affaires. La demande en dis­
ponible n’est pas trop active, cependant, 
les qualités les plus fines étant cotées 
aujourd’hui de 48s à 60s.”

On écrit de Londres :
“11 n’y a pas d’arrivages récents de 

fromage canadien. Le fromage améri­
cain a une bonne demande à des prix 
plus faciles, Boit de 47 à 49s. Le froma­
ge anglais est en assez bonne demande 
et les arrivages augmentent. Les prix 
varient de 56 à 58s. pour les doubles, de 
60 à 62s pour les Wiltshire ; de 62 à 64s. 
pour les Cheddar. Les vieux Cheddar 
font de 69 à 72s.”

MARCHÉS DES ETATS-UNIS.

Utica, N. Y., 26 juin.—Ventes du jour: 
11,000 meules à 7}c ; 260 à 8c ; 360 à 8jc ; 
930 à 8}c; 8,533 à 8je; 993 à 8je ; 111 à 
8jjc ; 819 à commission.

Little Falls, N. Y., 25 juin.—On a ven­
du aujourd’hui 228 meules à 7jc ; 1,300 à 
8}c ; 6,200 à 8c ; 1,090 à 8}c ; 676 à com­
mission. •

MARCHÉS D’ONTARIO

Belleville, 25 juin.—Au marché de ce 
jour, 38 fromageries ont mis en vente 
3,065 meules, dont 1,365 de fromage blanc 
et 1,710 de coloré. Les ventes ont été : 
fromage blanc, 135 meules à 8.16il6c ; 
695 à 9c j coloré, 760 à 8.15il6c et 726 à 9c.

Modoc, 25 juin.—En vente, 1150 fro­
mages ; 1000 vendus à 9c et 150 à 9 Ijl6c.

Les élections qui ont eu lieu mardi ont 
empêché la tenue des autres marchés.

MARCHÉ DE MONTRÉAL

Le marché de Montréal, pour le fro­
mage de la province de Québec, s’est 
tenu oette semaine aux mêmes prix que 
la semaine dernière. Il y avait en vente 
au quai, lundi, 6000 meules, en chiffres 
ronds, qui se sont vendues dans les prix 
de 8} à 8fc, quelques lots extra ont pu 
faire 8}c mais il a fallu pour cela que le 
fromage fut absolument sans défaut. A 
St-Hyacinthe, samedi, 3000 meules ont 
été vendues aux mêmes prix. On pré. 
tend que deux ou trois lots des environ8
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de Oqwansville ont fait 8Jc, mais nous 
n’avons pu constater le fait.

La température actuelle est à souhait 
pour les pâturages et les vaches don­
nent du lait comme jamais, aussi il se 
fait du fromage én quantité énorme et 
il est vraiment remarquable que le prix 
puisse se tenir aussi élevé, comparati­
vement, avec une si grande production. 
O’est un fait que nous proposons aux 
méditations de notre confrère de La 
Presse qui voudrait que nos fromagers 
se hâtent de changer de fabrication.

Et encore, remarquons bien que les 
prix actuels seraient meilleurs et se 
tiendraient probablement au niveau de 
ceux d’Ontario (de 9 à 9Jc) si nos froma­
ges n’étaient pas presque tous un peu 
ouverts. Oe défaut, qui peut être corrigé 
si l’on y met beaucoup de soin, provient 
plutôt de la qualité de la nourriture des 
vaches que de la fabrication elle-même. 
Les pluies abondantes ont augmenté 
considérablement la proportion d’eau 
contenue dans l’herbe ; les vaches, ab­
sorbant cette nourriture plus aqueuse 
que de coutume, donnent un lait où 
l’eau est en proportion plus considé­
rable ; le caillé est affecté de la même 
manière et cette surabondance d’humi­
dité donne lieu, à la cuisson, à des déga-
Sements gazeux qui forment ces “ yeux” 

u fromage et qui donnent à la pâte 
moins de consistance. Le remède con­
siste à saler davantage, ce qui facilite 
l’évaporation du surplus d’eau.àcoupèr 
le caillé plus fin, pour crever toutes les 
bulles d’air, et à veiller avec plus de 
soin au'pressage.

Avec l’expérience, nos fromagers 
viendront à combattre, comme ceux du 
Haut Canada, toutes oes défectuosités 
dues â la température.

ŒUFS
Le marché des œufs se raffermit peu à 

peu, les arrivages diminuant toujours, 
et les détenteurs de stocks se fiant sur 
la perspective de l’ouverture prochaine 
du marché des Etats-Unis. On vend au­
jourd’hui les œufs mirés àlOio et jusqu’à 
11c à la boîte. Les œufs non mirés valent 
de 9J à 10c en gros lots.

FRUITS
Les fruits de tout genre sont actifs ; 

les oranges et les citrons ont haussé 
considérablement ; les fruits de Califor­
nie, par contre, ont baissé. Les fraises 
des environs de Montréal se sont ven­
dues depuis 5c jusqu’à 10c la boîte.

Les apparences ae la récolte de pom­
mes sont magnifiques.

HARICOTS
Les haricots blancs, triés à la main, 

valent $1.35 en lots ; on les détaille à 
$1.50. Les autres qualités se vendent 
aux épiciers depuis $1.00 jusqu’à $1.30.

MIEL
Une commande de miel coulé, rouge, 

bonne qualité, pour l’Angleterre, a été 
exécutée cette semaine à 4c la livre.

POMMES DE TERRE.
La demande des Etats-Unis est tom­

bée; les pommes de terre nouvelle arri­
vent et les vieilles s’en vont. On cote 
ces dernières aujourd’hui de 40à 50cpar 
90 lbs au ohar.

FOIN PRESSÉ ET FOURRAGES
A Boston on cote :

Choix à fancy en grosses
balles............................ $16 50 à $17 00

Choix à fancy en petites 
balles............................ 15 00 à 16 00

Beau à bon...................... 16 00 à 15 50
Pauvre à ordinaire......... 12 00 à 14 00
Mêlé.......... .    10 00 à 13 00
Paille de seigle....... ....... 14 50 à 16 00

“ d’avoine ............. 8 50 à 9 00
Arrivages de la semaine 374 chars de 

foin et 40 chars de paille ; semaine pré­
cédente 399 chars de foin et 31 chars de 
paille.

Sur les arrivages de la semaine 66 
chars sont pour l’exportation, ce qui en 
laisse 308 pour le marché local.

Nous avons encore à constater un 
marché terne avec des arrivages consi­
dérables et peu de demande. Il n’y a
Eas de réduction des stocks accumulés.

a masse dés stocks se compose de foin 
moyen ou de pauvre qualité, pour le­
quel la demande n’est pas aussi bonne 
que pour la première qualité. Pour ce 
foin, nos cotes sont nominales et sujettes 
à réduction, (circulaire de MM. Hosmer 
Robinson & Oie, de Boston.)

A Montréal, il n’y a aucune activité 
dans le foin. Les alternatives de cha­
leurs et de pluies qui ont marqué la se­
maine dernière ont fait un bien immense 
à la récolte qui promet maintenant d’é­
galer presque celle de l’année dernière. 
On se demande ce qu’on va en faire. En 
attendant, on n’achète que quelques 
chars, par ci par là, pour les Etats-Unis 
et les provinces maritimes, aux prix de 
$5.60 à $6.00 pour le No 2 et $7.00 pour le 
No 1, pressé et livré sur wagon.

Le marché anglais est un peu meil­
leur, Liverpool étant coté à 67 Js., mais 
au fur et à mesure que les prix augmen­
tent, le fret augmente aussi ; il n’y a 
guère que les gens qui paient 25c dans 
la piastre qui puissent exporter avec 
quelqu’avantaee.

Le marché local pour le son et la 
moulée reste toujours ferme.

Nous ootons au détail :
Foin pressé No 1, la tonne... 
do do No 2 _ _
do do No 3. dô

9 00 
800 
0 00.

à 0 00 
à 0 00
à oo on

Paille vieille do . ... 3 50 11 4 50
Mnulce. extra la tonne........... ... 22 00 11 23 00

do N o 1 do ........... ... 21 00 à 22 00
do No 2, ... 00 00 à 19 00

Uru blanc do ........... 00 à 00 00
do No 2, do ........... 00 à 19 00
do N o 3,

Son (Manitoba)
do ........... 00 à 18 00
d................ ... 00 00 à 00 00

do (Ontario) do ........... 00 h 00 00
do au char........ 50 'k 19 00

Blé-d’inde jaune m nilu......... ... 00 00 à 23 00
Farine de blé-d’inde, 100 lbs . ... 1 75 à 00 00
Blé d’inde broyé . la tonue__ 00 à 24 00

MARCHÉ AUX BESTIAUX
Il y avait lundi, aux abattoirs de l’est.

Bêtes à cornes...................... 400
Moutons et Agneaux............  250
Veaux...........................   160

Nous pouvons donner les prix suivants 
comme prix moyens :
Bétail pour exportation la lb. 4J à 4Jc 
Bêtes à cornes, 1ère qualité la 1b. 4 à 41c 

“ 2e “ “ 31 à 3îc
“ 3e “ “ 2 à 2Jc

Moutons..... ....................... “ 3} à 3Jc
Agneaux........................... “ 3J à 4 c
Veaux......................la tête $3.00 à $ 7.0o
Porcs sur pied, les 100 lbs. $6.00 à $ 6.25

MM. E. Durocheb et Cie, 97 rue des 
Commissaires, Montréal, ayant obtenu 
l’agence des principaux moulins à farine 
du Manitoba et du Haut Canada, pour­
ront satisfaire toutes les demandes, soit 
de la ville ou de la campagne pour la 
farine, le son, le gru, la moulée, les pois 
à soupe, etc., etc. .

Renseignements Commerciaux
DISSOLUTIONS DE SOCIÉTÉS

Lachine — Beauchamp & Cie, commer­
çants.

Montréal.—La compagnie de vins de 
Bordeaux, importation.

Hector L imontagne & Cie, cuirs.
R. K. Holland & Oie, articles de fan­

taisie.
Dulude & Bourdon, nouveautés.
Fontaine & Malo, manufacturiers.
A. Sauvageau & Cie, ferblanterie.
Côté et Julien, plombiers.
Sauvageau & Frère, épiciers.
Hamilton, Ont —Howard Bros, entre­

preneurs.
.Québec.— Jos. Hamel & Oie, nouveau­

tés en gros.
Memramcook, N. B. — T. McManus & 

Sons, magasin général.
St-Jean, N. B.—McLachlan & Wilson, 

bois de sciage.
Ottawa.— Ranger & Allars, vins et spi­

ritueux
Stratford,Ont.—Dunsmore&Carslake, 

ferblanterie tt poêles.
Hepburn et While, meubles, etc.

NOUVELLES SOCIÉTÉS
Montréal.—La Compagnies des Vins 

de Bordeaux ; Lawrence A. Wilson, 
seul.

D. Brunet & Cie, chaussures ; Del­
phine Guertin, épouse de David Brunet, 
seule.

H. S. Johnston & Ole, commerçants ; 
Chas. F. Shea, seul

Lepage frères, imprimeurs éditeurs ; 
Léon J. et Damase G. Lepage.

N. Despins & Oie, couvreurs ; Napo­
léon Despins et Dolphis Despins.

Dulude & Bourdon, nouveautés ; Eu­
gène Dulude et Albert Bourdon.

S. Dumoulin & Cie, libraires ; Samuel 
Dumoulin, gérant et Jos. O. Gareau, 
commanditaire pour $100—jusqu’au lî 
avril 1898.

Lafrance et Napoléon Boulé.
Théophile Bélanger, épicier ; Marie 

Tharsile A. O’Leary épouse de Théophile 
Bélanger, seule.

English Eyerton Taffee Co.
Geo. Bisson et Richard T. Melin.
Faquin & Oie, carrosiers ; André Pa- 

quin et Oléophas Gaudry.
D. Spinelli, vermicels etc., Albert 

Hudon, seul.
F. R. Alley & Cie, agents d’immeubles ; 

Frederick R. Alley, Robert R. Goold & 
Alfred Jones.

Paragon Oil Can Co of Canada ; Geo.
T. Vincent et Freeman Jacobie.

Gustave Piché & Cie. articles de fan­
taisie; Marie Nina Pioné, seule.

Sauvageau & frère, épiciers ; Philippe 
et Eugène Sauvageau.

Sauvageau & Chartier, épiciers ; Adol­
phe Sauvageau et Chas. Chartier.

Québec.—Gallipoli et Baubet, restau­
rant; Victor Gallipoli et Victor Baubet.

J. Boivin & Oie, épiciers; Joseph Boi- 
vin, seul.

W. F. Bowen, bijouterie; Wm. F 
Bowen et Clara Paquet.

Jos. Hamel & Cie, nouveautés en gros ; 
Joseph Hamel, Jos. E. Bédard, Ernest 
Hamel et Henri Hamel.

St-Hyacinthe.—Latimer & Perreault, 
voitures et instruments aratoires ; R- J- 
Latimer, seul.

R. R. Roy et Frère, meubles ; Romuald 
R. Roy, seul.

St-Cêlestin.—M. Girard & Cie, maga­
sin général ; Sarah Lamothe, épouse de 
Moïse Girard, seule.
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VENTES DB FONDS DB COMMERCE
Brantford, Ont.—W. E. Welding, pot- 

terie, fonds vendu à D. Lowrey.
Toronto Junction—Josephine Jewell, 

hôtel ; vendu à Alice Smith.
Toronto. — Thomas O’Neill, hôtel ; 

fonds vendu à G. H. Lemon.
Winnipeg, Man.—Félix Henry, épi­

cier ; Staddart & Reid successeurs.
Fancounsr, O. A.—Vrean et Thomas, 

hôtel ; buvette et restaurant vendus à J. 
Roxburgh.

Port Dover, Ont. F. M. Bond, maga­
sin général ; O. W. Thumpson succes­
seur.

Brandon, MaB.—Laidlaw, Green et 
Cie ; Brandon Machine Oo, successeur.

Réginay Territoires.—L. O. Rogers, 
épicerie et dhaussurts ; épicerie vendue 
à Fair et Maguire.

Selkirk West, Man.—Lake Winnipeg 
Fish Co j fonds vendu à F.W. Colcleugh.

Winnipeg, Man.—0. 0. Montgomery, 
hôtel ; H. Braun, successeur.

Stratford, Ont.—Tolton & Co, nou­
veautés, etc.; fonds vendu à Matohett 
Bros.

Tottenham, Ont. — Fred. Hamilton, 
magasin général ; fonds vendu à T. 
Shepherd & Oo.

INCENDIES.

Pembroke, Ont.—W. B. McAllister & 
fils, moulin à farine, dommages.

Moncton} N. B.—Abraham Tutle, har­
nais, etc., incendié ; pertes |3,000 ; assu­
rance $200.

Rivière La Chûte.—H. A. Henshaw, 
magasin général, incendié, assurance, 
$2,500. '

Northfleld, O. A—H Greensfelder, bi­
joutier, incendié, assurance partielle.

Frederictown, N. B__D. W. Hoegg &
Co, poissons en conserves ; incendiés.

Havelock— Corey Bros, soierie et 
moulin, incendiés ; assurance partielle.

St Jean, N. B.—Wm. Finn, gréements 
de navires f O. Hamilton & Son scierie, 
incendiés.

Ottawa,—J. R. Booth, scierie, incen­
dié ; assuré.

DEMANDES DE SÉPARATION DE BIENS
Montréal.—Catherine Coleman, épouse 

de Charles O. Connor.
Mary Forsyth, épouse de Robert 

Beckham, entrepreneur.
DIVIDENDES DE FAILLITES.

Quékec.—J. B. E. Pampalon, failli ; 
premier et dernier dividende payable à 
partir du 9 juillet, H. A. Bédard, cura­
teur.

Montréal.—John L. Eaves (Edmund 
Eaves), failli : premier dividende paya­
ble & partir du 10 juin W. O. Lambly, 
curateur.

St Brigitte des Saults.—'Thomas Pur- 
tell, failli ; premier dividende payable & 
partir du 9 juillet, F. Valentine, cura­

** teur.
CURATEURS

Magog—G. W. Ayer & Oie, faillis ; O. 
Millier et J. J. Griffith, curateurs.

Montréal.—Jos. Harris, failli ; Corné­
lius O- MacDonnell, curateur.

Gédéon Gravel, failli ; Chas. Desmar­
teau, curateur.

H. O. Dubois, failli ; Bilodeau & Re­
naud, curateurs.

J. N. Lamarche, failli; John Rosen- 
winge, curateur.

Nhomas Highmore, failli ; Riddell et 
Common, curateurs.

La Compagnie Générale des Bazars, 
faillie ; Kent & Turootte, curateurs.

FAILLITES

QUÉBEC

Québec.—Alfred Tanguay, nouveau­
tés, demande de cession.

Louiseville.— Moreau & Gravel, mou­
lin à planer, cession.

St-Bdouard, comté Lotbiniôre.—Elisée 
Hamel, soierie ; demande de cession.

Montréal.—Wm Byrd, entrepreneur, 
a fait cession ; passif $10,000.

J. B. G. Perrault (Warren Scale Com­
pany!, a fait cession ; passif environ 
$3,000.

H: P. Labelle, meubles, a-reçu une de­
mande de cession et a produit un con­
sentement

Pierre Gauthier, carrossier, a fait ces­
sion ; passif environ $4,000.

Léon Fréchon .Fréchon & Oie), a fait 
cession; passif environ $40,000; assem­
blée des créanciers le 4 juillet.

William Johnston, fabricant de pein­
tures, a reçu une demande de cession 
qu’il conteste.

ONTARIO
Leamington.—J.H.Pengelly, marbrier; 

cession à M. H. Cowan.
Orr Lake.— Samuel Reid, magasin gé­

néral ; cession à John MoEacnran.
Toronto.—Joseph Harrison, plombier ; 

cession à J. K. Fairbairn.
Victoria Road. — James Fitzgerald, 

magasin général ; cession à A. C. Gra­
ham.

Kingston.—A. McDonald, confiseur ; 
cession à Thomas H. Johns.

Sarnia.—Smith Bros, manufacture de 
lainages ; cession à E. T. Carter.

Shakespeare.—F. O. Stevens, sellerie ; 
cession à J. E. Collin.

Toronto —M. Dwan, bois et oharbon ; 
cession à E. R. C. Clarkson.

K. A. Warriner, collège commercial ;
cession à E. R. G. Clarkson.-----------------
Flos.—Alfred Jones, magasin général; 
cession à John MoEachran.

Seaforth.—B. T. Oluff, confections ; 
cession à Chas. S. Scott.

Dacon—Andrew Waddell, marchand; 
cession à Henry Waddell.

NOUVEAU-BRUNSWICK.
Andover.—Jos. B. Porter, magasin gé­

néral, cession.
NOUVELLE-ECOSSE

Halifax.—O. N. Hartling, marchand 
tailleur, cession.

Archibald Dunlop, entrepreneur, ces­
sion.

Yarmouth.—Jos. B. Burrill, boucher, 
cession.

Ecum Secum.—WlnSnow, magasin gé­
néral, cession.

MANITOBA ET TERRITOIRES
Brandon.—Magee & Cie, épiciers, ces­

sion.
COLOMBIE ANGLAISE

Vancouver.—J. W. Morrison, tailleur ; 
cession à Jas H Mao GUI. Newitt Bros, 
épiciers ; cession à Thomas Williamson, 

Elijah Dawes, tailleur ; cession, à Jas. 
H. McGill. .

Nanaimo.—-Geo. Bevilookway, maga­
sin général, cession.

Victoria.—F. G. Moody, épicier, ces­
sion à F. G. Quick.

P. T. Patton, hôtel; cession à W. H. 
Redmond.

EN DIFFICULTÉS

Samia, Ont.—Smith Bros, fabrique de 
lainages ; assemblée de créanciers.

Oampobello. N. B. Geo. R. Batson, ma­
gasin général ; demande un oonoordat.

Hull, Q.—B. Patry, chaussures, de­
mande un ooncordat.

Stanfold Q,—Heroulo St Oyr, maga­
sin général, en difficultés.*

Toronto Junction.—Merrick & Hurl- 
burt, fabrique de trioots ; assemblée de 
créanciers.

Montréal.—Mark Cohen, vaisselle etc, 
offre à ses créanciers 50 p.o. comptant.

Mona Lesser, tabac en feuilles ; vente 
par huissier annoncée.

Brantford.— John Ott, laines, etc ; as­
semblée de créanciers.

Guelph, Ont—Galbraith & Oo., fabri­
cants de bonneterie ; assemblée de 
créanciers. .

NOTES
MM. Marsan & Brosseau, commer­

çants de foin, ont offert 25 p. o. & leurs 
créanciers ; dont 15 p. o., comptant le 
10 p. c. à terme, cette offre a été accep­
tée par les principaux oréanoiera, mais 
tous n’ont pas encore signé.

CHAMBRE DE COMPENSATION DE 
MONTRÉAL

BORDEREAUX BALANCES
Total pour la sem. 

terminée le 28
juin 1894............  $ 9,196,601 $1,268,067

Sem. Corresp. 1893. 10,653,483 1,603.839
“ “ 1892. 10,030,595 1,826,038
“ “ 1891. 7,112,716 1,183,469

CHS. DESMARTEAU
Comptable. Auditeiip et Commissaire

No 1598 rue Notre-Dame.
SPÉCIALITÉ î

REGLEMENTS D’AFFAIRES DE FAILLITES.

BILODEAU & RENAUD
Comptables, Auditeurs et Commissaires,

No. 15 rue St-Jacques, Montréal.
Spécialité :

Règlement des Affaires de Faillites.
Téléphone 2003.

F. VALENTINE
CilPTUE ET LIQmn DE FIIILIÏES

TROIS-RIVIERES.

Renseigne mente confidentiels donnés an com­
merce.

NAP. MATTE,
Comptable, Auditeur et Liquidateur.

BUREAU î
Bâtisse de la Banque Nationale,

75 RUE ST-PIERRE, BASSE-VILLE QUEBEC.
Tél.Bell, bureau, 781. Tél. Bell. réald., 878.

Spécialité REGLEMENTS DE FAILLITES.
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NOTES SPECIALES.

Qnoi de plas délicieux à fumer que le 
bon tabac canadien? La meilleure mar­
que de ce tabac, le tabac “ Virgin ” de 
Walker, se trouve, en ballots de 50 et 
de 100 livres, chez MM, N. Rioux & Oie, 
à Québec. _________
' Les brosses et balais de la manufac­
ture de MM. J. B. Bédard et frères, 44 
et 40 rue St-Pierre, Québec, égalent, 
s’ils ne surpassent en qualité, les meil­
leurs articles importés. Encourageons 
l’industrie canadienne ; car ainsf nous 
gardons chez nous l’argent qui paie la 
fabrication et cet argent retrouve son 
ohemin dans le commerce, tandis qu’il 
est perdu pour nous lorsque nous l’en­
voyons & l’étranger.

Les marchands de la campagne, de 
passage à Québec, ne devront pas ou­
blier de faire une visite aux magasins de 
MM. Plamondon et Chassé, coins des 
rues St-André et Dalhousie et de Bell’s 
Lâne, à Québec, où ils trouveront un 
stock complet de farines, grains, salai­
sons, poisson et provisions de toutes 
sortes. Les affaires, traitées par corres­
pondance par ces Messieurs, reçoivent 
tout le soin possible et donnent toujours 
satisfaction.

M. J. A. Vaillancourt, marchand de 
provisions, a dû, pour faire face à l’aug­
mentation de ses affaires, agrandir con­
sidérablement son magasin. Il vient d’y 
joindre le magasin occupé auparavant 
par M. Aubin, No 335 rue des Commis­
saires, ce qui lui donne le double d’es- 

ace pour empiler les consignations de 
eurre et de fromage et les montrer avec

filus de faoilité aux acheteurs. M. Vail- 
ancourt sera donc plus que jamais en 

mesure de donner complète satisfaction 
à tous ceux qui voudront bien lui consi­
gner leurs produits.

La maison Drouin Frères & Oie. de
Québec, offre en vente trois qualités de 
tabac en feuilles naturelles préparées 
d’après un nouveau procédé dont cette 
maison possède seule le secret.

Les taDacs offerts sont de toute pre­
mière qualité et ont été récoltés sur les 
meilleurs fermes des comtés de Mont- 
oalm et de Joliette.

MM. Drouin Frères et Gie garantis­
sent que leurs tabacs donneront toute 
satisfaction à ceux qui les essaieront: 
Ils sont très nets, exempts complète­
ment de toute terre et de sable,par con­

séquent faciles à conper contrairement 
aux autres tabacs ordinairement mal 
nettoyés.

Les tabacs sont mis en boîtes de 100 
lbs, toutes les feuilles sont de môme 
longueur et d’égale oouleur.

La feuille est naturelle, exempte de 
toute composition et de trace de va­
peur, son arôme est exquis,aucun tabac 
.de la Province de Québec ne peut riva­
liser avec ceux de MM. Drôuin Frères 
et Cie dont l’annonce se trouve dans 
une autre colonne. Demandez-leur des 
prix et des échantillons.

Il n’y a pas de raison pour que l’on 
paie $1.00 de plus par caisse pour des 
allumettes qui ne valent pas mieux que 
les “Dominion”, simplement parcequ’- 
eiles sont contrôlées par une maison 
très puissante. Les allumettes “Domi­
nion”, dont la fabrication a été grande­
ment améliorée, depuis deux ou trois 
ans, sont maintenant, sinon supérieures, 
au moins égales aux meilleures marques 
qu’il y ait sur le marché. Pour être 
certain d’obtenir le véritable article 
adressez-vous au gérant de la succursa­
le de Montréal, M. Lefebvre, No 275 rue 
St. Paul.
MARCHE DEMORIZET-CHAMPAGNE

Les spectateurs du Parc Sohmer ont 
été agréablement surpris mardi soir en 
entendant la Marche Morizet jouée au 
pied levé par l’orchestre et avec une 
véritable maestria.

Ce morceau de musique très difficile 
dédié aux directeurs du Parc Sohmer 
par la maison Morizet de Reims a été 
remis à 8 heures du soir à M. Lavigne 
qui l’a fait distribuer à 9 heures à ses 
musiciens pour l’ouverture de la seconde 
partie.

La Marche Morizet est très entraî­
nante comme le Vin délicieux dont elle 
porte le nom et fera partie du pro-
framme de dimanche prochain au Parc 

ohmer.

VENTES PAR LE SHÉRIF

Pour la semaine prochaine

DISTRICT DE MONTRÉAL

Desmond vs Ricard 
Rue St Luo—Lot 1664-74-34 et P. du 

lot 1654-74-35, quartier St Antoine ; ter­
rain 26 x 99 3 cottage à 3 étages, en pierre

et brique etc., No 66rneStLuc. Evalua­
tion civique $10,000.

Vente au bureau du Shérif, Montréal 
le 4 juillet 1894 à 10 h. a. m. 1

Evans vs Barré
Rue St Charles ^Lachine ; lot 208 du 

cadastre de la ville de Lachine, avec 
.bâtisses.

Vente à la porte de l’église de Lachine 
le 7 juillet 1894 à 10 h. a. m*

Le Crédit Foncier F. O. vs McLaren.
Rue Sherbrooke.—Lot 796 du cadastre 

du quartier St Louis, terrain de 9483 p. 
en superficie ; maison en brique, No 523 
rue Sherbrooke. Evaluation civique 
$12.000. .

Venteau bureau du Shérif de Mont- 
tréal, le 7 juillet à 10 h. a. m.

DISTRICT DE QUÉBEC 

Guay vs. Samson
Chemin Public.— Lot 31 du cadastre 

de la partie est du village Lauzon ; em­
placement avec bâtisses.

Vente à la porte de l’église de St-Jo- 
seph de Lévis le 7 juillet à 10 h. a. m.

La Cité de Québec vs. Vallerand
Rue St Roch, coin St-Valier.—Lot 1953 

du cadastre du quartier St-Pierre, Qué­
bec, avec bâtisses.

Vente au bureau du shérif, Québec, le 
6 juillet à 10 heures a. ra.

PETITES NOTES.

Les tailleurs de pierre de l’Amérique 
du Nord tiendront leur convention 
annuelle à Toronto le premier lundi 
d’a.ût-

Un torpilleur de haute mer en cons­
truction au Hâvre sera le vapeur le plus 
rapide qu’on ait encore vu. La vitesse 
calculée sera de 30 nœuds A l’heure. .

Un savant dit que si la monnaie mé­
tallique était faite d’un alliage d’or et 
d’aluminium, il serait presque impossi­
ble de fabriquer de la fausse monnaie.

Le Ch cago Journal of Commerce, dans 
une notice sur la proposition de cons­
truire un canal entre Montréal et le lac 
Huron, par la Rivière au Français, dit 
que, si le Canada n’est pas assez riche 
pour construire ce canal, les Etat-Unis 
devraient fournir les fonds qui manque­
raient, en stipulant que ce canal serait 
ouvert en tout temps a leur marine.

J. H. VH IL. LH N COURT
MARCHAND-COMMISSIONNAIRE DE PROVISIONS

333 RUE DES COMMISSAIRES, MONTREAL
BEURRE, FROMAGE ET ŒUFS LES PLUS-AVANTAGEUX 

Attention spèciale donnée aux Consignations de Beurre et de Fromage.
.AIVLALTCIES LIBERALES SUR COLsTSIŒLT^TIOLTS:

Tinettes en belle épinette blanche, 30, 50, 70 lbs. »Fournitures pour Fromageries,
Spécialité de Tinettes pour Beurrèries.

Les Meilleurs Sels Anglais “ HIGGINS ” et “ ASHTON a’ pour Beurreries
SOLLICITE LA CONSIGNATION DE TOUTES SORTES DE PRODUITS AGRICOLES -
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EPICERIES.
Le magasin de l’épioier devrait être 

arrangé de manière a tenter l’appétit, 
souvent, c’est le contraire qui arrive.

Un épicier écrit au N. E• Grocer pour 
se plaindre que les caisses de pommes 
évaporées, vendues comme contenant 
50 livres de pommes, n’en contiennent 
jamais plus de 48 livres et quelquefois 
même que 47 ou 47$ livres.

Le Grocer's Criterion, dit que les 
fruits en conserve de Californie, autre­
fois si populaires dans l’est, ont perdu 
de leur popularité parcequ’on s’est mis 
à vèhdre, sous l’étiquette de maisons de 
Californie, des fruits verts et de qualité 
inférieure. __________

D’après les dernières nouvelles de la 
côte au Pacifique, quarante établisse­
ments vont être en opération cette an­
née dans la Colombie Anglaise, pour la 
fabrication des conserves de saumon. 
Sur ce nombre, trois sont établis snr la 
rivière Naas, neuf sur la Skeena: trois 
à Rivers Inlet ; un à la bale Alert et 
vingt quatre sur le fleuve Fraser. L’on 
ne sait encore quel sera l’effet de la ré­
cente inondation sur la production de 
cette industrie. Les établissements à 
l’entour de New Westminster, peuvent 
en être gravement affectés. L’opinion 
générale, cependant, est que la produc­
tion totale n’en sera guère diminuée. 
Sur la Columbia, la pêche commence 
plus tôt et les dommages ont été en con­
séquence plus sérieux. L’inondation a 
surpris les pêcheurs en pleine pêche 
et, comme il était impossible de pêoher 
dans les hautes eaux, plusieurs établis­
sements ont dû fermer leurs portes. 
IMonetary Times).

MARCHE DE CHICAGO

Blé—

Plus
bas.

TIus
haut. Clôturo.

Clôture
précé­
dente.

Comptant. 
Juin.......... 58* 1 596 581 58j
Juillet........ 581 611 591 60
Septembre.. 61 63 61) 62

M aïs— 
Comptapt. 
Juin............ W 4U 403 42
Juillet........ 401 42} 406 121
Septembre . 41 43 41) 42}

Avoine— 
Comptant. 
Juin............ 14 471 45) 50
Juillet........ 39 441

32
39J 425

Septembre.. 29J 293 311
Lard— 

Comptant. 
Juin............
J uillet......... i2 30 12 60 12 57) 12 22J
Septembre. 12 45 12 65 12 62 12 30

Saindoux- 
Comptant. 
Juin............
Juillet ....... 6 50 6 70 6 67 è 60
Septembre. 6 521 6 821 6 80 6 75

! I.ANCS— 
Comptant. 
Juin............
Juillet........ 6 35 è 50 6 47 6 35
Septembre.. 6 35 6 52 6 51 6 371

Nous rappelons à no3 abonnés 
que le prix de l’abonnement est 
strictement payable d’avance.

H. BOLDUC,
Hésid 59 J St-Etienne.

F. LONGPRÉ,
Uésid. 10 Roy.

BOX.DUG & I.OBTOPRXI
PEINTRES-DECORATEURS, Tapissiers. Blanchis­

seurs. Imitation une spécialité.
*333. X5-U33 OITT^-RIO, 3Æo«.txéa.l. 

Toutes commandes exécutées avec soin, prompti­
tude et S des prix modérés.

H. B. MUIR & CO.,
IMPORTATEURS DE

LAINAGES,
FOURNITURES de TAILLEURS

et RUBANS
-----MARCHANDS EN------

Etoffos, Couvertes Grises, Couvertes pour chevaux, 
Tapis do voitures, Freins, Articles do 

Sellerie on métal, etc.

No I rue St Helene, Montréal
AGENTS A QUÉBEC :

SYNDICAT D’AGENCES, 69 Bue St Pierre
QUÉBEC.

PSTDISÎ/^
^ ESTABLISHED I7U *

En vente chez tous les Epiciers 
et Marchands de Liqueurs. f

AVIS DE FAILLITE
DANS I.’AFFAIRB DE

J. A. BOUCHER.
Épicier, No 140 ruo St Dominique, Montréal, failli. »

Les soussignés vendront par encan public, en 
bloc et on détail, sur les lieux,

Jeudi, le 5 Juillet 1894, à 2 lira p.m.
l'actif mobilier de la faillite, comme suit, savoir :
lo Groceries, vins et liqueurs.......................... 9515.30
2o Licence ............................................................ 290.00
3o Garnitures du magasin, etc.........................  3X7.43
4o Roulant............................................................  112.00
ôo Dettes do livres sui vaut liste sont toujours

vendues séparémont.................................... 147.75

91412.48
Pour plus amples informations, s'adresser à

CHS. DESMARTKAU, Curateur,
1598 rue Notre-Dame, Montréal. 

MARCOTTE FRERES, Encanteurs.

AVIS DE FAILLITE
DANS L'AFFAIRE DE

tAlesphore martel,
Manufacturier, No 418 rue V isitation, Montréal, 

failli.
Les soussignés vendront par encan public, en 

détail, sur les lieux,
Jeudi, le 5 Juillet 1894, à 10 hrs a.m.,

L'actif appartenant à la faillite du sus-nommé et 
consistant en : machineries diverses, presse, fon­
deur, rouleau, machine à cramper, etc., etc , le 
tout se montant d'après l'inventaire a 9897.85.

Pour plus amples informations, s’adresser à
CHS. DESMARTEAU, Curateur,

1598 rue Notre-Dame, Montréal. 
MARCOTTE FRERES. Encanteurs.

L.S.L
(Paient applied 'or)

Gie Loterie Nationale de Honduras.
■ (Compagnie do la literie de l'Etat de la 

Louisiane.)
Lostiragos ont Hou mensuelle meut sous lo con­

trôle et la direction du
Gen. Vf. L. CABELL, du Texas.
CoL C. J. VILLERÉ, de la Louislano.

Tirago publie il Puorto Cortoz, Honduras, C. A., 
tous les mois comme suit :

Janvier 9, 
Mars 13, 
Mais,
Juillet, 10, 
Septembre 11, 
Novembre 13,

IQS-i.
Février 13, 
Avril 10, 
Juin 12,
Août 14, 
Ootobre 9, 
Décembre 18.

PRIX CAPITAL $75,000
PRIX DBS BILLETS. .

En monnaio équivalente à colle en cours aux 
Etats-Uuis d'Amérique.

Il ill et h entiers $l> ; Deux cinquièmes 82 ; 
Cinquième #1 ; Dixiémes bu Cents ; 

Vingtièmes 25 Cents.
Tarif pour clubs Onze billots entiers ou leur 

équivalent pour 850.

COMBUST SR PROCURER DES BILLETS.
En achetant un billet, voyez qu’il soit payable te 

Puerto Cortez ; que lo billet soit signé par Paul 
Conrad, Président ; qu'il soit contresigné par W. L. 
Cabell, du Texas, ot Chas. J. Villcré. de la Louisl
ane et qu'il porte l'empreinte du sceau dn la Répu­
blique de Honduras. Les autres nu sont pas véri­
tables.

onv
compris les charges au icutrnl America Express 
do Port Tanipa City à Puerto Cortez et nous pale­
rons d’avance leschurgesd'Express sur tous envois 
de billets d’une vnleur do cinq dollars on plus. Les 
ordres pour moins do cinq dollars U la charge de 
l'envoyeur, exceptèlus frais du Central Amorlca 
Exprès* quo nous paîtrons et nous palerons d’a­
vance les déptnses. d'envoi par Express des listes 
do prix envoyées à tous les acheteurs do billots.
__ Nntivolln mlrcHS» : PATH. QQNRAU_______

Puerto Cortez, Honduras, C. A.
Care Central America Express,

PORT TEMP A CITY, 
_____________ Florida.

AVIS SPECIAL.
Comme les lois de chaque Etat des Etats- 

Unis Interdisent le tirage de quelqno loterie 
que oe soit après le 1er Janvier 1894, 

MEFIEZ-VOUS
de toute loterie qnl est annoncée comme de­
vant être tirée en quelques lieu que oe soit 
aux Etats-Unis-

La liste OfHcioIlo des Prix sera envoyée sur do- 
mando aux Marchands Locaux, après chaque ti­
rage, en quantité voulue par Exprès* et sans frais.

ATTKWTIOil AUX LOTERIES MlfllNAlRES.
Les aohetenrs doivent être on garde contre 

les loteries malhonnêtes.
IMS loteries imaginaires donnent aux ven 

dears de trente a quarante cents snr ohaque 
dollar ponr la vente de lonrs billets, de la 
sorte un vendeur sans sorupule poussera la 
vente ponr aooroltre son profit,

Les aohetenrs doivent en conséquence, se 
protéger eux-momos.en Insistant ponr avoir 
senlement des BILLETS DE LA HONDU­
RAS NATIONAL COMPANY et jms 
d autres, s'ils veulent avoir la chance d’un 
prix tel qn’annonoé.

Decorations et) Papier, Lincrusta-Walton et Kalsomlne
Ixts derniers modèles de Paris et New-York.

P.L. DUVERT & CIE,de Paris; iFrance)
ARTISTES EN PEINTURES DECORATIVES

. . Magasin et atelier . .
19X8 NOTRE-DAME, on face de i'Hètel Balmoral 

au-dessus de Hemsley, MONTREAL. 
Aquarellistes et Peintres de maisons et d'enseignes
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CÉLÈBRE EMPOIS GLACÉ * ROWE Produit un blanc d’i volro et lustré sur toutes les étoffes empesées.
F. W. ROWE ft Co.. Manufacturiers, 639 rue Lagauchetière, Montréal.

GRAND SACRIFICE — PRENEZ LISTE DES PRIX.

ANOS NEUFS NEW SOHMER, - 
R. S. WILLIAMS A SON, 
BOSTON PIANO CO., 
AMERICAN PIANO CO..

$225 00
225.00
250.00
275.00

VALANTIl ■
<< 

t I

$400.00
400.00
450.00
475.00

HÆR.1VIONIUMS, Cornwall, Thomas, Gotiderich, Rowes, Uxbridge & Blatchford, depuis $50.
PIANOS D’OCCASION, $25.00, $40.00, $50.00 ET $75.00.

/ ---------- Profitez du Bon Marché, obez----------

A T.T. ATfT.Tlj coin des rues St Jean et St Stanislas, Haute Ville, Québec.

COWAN’S CACAOS ET CHOCOLATS EXQUIS. 
CAFÉ ET ICINGS. ^ ^

The COWAN’S COMPANY, (Ltd.,) TORONTO.

Campagne
Ordres de la

avec soin et
promptitude.

Demandez a votre Fournisseur

CId.re G3^a.23CLpsbg:zie
Soda -’W’sbter.

Grimper

Ecremeuses Centrifugres
“ L’ALEXANDRA, LA “ DANOISE ”

AGENT GÉNÉRAL POUR LE CANADA,

(La Cie de Matériel de Laiterie)

115 Côte de la Montagne,
QUEBEC.

Demandes nos Circulaires et Catalogue.

TACHE & DESAUTELS,
' 8T-HYACINTHE.

Demandez nos Prix avant d’acheter ailleurs
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PRIX COURANTS.—Montréal, 28 Juin 1894.

Allumettes.
Prix en

Télégraphe, la caisse.................
Tiger “ .................
Telephone “ .................
Star No. 2 “ .................
Carnaval “ ....... ........
Parlor " .................
Loulseville “ .. $2 50 à
Dominion “ .................

Allumettes Nelson.
Steamship......................la caisse. 2 65
Railroad.......................... “ 2 75

Articles divers.
Briques à couteaux, doz. JO 371 0 40 
Bouchons communs gr.. 0 20 0 30
Bleu Parisien.................. 0 11
Brûleurs pour lampes

No 1, doz....................... 0 90
No 2. *.................. 0 00
No 3. “ “ “ 0 00

Bougie Paraffine, lb....... 0 12
“ London Sperm........ 0 00
" Fournier.................. 0 16
“ “ trouées— 0 00
“ “ coulour.... 0 00

Chandelles, lb.................. 0 12

70 
'3 40 
3 50 
2 50 
2 80
1 75
2 65 
2 25

0 13

Cartes & jouor, doz......... 0 40
Camomille, lb
Epingles à linge, bt. 5 gr 
l-cssis concentré, com...

“ pur....
Mine Royal Dome g. ...

" James g.......
Rising Sun large doz 

" ,r small doz...
“ Sumbeam large doz.
“ " small doz.

Silverine grande, doz.... 
Mèches à lampe No. 1..

“ No. 2..
“ No. 3..

Savons, boite...................
Savon de Marseille [Cas­

tille] lb..........................   0 08
Câble coton ] pce., lb__ 0 18

" Manilla, lb............ 0 13
" ‘ Sisal, lb................. 0 094
*■ Jute, lb...........  0 08]

Ficelles 3 fils, 30 pieds
“ 40 "
“ 48 “
“ 60 “ .
“ 72 '* .
“ 100 “ ,

0 25 
0 60
0 35 
0 00
1 70
2 40 
0 70 
0 40 
0 70 
0 00
0 75 
0 18 
0 00 
0 12
1 00

1 00 
0 80 
0 70 
0 13 
0 11]
0 19 
0 21 
0 23 
0 16
2 50 
0 35 
0 00 
0 40 
0 70 
0 00­
0 00 
0 00 
0 00 
0 00 
0 35 
0 00 
0 22 
0 15 
0 13
3 45

0 10 
0 22 
0 14 
0 10]

1 0 09 
0 45 
0 60 
0 70
0 85
1 00 
1 25

Pr.x eu gros
Ficelles 6 fils, 30 “ ....................O 75

40 “   1 00
48 “   1 20
60 “   1 40
72 “   1 60

100 “ .................. 2 10
Vernis h harnais, gai— 0 00 1 80

“ doz.......................... 1 10 1 20
“ à tuyaux, gai— 0 00 0 90
“ Parision, doz ... 0 70 0 75
“ Royal polish, doz 0 00 1 25

Seaux, 2 cercles, doz__ 1 60 1 70
** 3 •« •• 1 80 "1 90

Pipes, en boites................ 0 65 0 90
Laveuse Nolson favorite 1 20 0 00

“ Planet, doz....... 1 60 1 80
Graine de lin, lb.............  0 00 0 03]

“ moulue, lb. 0 00 0 01
“ canari, lb..............  0 05 0 05]
“ chanvre, lb..........  0 00 0 05
“ Râpé, lb................  0 00 0 07
“ canari paq., lb.... 0 00 0 07

Balais.
Balais H. A. Nelson & Sons. douz. 
Rose 4 cordes, mancho vernis $3 00
Parey 4
Thistle 4............................
Maple Leaf Aie. “ “

" " B 4 cordes, stained
Shamrock A 4 

B 4 
A3 
B 3

1 3
2 3

vernis
stained
vomis
Btained

2 70
2 40
3 00 
2 45 
2 40 
2 40 
2 20 
1 90 
1 75 
1 45

Daisy

Tulip No.
“ No.

Wisks H. A. Nelson & Sons,
No 2, 1 corde, manche uni $0 85
No 2,1 “ “ émaillé .. 0 95
No 2, de poche, 1 corde, manche

uni........................................... 0 85
Léger, de pocho, 1 corde, manche 

émaillé.....................................  0 85
1 c'de, m’che émail. 1 30
2 ......................... 1 45
3 “ “ V 1 60

1 10 
1 25
1 35

émaillé. 1 25
nickelé. 1 80

avec ann. 2 00
“ 2 40

2 60

A,
B,
C,
X Velvet, 1 c’do, m'che wisk...
XX “ 2............................ ...
XXX “ 3............................ ...
I, de poche, 1 
IN 1
INR 1 
2 N 2
2 N R 2
2 P T, 2 c’des, m’che émaillé, bout 

peluche...................................  1 60

Prix en gros
Maplo Loaf, 2 o'dos, m. émaillé

bout peluche........................... 1 75
Barbers’ own, 3 o’dos, m. wisk .. 2 00 
C. P. R. 2 “ " 1 95
1 Hearth 2 •« “ 1 40
2 “ 2 " •• 1 30
3 “ 1 “ *' 0 95
A mancho long pour plafond— 2 00 
Pour éviers....................................  0 45

Cafés.
Cafts rôtis.

Standard Java.................... 36c
Old Gov. “ .................... 314c
Imperial “   31]o
Arabian Mocha.................. 36o
Pure “ ................... 33c
Standard Java et Mocha.. 37o
Old Gov. Java et Mocha.. 35]c
Java Siftings...................... 31 to
Jamaïque............................. 27o
Maracaibo ......................... 30c
Rio......................................... 24 à 27o

Confitures et Gelées
Confitures :
Crosse et Blackwell, doz.. .2.40 à 2.50 

De Michel Lefebvre et Oie : 
Canlstrcs de 1 et 2 lbB — la lb. 0 13

do 3, 4 et 5 lbB. “ 0 12
do 6, 7 et 10 lbs. “ 0 11

Seaux do 7 lbs...................la lb. 0 12
do 14 " ...................0 11]
do 28 “ .................... “ 0 11

Tumblers de 8 onces... la douz. $1 25
do de 11b........... “ 2 25

Qelies :
Michel Lcfebvro et Cle :

Canistres de 1 et 2 lbs__ la lb. 0 11
do 3, 4 et 6 lbs. “ 0 10
do 6, 7 et 10lbs. 0 09]

Seaux de 7 lbs...................la lb. 0 10
do 14 •' .................... “ 0 09]
do 28 •• .................... " 0 09

Tumblers de 8 onces... la douz. $1 25
do de 1 lb............  “ 2 25

Divers :
Citrouilles........................... fO 80 0 90
Marmelades..........................2 10 2 15

Conserves alimentaires.
Llaumes :

Blé d’Inde..................... doz. 0 87] 1 05
“ Yarmouth 21bs “ 0 00 0 00 
" WlndBor •* ” 0 85 0 95

Prix en gros
Hoogg Baked Beans......... 1 35
Haricots do Boston— “ 2 10 2 25
Pois canadiens 2 lbs... “ 0 85 0 95

•• Ans.......................boite 0 10 0 15
Pois très fins............... bolto 0 16 0 17

“ extra fins................ “ 0 17 0 #9
Tomatos.....................doz. 0 80 1 10
Haricots vorts............  0 85 1 11
Champignons la boite 0 16 0 30
Truffés la douz...........  2 25 2 50
Olivos............................ 2 25 2 50

Poissons :
Clams, Ub................... doz. 1 40 150
Homards ..................... “ 1 90 2 00
Huîtres, 1 lb................... “ 1 40 1 50

“ 2 "................... “ 0 00 2 40
Maquoreau................... “ 0 95 1 00
Sardines 1 canad........bolto 0 00 0 05

“ ] am...............  " 0 00 0 09
•• J frs............... “ 0 08 0 11
“ 4 frs............... “ 0 13 0 18

Smelts (Kporlans)— doz. 0 00 0 55
Saumon.......................... “ 1 30 1 40
Hareng mariné..........  0 00 0 00
Anchois........................ 3 25 0 Dé

Fruits :
Ananas, 3 lbs............... doz. 2 25 3 00
Bluots, 2 lbs.................... " 0 00 0 00

“ 3 lbs....................  “ 0 90 1 00
Fralsos—......................  “ l 75 2 00
Pèches, 2 lbs..................  “ 2 25 2 35

•• 3 lbs................... " 3 10 3 25
Poires, 2 lbs...................  “ 1 60 1 70

“ 3 lbs.................... “ 2 50 2 90
Pommes, gai................  “ 0 00 2 60

“ 3 lbs.............  “ 1 00 1 05
Prunes, 2 lbs.... v...... “ 1 50 2 00

Viandes :
Beef, 1 lb......................doz. 0 00 1 55

“ 2 lbs......................  ’* 0 00 2 65
“ 14 lbs...................  “ 0 00 18 00

Corn Beof, 1 lb............... " 1 30 1 55
. “ 2 lbs............ “ 2 20 2 65

Dinderôtie, 11b........ “ 0 00 2 30
Languo, 11b.................. “ 0 00 3 25

R 2 lbs................ “ 0 00 7 00
Langue de bœuf, 1 lb.. “ 5 50 6 75

•7 “ 21b.. “ 7 00 7 25
English Brawn.......... . “ 0 00 2 25
Bœuf émietté bcc........ “ 0 00 2 50
Pétés de foie gras.......  “ 6 00 8 00

JOS. QUEVILLON & CIE
Les plus grands Manufacturiers et Mar­

chands de la province de

SAUCISSES Française, Allemande, Italienne,
Et SAUCISSONS AUX POULETS.

Nos voitures délivrent nos marchandises dans 
toutes les parties de la ville.

l'nc attention spéciale portée aux commandes 
tic lu campagno.

JOS. QUEVILLON & CIE,
17,19, 21 Ruelle Josephat, Montreal, Canada.

9/umvr^
mCAVLAI ù, I nfiUt MARKsaW 
V COPYRIGHTS.^

CAN I OBTAIN A PATENT t For a
R rompt answer and au honest opinion, write to 

11) N N A CO., who have bad nearly fifty yean’ 
experience in the patent boatnesa. Communica- 

ttona strictly confidential. A Handbook of In. 
formation concerning Patents and bow to ob­
tain them eent free. Also a catalogue of mechan­
ical and scientifle books sent free.

Patents taken through Munn A Co. receive 
•pedal notice in the Scientific American* and 
bos are brought widely before the publlo wtth-

theworld. 83 a year. Sample copies sent free.
Building Edition, monthly, *250 a year. Single 

copies, lia cent». Every number contains beau­
tiful plates, in colors, and photographs of new 
bouses, with plans, enabling bonders to show the 
latest designs and secure contracts. Address 

MUNN £ CO, NEW YORK, 361 BROADWAY.

LIS MEILLEURS CIGARES
• • • SUR LE MARCHÉ

SONT SANS CONTREDIT----------

,-âJbexd.eexi, - - -
Paul Ton.es, - -

□^Æelxose, - -
ZBla-cïxsto xxe,

Xjittle Buiclr

vü
<4

BLACKSTONE CIGAR FACTORY
& co

Clôtures! Balustrades I
—-Toutes sortes <lo Tra-----

vaux on for.

Toronto Fonce A Ornemental
IRON WORK8

73 Adelaide 0., Toronto, Ont.

La Cie de Lith. et lmp_ ^
GEBHARDT ■ BERTHIAUME

SPÉCIALITÉ . . .

Ouvrages de Luxe poor le Commerce.
Tél. 892.

30 rue St. GabrleL
Wm. Daoo, Président. 
N. Eqlauch, Soc.-Trés.

Asguranec Contre le Feu 
La Ole d’Assurance du Canada

EASTERN
Bureau-chef, Halifax, N. E.

Capital, . - - $1,000,000
Agences dans les principaux centres du Canada,

D. C. EDWARDS, Géront-Résldent,.
Salle B, Bétisse Temple,MONTREAL.

MANUFACTURE D’ACIER FONDU
FRIES.

A ESSEN, (Allemagne.)
Réprésentant en Canada : • . '

JAS. W. PYKË,
35 Rue St. François-Xavier, Montréal,

Bandages de Roues en Acier et Roues bandées 
eu Acier. Essieux et Tourillons 

d'Essieux, etc.
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Prix en gros
Fèves au lard Windsor,

S lbs..............................doz. 0 00 1 35
Pieds de cochon, 1 lb" 0 00 2 30
Pouloto rôtis, 1 lb............ “ 0 00 2 30
Soupes assorties, 1 lb.. “ 0 00 1 70

Marinades :
Marinades Morton .. doz. 2 30 2 85 

" Crosse & Blackwell,
doz. 0 00 3 25

'■ Suffolk, 20 oz........doz. 1 00 2 10
“ Suffolk, 16 oz........doz. 0 00 1 80

Cornlohons arom., A. C.
Dtonno.....................  doz. 0 00 2 50

Sauce t :
Sauce Worcester, 1 chop.. 3 50 3 75 

“ “ chop .. 6 00 6 50
“ Harvoy, J chop.. 3 00 3 25

Cntsup de tomatos............ 3 00 3 25
“ do champignons... 2 00 2 25

Sauce aux anchois............ 3 00 3 25
Sauce Chili......................... 3 75 4 00
Chow-Chow........................ 0 00 0 00

Empola ot Fécules.
Canada Laundry lb, ose. 3 p.c.. 44
Canada White Laundry la lb.. 4j
Benson’s No. 1 White la lb........ 5J

“ “ Blue la lb.............. 6}
1st quality White Laundry la lb 5 
Lily White Gloss en livros “ 6
Benson's on lbs, la lb.................. 7

“ on J lb “ .................. 7
St. Lawrence on lbs la lb ......... 7
Brantford Rico St'ch on lbs la lb 7
Borgor on 1 lbs la lb................. 10

• on lbs la lb...................... 11
Glucose on bts do J grosso la gr. 2 50 
Canada Corn Starch la lb.. .. 6}
Durham “ “ ......... 6}
Challenge . “ “ ......... 6}
British America Com St'ch la lb 71 
Bonson’B No. 1 “ “ 7}

Epices pures.
Poivre blanc, lb,.......... ... 0 20 000

“ noir, lb............. ... 0 15 0 (K)
Cannelle, lb................. ... 0 18 0 00
Clous do girollo, lb...... ... 0 25 0 30

“ ronds, lb ............ .. 0 13 0 00
Cassia en nattes.......... ... 0 10 0 12

Prix en gros 
Gingombro Jam. moulu.. 0 25 0 35 

n “ racines.. 0 00 0 20
“ Afrique moulu. 0 00 0 00
“ “ racines. 0 00 0 00

Muscade blanchie........... 0 00 0 65
'* non blanchie.... 0 00 0 90

Macis.................................. 0 621 0 70
Pimént................................ 0 10 0 00
Anls..................................... 0 08 0 10

Fruits Secs.

Raisins nouv. Valence.lb. 0 011 0 05
“ Klerae....................  “ 0 00 0 00
“ Loose Muscatels, bte 1 65 1 80
“ London Layers... “ 0 00 2 10
• Black Baskets... " 0 00 3 00
“ Imperial Cabinet... 0 00 2 35
" Connoisseurs Clus­

ters  2 75 3 00
“ Black Crown...... “ 0 00 3 50
“ Fine Dehosa...... “ 3 25 3 70
•' Sultana............... lb. 0 06 0 07
" Corinthe nouv__ •' 0 031 0 011

Prunes Atlas..'..........  “ 0 05 0 05}
Amandes 1 molles....... “ 0 101 0 11

' molles............... “ 01110 121
Noisettes......................  “ 0 08# 0 091
Noix Marbot............... lb. 0 10} 0 12

“ Grenoble............... ' 0 11 0 13
“ BréBil....................  “ 0 00 0 00

Peanuts rôtis ..............11 0 08 0 09
Peèan............................. “ 0 08 0 08}

do polies..................  '• 0 08} 0 09
Figues, layers------------“ 0 10 0 11

" en paillons__ “ 0 05 0 07
Dattes, en boites.........  “ 0 05} 0 06

“ en paillons__  “ 0 04} 0 05
Pommes séchées......... " 0 00 0 07,
Pommes évaporées... ‘‘ 0 00 0 12}

Fruits Verts.

Cltronsdo Messine,bte.. |3 00 à $1 00 
do dû }bte. 0 #0à 0 00

Oranges do Messine 200 3 50 à 0 00 
'• “ 160 3 00 à 0 00
“ do Valence, caisso 5 50 à 6 00

Ananas, la pièce............ 0 10 à 0 15
Bananes, le régime— 0 90 à 1 75
Cocos, le cent .............. 4 00 à 450
Oignons d'Kgypte . ..lb. 0 02 à 0 2}

Fruité de Californie.
Prix en gros

Poires, la botto............. 0 00 k 0 00
Prunes, “   1 50 à 1 75
Pêches, “   1 00 & 1 50
Oranges, '* 200. .. 2 75 à 3 01

“ •• 150.... 0 00 à 2 25
“ " 128 ... 0 00 à 2 00

Cerises “   1 50 à 2 00
Abrioots.......................... 0 70 à 0 80

Saiiint.
Malaga, le quart............ 0 00 a 0 00
Raisin bleu, la livre .. 0 00 0 00

“ vert, “ .. 0 00 0 00
“ Catawba, “ 0 00 0 (0
“ Delaware," ..0 00 0 00
“ Niagara, " .. 0 00 0 00

Californie, “ .. 0 00 0 00

Fruits du pay.

Poires, le quart......... 0 00 à 00 00
Prunes, le panier.......... 0 00 à 0 00
Pêohos, " ......... 0 00 à 000
Bluets, la botto............. 0 00 à 0 00
Atocas, la boite............. 0 00 à 300

Pommet.
PommoB hâtives, le qrt. 0 00 à 0 00 

“ d’automne, 0 00 à 0 00
“ Fameuses, “ 0 00 & 0 00
“ 8t. Laurent," 0 00 à 0 00
" d’hiver, " 0 00 à 0 00

Grains et Farines
GRAINS

Blé roux d’hiver Can. No 2 0 00 0 00
Blé blanc...................... 0 00 0 00
Blé du printemps “ “ 0 58 0 60
Blé du Manitoba No 1 dur. 0 75 0 76 

“ No 2 dur. 0 73 0 74
“ No 3 dur. 0 00 0 00

Blé du Nord No 2 ...............  0 00 0 00
Avoine................................. 0 39 0 43
Blé d'Inde, en douane........ 0 00 0 00
Blé d’inde, droits payés.... 0 50 0 52
Pois, No !... J..................... 0 82 0 83
Pois No 2, ordinaire...........  0 72 0 73
Orge, par minot.................. 0 46 0 48
Sarrasin, par 50 lbs............ 0 46 0 48
Beigle, par 56 lbs....... ........  0 00 0 00

FARINES

Prix en gro
Patente d'hiver................... 360 38
Patente du printemps. — 3 65 3 8
Patente Américaine..........  5 00 5 10
Straight roller...................... 0 00 3 10
Extra..................................... 260 280
Superfine.............................. 2 50 2 60
Forte de boulanger, cité... 3 45 3 50 
Forte du Manitoba............  3 40 3 50

EN SACS D’ONTARIO

Medium................................  1 45 1 60
Superfine.............................. 1 15 1 30

FARINES D'AVOINE

Farine d'avoine standard,
en barils............................ 4 60 4 65

do en sacs................. 2 25 2 27}
Farine d’avoine granulée,

en barils............................  4 60 4 65
do en Bacs................. 2 25 2 27}

Avoine roulée on barils.... 4 60 1 65
do do en sacs.__  2 25 2 27}

ISSUES DE BLE

Son d'Ontario au char, t....l9 00 0 00
“ de Manitoba “ . 00 00 00 00

Grue “ ...20 00 21 00
Moulée •• ...22 00 23 00

Huiles et graisses.
HUILES.

Huile d. morue T. N. gai.|0 40 à $0 
" loup-marin raffl." 0 40 0
“ paille “ 0 40 0
“ de lard, extra “ 0 70 0
“ “ “ No.l,“ 0 65 0
“ d'olive p. mach. “ 0 90 1
“ à salade, “ 0 75 0
" d'oliveàlamplon" 1 20 1
“ de spermaceti “ 1 59 1
" de marsouin “ 0 50 0
" do pétrolo, par char__  0
" “ p. 10 qrt..... 0
" “ de 1 à 5qrt.. 0
“ Américaine, par char.. 0
“ “ par 10 qrt. 0

“ par 5qrt. 0
“ " par qrt. 0

15
45
45
80
70
00
90
40
75
60
00
00
12
00
15}
15}
16-

Moteurs de Tens Genres ! RRODIE & HARVIE,
Marchands de Farine

★ MILLER BROS & TOMS
HO-RTT-E ZECIJCsTO--HO

Manufacturiers de la

Farine Préparée de Jrodie & Harvie
Kos 10 et 12 Rue BLEURY, Montreal.

MONTREAL

LA FOURNAISE SPENCE
A L’EAU CHAUDE “DAISY”

La meilleure et la plus efficace des fournaises à l’eau 
chaude dans le marché ; celle qui contient le moins 
de joints, chaque section ayant sa circulation propre 
à elle. N’importe quelle partie peut être remplacée 
sans déranger le tuyau. Nous n’exagérons pas ses 
qualités.

W axCDEN king
MONTREAL.

& SON,

Farine d’avoine. Farine Graham, Blé Cassé, Fa 
rino de Seigle, Mais pilé, Farine do Blé d'Inde, Son 
Grains d'alimentation.

POUR CEUX QUI CAMPENT 
IL FAUT UN MEL QLI NE 
DURCISSE PAS ET QUI NE 
PRENNE PAS EN MOR­
CEAUX ................................

---- SI vous aviez notre-----

V. « SBi ACMÉ
VOUS POURRIEZ LE LEUR FOURNIR.

Une caisse contient 24 paquets à détailler à 10 
cents.

Les maisons do gros trouvent que c'est une bonne 
ligne.

TORONTO SALT WORKS
128 Adelaide St., E., 

TORONTO. *
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Prix en gros
Huile olive, Barton &

G. qts. 0 00 8 30
" pints 0 00 9 20

Possol. qrta 0 00 2 75
“ pint 0 0C 3 50

" 4 doz, J “ 0 00 3 75
•• Loubon, la

caisse 2d. 0 70 0 75
■ “ Plagnlol c. 6 00 9 50

Laveuses, oto.
Cuves No 0, la douz................. $9 50

•• 1, “ .................. 8 00
•• 2. “   7 00
•• 3, “   6 00

laveuses Watorwich (3 p.c).. 1 15
•• EddyX ‘r .. 120
•• All wood “ .. 125
•* Waverly “ .. 1 50

Planet “ .. 1 GO
" Royal Roso “ .. 1 60
•• N’tn'n Queen “ .. 2 25
•• Duplex “ . 2 25

Pial x à b'rre, 41b., le mille net 1.65
• •• 1........................ 1 80

.. 2 “ “ 2 10
.. •• 3 •< • • 2 40
•• •• 5 " ‘ " 3 00

Liqueurs et spiritueux.
Hmndiea. (droit! payés.)

Hennessy* caisse -.........12 00 à 12 50
•• V O •• ............. 16 00 0 00
“ gallon........... 6 75 0 00

Martel * caisse..................  12 25 0 00
“ gallon................. 0 00 6 60

Jules Rizat caisse............ 10 50 0 00
“ gallon............ 3 90 0 00

Marceau caisse............... 9 60 0 00
Baudet et Brlsset caisse.. 10 75 0 00 
Jockey Club * # # caisse. 7 50 0 00

•' V.O. 8 75 0 00
•' V.S.O. “ 10 00 0 00
“ V.S.O.P. •• 12 00 0 00
“ W.V.8.O.P. •• 17 00 0 00

P. Richard carte blanche 12 qrts 8 50 
- 21 pts 9 60

“ “ 484 Pts 10 50
' carte d’or 12 qrts 12 00
“ “ 24 pts 13 00
" “ 481 pts 14 01
“ Imp. flasks 16 à la c. 10 00

Prix en gros.

Derby, caisse..................... 7 00 0 00
Bisquit Dubouché, caisse. 8 75 0 00 

“ gall... 4 00 4 25
Renault & Cie, caisse — 15 00 0 00

" gall........ . 3 95 4 15
Quantin & Cio, gall.......... 3 95 4 15
Barnett feFlls, * calsso 9 25 10 00 

“ VSO “ 14 00 15 00
“ V S O P " 15 00 16 00

Rhums.
Jamaïque gallon............... 4 75 à 6 00
Hurara (Martiniq.) caisso 0 00 10 50

“ gallon................... 0 00 3 90
St. Georges " 12 lit. 0 00 12 00

“ " 24 4 pta lmp. 14 00
Diamant “ 12bout...........  7 50
White Ball “ 12 " .......... 7 50
do l’Ecu “ 12 “ ..........  11 50
“ “ “ 12 lit........ 13 75

Gtm
Calsso

verte, rouge.

Jno. Do Kuyper 1 c. 5 24. 5 
“ 25 5 49 c.... 5
“ 50 c. et plus 5

MelchersetEagle le. a 24. 4 
“ 25 5 49 c.. 4
“ 50cotplus4

Méeus................................. 5
Jno. Do Kuyper caisso bL.

“ gallon__ 2
Méeus, gallon ................... 2
Vaughan, Jones D.G. caisse.

Nicholson, Old Tom 11

Sir Rob. Burnett “

11 00 
10 95 
10 90 
9 95 
9 85 
9 75 
0 00 
3 50 
3 00 
2 80 

pts. 7 50 
qts. 8 50 
pta. 7 25 
qts. 8 25 
pts. 7 50 
qts. 8 50

Whiskey s Importés.

H.Fairman&Co.‘
41 «I

Royal Eagle “ 
Sheriff’s *

“ 7 25 8 25
gallon 3 75 3 85 
caisse 9 00 9 25 

“ 9 25 9 75
gallon 3 90 4 00

Prix en gros

Mackie’sR.O sp Scotch c’se 10 00 10 50
“ Brand {' “ “ 8 00 8 25

GlentaHoch ^ „ o ra b «Hlgl’d ) . 8 50 8 55
•• ” “ gallon 3 40 3 55

Glonlivot " caisse........  8 75 9 00
....................................... 9 75 10 00
“ old gall......... 4 00 6 00

Watson old Scotch, calsso
qts. 7 00 8 00

..................................... pts. 8 00 9 00
J Jameson & Sons * Ir. " 8 50 10 00

“ ........................................ 0 00 0 00
“ ................ .... 11 25 12 50

Geo Rao & Co • “ " 8 75 00 00
“ .............. 9 50 10 25

Banoghor “ “ 9 50 10 CO
“ gal. 3 75 4 00 

Dunvlllo & Co " c’so 7 50 7 75 
Watson old Irish,caisse qts 7 00 8 00 

“ . “ “ pts 8 00 9 00

Spiritueux Canadien!, gal. imp.

3 50 3 60 
1 90 2 00 
1 90 2 00 
1 85 2 00 
1 90 2 00

Esprit de vin, 65 O. P__ 3 85 4 00
“ 50 0. P. .................
“ 25 U. P.

Rye “ .
Toddy “
Malt “ .
Vieux Rye, 4 ans........... 2 05 0 00

“ 5 ans........... 2 25 0 00
“ 6 ans........... 2 35 0 00
“ 7 ans........... 2 55 0 00

Caisse.
Corby I. X. C.....................

“ X. T.C............

Club

Apéritifs.
Angostura, calsso 2doz..
Orange Bernard, ca sso..
Vermouth Noilly Prat.c.. „ w „ w 
Vormouth Italien, caisse. 0 00 6 25

8 25 0 00
6 25 0 00
7 25 0 00
7 75 0 00
8 25 0 00
8 75 0 00
9 25 0 00
9 75 0 00

14 00 15 00
6 50 0 00
0 00 0 00
0 00 6 25

Ligueur! Cuienier.
Prix on gros

Crêmo do Menthe glactaln
verte................................ 10 6(1 13 00

Curaçao.............................  00 00 10 50
Prunollo.............................  00 00 13 00
Kummol............................. 00 00 12 00
Crémo de Cacao...............  00 00 14 25
Anisette, caisso................. 00 00 13 00
Chorry Brandy, calsso.!.. 00 00 11 25
Crémo do Noyau, Moka,

Gonièvro, eto., caisso... 00 00 10 50 
Ab8lntho supér. calsso.... 00 00 10 60
Vermouth, caisso............ 6 00 6 25
Kirsch do corn, caisse— 9 50 10 00 
Kirsch fin..........................  10 50 11 00

Liqueurs Saintoin Frère!.
Curaçao triplo soc.. ..c’sc $17 50 0 00
Curaçao vort............ “ 14 00 0 00
Marasquin do Zara.. “ 13 60 0 00

Liqueur! Marspoil âc Cie.
Menthe glaclalo........c'so $12 50 0 00
Plpporrmnt.................. “ 12 50 0 00
Kirsh vieux................ " 12 50 3 00
Marc vieux................. “ 12 50 0 00

Chartreuse!.
12 lit. 24 4 lit. 

Du Couvent do la G’do 
Chartreuse Jaune, c’8o.$22 00 23 00

Verte................................ 26 00 27 00
do l'Abbaye do la Chalso

Dieu, jaune............... '.. 00 00 15 50
La Gaufoiso.jauno, c’se. 16 00 17 00 
Vorto, caisso................... 20 00 21 00

Liqueurs Rouvière Fill.
12 b'1. 24 4 btl. 

Crémo do Cassis, caisso.$10 50 0 00
Flour do Cassis, " 12 00 0 00
Cassis Rouvière Sec “ 13 50 0 00
Cassis Savary......... “ 11 00 0 00
Kirsch Côte a’Or, 1er ch. 10 00 13 00
Kirsch Côte d'Or##*c. 12 60 16 50
Kirsch Savary........  “ 11 00 0 00
Crêmo do Framboise “ 15 00 0 00
Prunello Suporflno. “ 15 50 0 00
Guignolet ...............  “ 10 60 0 00
Dijonnaiso jauno— “ 16 00 17 50
Sirop do Framboise........ 8 00 0 00
Sirop do Groselllo.. ....... 8 00 0 00
Sirop d'Orgeat................. 8 00 8 00

PROVIDENT SAVINGS LIEE ASSURANCE SOCIETY DE HEW-YORK.
8HEPPARD HOMANS, Président.

Nouvelles affaires conclues en 1893. $23,663^08^0- Revenu en 1893, $2.149,859.61.

Agi- plus près 
•le imis'ce.

25
26
27
28
29
30
31

Taux
t

1
1
1:
15 25 
15 50 
15 70

mations de décè9, $333*373.71.

Se plus pria Taux pour Age plue près
e nais’ce. SI,000. ae nais'ce.

34 $15 88
8 16 M
36 16 24
37 H
1 «
41 U
42 17 80

Payé pour récla-

Taux pour Se plus près 
e naie'ce.

On demande des agents actifs et sûrs.
R. H. MATSON, Gérant général pour le Canada, 37 rue Yongo, Toronto 

It. J. LOGAN, Agent, Imperial Building, Montréal.
M. ARTHUR HÉBERT, Gérant du département français

_ _ _ DECORATION
d’Rglises, - 

de Chapelles, 
Edifices -

Publics, 
Résidences 

Privées, / Vv
Eto. >Osy

VITRAUX PEINTS
et en Mosaïque.

IMPORTATEUR
DE ^

TAPISSERIES.
1986, ruo Sto-Catherlne,Montré

ESTABLISHED 1855

9

LE PRIX COURANT
A. & H. LIONAIS,

Éditeurs-Propriétaires
Chambre 402 _ Bétisse “ New

Administration.-J Téiéphon^Nô’^iy.
Botte de Poato No 1117.

It wn action J 25 ruo St-Gabriol.REDACTION. ( Téléphono 2602.
Montréal, Canada. 

ABONNEMENTS 
(Strictement payable d'avance.)

Montréal et Banlieue un an - - $2 00
“ “ 6 mois - - - 1.00
“ " 3 mois - • 0.50

Canada et Etats-Unis, un an • • - 1.50
“ ’’ “ 6 mois - - 0.75

France et Union Postale un an • - 3.00
LE NUMERO 10 GENTINS. .

Adresser toutes communications comme suit :
LE PRIX COURANT,

Montréal, Canada
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Mélasses.
Prix en

Barbades tonne.......gai. 0 29
“ tierce................  0 33» 0 00
“ quart................  0 00 0 33»

Antigoa..............................  0 00 0 00
Trinidad............................. 0 28 0 28
St Kitts...............................0 00 0 00

Montantes.
Moutarde Keens, ) lb.... 0 43 Oil 

“ " J lb.... 0 40 0 42
" “ 1 lb.... 0 39 0 40
*• *• 4 lbs... 0 72 0 75
“ Coleman, 1 lb.. 0 43 0 44
- “ J lb.. 0 40 0 42
" " 1 lb.. 0 39 0 40

Moutardo Coloman, lare. 0 72 0 75 
" Durham, Jura- 0 00 0 65
“ Ponoy............... 0 70 0 76
“ Impérial, doz.. 0 95 1 00

Pâtes et denrées alimentaires
Macaroni Importé, lb.... 0 11 0 00 
Vermicelle “ “ .. 0 11 0 00
Macaroni du Canada. .. 0 0110 05 
Vermicello “ — 0 OU 0 06

“ en bolto de 6 lbs 0 22» 0 25 
“ *• 10 lbs 0 45 0 60

Lait concentré, doz........  1 90 0 00
Nestle’B food, doz , 5 p.c. 4 60 4 65
Rolled oats, le sac........... 2 20 0 00
Dosslcatod wheat, lo sao 2 25 2 40 
Pois fendus, qrt. 196 lbs.. 4 00 4 25 
Chocolat des gourmets

fin la livre..................... 0 00 0 31
Farino préparée, Brodle

XXX,6 lbs.... 2 K 
“ “ 3 " .... 1 20

superb 6 “ .... 2 10 
“ “ 3 .... 1 10

Farine d’orge, doz.......................  2 00
“ de solgle, doz...................  2 00
" de Gluten lot, doz............ 3 00

Biscuits Gluten, lb....................... 012»
Poudre à boulanger, Cook’s Friend 

Paquets en papier
No. 1.—1 doz. 6 la caisse............ 2 40

2.-6 “ .............  0 80
3.-4 “ ............ 0 45

10.—1 " .............  2 10
12.-1 “ ............ 0 70

Poissons.
„ Prix en gros
Harengs Shore........ 1 brl. 0 00 0 00

" .....................) brl. 0 00 0 00
Lahrador —brL 0 00 0 00 

„ “ " ....Jb. 0 00 0 00
Harengs Cap Breton..brl. 0 00 0 00 
„ “ “ J brl. 0 00 0 00
Moruo sèche................ cwt, 0 00 0 00

“ No 1 en quart........lb. 0 00 0 00
“ No 1 large quart, .qt. 0 00 0 00

No 1 Draft lb... 0 00 0 00
Morue déBossée...........  lb. 0 00 0 00
PoissonblanolaoSup.»brl 0 00 0 00
Truite des lacs.......... Jqt. 0 00 0 00
Sanmon Labrador.. .brl. 6 00 0 00 
Saumon do ,.»brl. 0 00 0 00
Maquereau No 1............ brl. 0 00 0 00

“ No 2.............brl. 0 00 0 00
“ No 3............ brl. 0 00 0 00

Saumon Colombie A. » brl 0 00 0 00
do do baril 0 00 0 00

Anguille......................... lb, 0 00 0 00

Produits de la ferme.
(Prix pay it par let épiciers.) 

Beurre. .

Townships frais — “ 0 16 0 18
“ 2dequal.. “ 0 15 0 16

De l'Ouest................. “ 0 15 0 16
Rouleaux................. “ 0 00 0 00
Beurre de beurreries

frais ....................... “ 0 21 0 21

Fromage.
De l'Ouest,............... la lb. 0 09 0 9»
De Québec,.............. “ 0 09 0 9»
Petites meules......... “ 0 8» 0 09

0 10) 
0 09»

0 11 
0 10

Œufs.
Mirés à la caisse...............  0 H
Non mirés & la caisse

Sirop et lucre d’érable.

Siropd’érableenqrtslalb. 0 04 0 05
. “ encanlstre........ 0 60 0 65

Sucre nouveau........ lalb. 0 05 0 08

Miel «f cire. 
Miel coulé............. ..lalb. 0 05 0 07

SoL
Prix en gros

Miel en gateaux . .. “ 0 08» 0 14 Sel fin, quart. 3lbs.. . |2 90aî3 01)
Cire vierge........... .. “ 0 25 0 27 .4 44 5lbs.. . 2 75 2 89

44 «« 7lbs.. . 2 40 2 1»
bu ; Sel gros livré, sao .... . 0 49 0 50

sacs » sacs poches » p. 
J. 1 à 4 sacs. 3 95 4 00 4 05 4 10

6 9 3 90 3 95 4 00 4 05
10 24 3 85 3 90 3 95 4 00
25 et plus:. 3 80 3 85 3 90 3 95

B. 1 & 4 sacs. 3 45 3 50 3 55 3 60
5 9 3 40 3 45 3 50 3 55

10 24 3 35 3 40 3 45 3 50
25 et plus.. 3 30 3 35 3 40 3 45
English style.

En sacs de 250 lbs.
Prix en gros

1 & 4 sacs....................................... 3 30
6 9 ............................. 3.25

10 24 .......................................  3 20
25 et plus....................................... 3 15

Riz “ Crystal "
En sacs de 25 lbs ..............le sac, 1 35

•• 50 " ...............  “ 2 60

Salaisons, Saindoux, etc.
Lard Canada Short Cut Mess

le quart! 19 00 20 00
.......................le » quartlO 00 10 25
“ “ Short Cut Clear

le qt. 18 00 19 00 
•• •• “ •• le J “ 9 50 9 75
Saindoux :

Pur de panne en seaux........  $2 10
Canistres de 10 lbs................ 10)c

“ 5 •• ................. 10|o
•• “ 3 “   ÎOJC

Composé, ‘Anchor’ en seaux 1 40 1 60
Canlstre de 10 lbs................. 7»o

“ “ 5 “   7«c
“ “ 3 “   7fc

Jambons, la lb........................ 10 11c
Saindoux

Standard, en seaux............... 1 65
Globe, “ ............ 1 40

Divers :
Lard fumé, la lb............... 0 08 0 11
Lard salé de l'Ouest le qrt 21 Oo 22 00 
Spécialités de Jos. Quevillon & de. 
8aucisaes au porc frais.. lb. 0 07 0 08 

“ de Bologne., lb. 0 06» 0 07
“ au poulet.. .doz. 0 00 1 00

Slro:
Sirops.

américain........ gai. 0 19» 0 24
ir........................ » qts 0 30 0 0»

Extra V. B.........................  0 35 0 33
Sirop canadien tins 2 lbs. 0 00 0 08 

“ “ •• 8 lbs 0 00 0 33
Sacres.

Jaunes raffinés................. 0 035 0 04
Boucauts et quarts.

Extra ground...............qts 0 06 0 00
“ “ ................Dte 0 06) 0 00

Cutloaf......................... qts 0 06 0 00
“ ......................» qts 0 06» 0 00
“ ........................b te 0 06 0 00
•• ........... ...» *• 0 065 0 00

Powdered.....................qts 0 05| 0 00
.....................b te 0 06 0 00

Extra granulé..............qts 0 04 7 16
“ ............» qts 0 019.16

Tabacs.
Navy..................3s, 4s et 12s la lb. 18
~ - " ------- ’’ 18

48 
50
49 
47 
54
50 
47 
44 
41

0 21 
0 11 
0 58 
0 08 
0 50 
0 04 
0 24 
0 36 
0 65 
0 30 
0 4« 
0 05 
0 34 
0 50 
0 60

3s
7s
7s
8s

12s
7s

12s

0 14

Solace.................7b et 12s
Butt's No 1................ 12s
British consols.. 4s
Laurel................
Briar...................
Honov suckle....
Napoléon............
Victoria..............
Index..................
Brunette............

Thés.
Japon commun h bon.

“ bon à choix........  0 18
Nagasaki commun à bon 0 15
Congou...........................  0 15
Oolong, bon & fin........... 0 45

“ Formosa............ 0 00
Y.Hysoncommunàbon 0 14 

r‘ moyen à choix 0 25 
choix extra... 0 60 

Poud.à canon,corn.à bon 0 15 
" moyen & fin 0 24
“ fin é extra 0 57 

Impérial, moyen à bon 0 25 
“ fin à extra .... 0 35 

Souchong......................... 0 25

Wm.WARE&SONS
----- :------------ Importateurs de------------------

Les Meilleure Prix garantis sur consignations.

169 Chambers Street, 63 Rue William,
NEW YORK. MONTREAL.

B. P. 730. -Téléphone 1263.

ALEX. W. GRANT, -
. . EXPORTATEUR DE . .

EL U et de FBOMAGE
ET MARCHAND A COMMISSION 

61 Rue William, Montréal,
Et Chambre 19 Mercantile Exchange, New York.

Fondée en 1807.

L. W- TELMOSSE &d oie
(Successeurs de Gaucher et Telmossel

Importateurs d’Epiceries, Vins, Liqueurs, Conserves Alimentaires, Etc
87 et 89 rue des Commissaires, 242,244 et 246 rne St-Paul, Montréal.

N. B.—Nous faisons une spécialité des Vins de Messe, Sicile, Tarragonne, et nous tenons constam­
ment en mains les vinB de Saute rne et Clarets.

FACILE A PREPARER. INUTILE DE FILTRER. PRET A SERVIR EN 24 HR8.
Préparé arec la Levure Comprimée de Flkishmann.

Mode d’emploi à l'intérieur Envoyer .

i6 votre . . . .ADAM'S LIQUID

maintenant
BOUTEILLE ROUE FAIRE DEUX GALLONS-

Bouteilles de lOc. et 25c.

THE CANADIAN SPECIALTY CO.,
AGENT POUR LA PUISSANCE,

38 Front E., TORONTO, Ont.

DUCKETT, HODGE & CIE
---------------------- .Exportateurs de________________

Beurre et Fromage
Et Marchands de Provisions en Général,

104 Rue des Sœurs Grises.
Coin do la rue William. - * MONTREAL

G. G. GAUCHER
Farines, Provisions, Produits de la ferme

ta■ SEUL AGENT EN CANADA DE LA 
POUDRE ENGRAISSIVE et NOURRISSAN I h 
pour les Chevaux et bêtes & corne.

TONIQUE, STOMACHIQUE, DEPURA- 
TIVE et VERMIFUGE.

91 et 93 Rue des COMMISSAIRES
MONTREAL.
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Soif.
Prix en gros

Suif raffiné, la livre........ 0 06 à 0 061
Suif brut, “ ..........0 03J à 0 04J

Sapolio.
En caisses de 1 à J grosso, la gr. 11.30

Vinaigres.
Vinaigre Bordeaux__ 0 621 0 65

“ M. Lefebvre &
Cle, en cruche 1 50 0 00
Mal b, gallon.. 0 55 0 00
La Bruyère... 1 60 0 00
Kan de Javelle.

Doz.
Eau de Javelle de F. Cormond

& Cie....................................... 0 70
do -paq. et étiquetée à lOo... 0 75

Vins.
Non Mousseux :

Bordeaux ord., caisse. . 3 00 3 50
“ “ gall... 1 10 1 25

Bordeaux Médoc caisse. 5 65 6 65
" St Julien, “ 6 65 7 65
“ Châteaux, “ 20 00 25 00

Bourgogne, caisse.........  8 00 12 00
gallon......... 00 00 00 00

Sicile, gallon............... 140 160
Sherry, caisse................. 6 60 11 00

" gallon................  00 00 00 00
Porto, caisse,.................. 6 00 15 00

“ gallon..................  0U 00 00 00
Moselle, caisse............... 0000 0000
Sauternes, caisse....... 6 65 7 65
Graves, caisse............ 6 50 7 50

Champagnes,
qrts. pcs.

J Munira, caisse..T.$26 00 28 00
G. H. Mtunra, caisse......  31 00 33 00
Arthur Rœdoror, caieso. 25 00 27 00
V ve Cliquot, caisse........ SI 00 33 00
Pommery, caisse............ 31 00 33 00
Frémlnet, caisse............  2800 2700
Morizet, caisse............... 25 00 27 00
Louis Rœderer, caisse.. 29 00 31 00 
Gold Lack Sec, caisse... 30 00 32 00 
Piper Heidsick, caisse.. 28 00 30 00 
Perrier-Jouet, caisse ... 31 00 33 00

Prix en gros

E. Mercier & Cie., carte
or, caisse................. 31 00 33 00

Gd vin des Ambassodcs.c 14 00 15 25 
Vin dos Princes, caisse.. 24 00 25 00 
Vin d’été, caisse............  18 00 19 00

Mousseux.

Bourgogno Mousseux, c. 00 00
Moselle Mousseux, c__ 00 00
Hock Mousseux, caisse. 00 00 
Saumur, Tessier & Co., c 14 00 

“ Nerea Raphael, c 14 00

Vins toniques.

00 00 
00 00 
00 00 
15 50 
15 00

9 50Vin do Chevrier, la douz.. 0 00 
Stimulant au vin de Ran­

ch), la douz...................... 0 00 9 00
Boot Beer.

Doz. grosso
Adam’s Root Beer(b. 10c)..0 90 10 00 

“ “ (b.25c).. 1 75 20 00
Chocolaté.

Minier.
Par caisse Par botte 
de 120 lbs. de 12 lbs.

Papier Jaune......  lb. $0 34 $0 36
“ Chamois.... ” 0 43 0 48
“ Rose........... “ 0 50 0 56
“ Bleu ........ 0 58 0 G6
” Vert.......... “ 0 50 0 60
“ Lilsa.......... “ 0 58 0 66
“ Bronze....... “ 0 65 0 74

1 Blanc glacé “ 0 73 0 83
“ Premium... * 0 38 0 42

Chocolat hygiénique de Cowan
en fins de 1 lb., la douz...... $7 25

Chocolat hygiénique de Cowan
en tins de 4 lb., la douz........ 3 75

Chocolat hygiénique de Cowan
en tins de J lb., la douz........ 2 25

Chocolat hygiénique de Cowan 
en fins de 5 lbs., la lb........... 0 55

Essonco de chocolat de Cowan 
non sucre, en paquets, la dz. 1 40 

Essence do chocolat do Cowan 
sucré, en fins de j lb.,la dz.. 2 25

Drogues et Produits Chimiques
Acide tartrique... . la lb. 0 33 0 35

“ carbollque...............  0 35 0 40
“ oxaliquo................... 0 10 0 12
“ cltriquo................... 0 55 0 60

Alun...............................lb. 0 01J 0 24
Aloes du Cap....................  0 14 0 15
Borax raffiné....................  0 17 0 10
Bleu (carré)......................... 0 12 0 16
Bromure do Potnss..........  0 55 0 60
Bicarbonate do Soude.brl. 2 70 2 75
Bichrom. do Potasse..... lb. 0 12 0 15
Pearlino, boite.................  5 00 0 00
Camphre anglais.......... lb. 0 70 0 75
Camphré américain.........  0 58 0 60
Chlor. de Potasse.............. 0 23 0 25
Chlorure dé chaux............ 0 03 0 05
Crème de tartro................. 0 20 0 22
Cendres de soude.............. 0 olj 0 02
Couperose, 100lbs.............  0 80 1 00
Garance..........................lb. 0 00 0 00
Glycérino .....................lb. 0 16 0 20
Gommo arabique......... lb. 0 50 1 25
Gomme êplnetle...........lb. 0 25 0 00
Indigo Madras...............lb. 0 70 0 80
Indigo Bengal...............lb. 1 60 1 75
Soda à laver par 100 lbs.... 0 75 0 90
Soda à pâte par baril........ 0 00 2 50
Soufre poudre “ .........  2 60 3 00
Soufre bâtons “ .........  2 50 3 00
Soufre on sac (rock) par

100 lbs........................... 2 00 2 50
Soda caustique 60° 100 lbs 2 25 2 50 
Soda caustique 70° 100 lbs 2 50 2 75
Sels d'Epsom..................... 1 75 3 00
Sol de soude...........100 lbs 0 90 0 95
Extrait-de Campêche lb.. 0 10 0 11 
Extrait do en paquets lb.. 0 12 0 14 
Sulfate do morphine .. lb.. 1 90 2 0g
Sulfate de cuivre........ lb. 0 4} 0 06
Strychnine__ .-............. oz. 0 90 1 00
Sumac................. la tonne70 00 75 00
Opium.............................lb. 4 50 4 75
Phosphore......................lb. 0 60 0 75
Iodure de potasse......... lb. 4 00 4 25
Sulphate de Quinine ...oz. 0 37 0 42
Salpêtre ................... lb. 0 06 0 74
Vert do Paris....................  0 00 0 0O
Vitriol................................ 0 05 0 08

Produits Pharmaceutiques.
. Prix on gros

Huilodo ricin (castor), la lb. 010 à 0 11 
“ “ “ loz. p.doz 0 35
......................... 2 “ 0 60

Huile doricin (castor),1 oz. p. dozO 75
......................... 4 r' 0 0»
.................................................... 6 •* 1 00
“ do foio de morue, demlards

par doz 1 00
“ “ “ Wyeth’s

demiards par doz 6 50 
“ “ “ par gnl. 1 20 à 1 50

Trésor dos nourrices, par doz 1 
Sirop Dr Coderre (5 p.c.) ” 1
Hop Bitters, “ 7
Radway Roady Relief, “ 1
Pain Killer, par doz 1 75 à 2
Eau de Cologno.............. 1 50

“ ” Hoyt’s.... 1 85
Eau do Floride, Murray

& Lanman.............. 4 75
Essonces............ 55c, SI, 1 50 1 75

“ café.............. $2, 3 50 6 75

Spécialités de L. Robitaille, Joliette.

Doz. Gros.
Elixir Résineux Pectoral $1 75 $18 06 
Restaurateur do Robson 3 60 38 00 
Pilul. antiblli. du DrNey 1 60 15 00 
Spéc. antiasthmat. gr.” 6 25 65 00 

“ “ potite 3 25 33 00
Antlcholériq. du Dr Ney 3 50 40 00 
Salseparoillo grando “ 7 00 90 00

“ petite “ 3 75 40 00
Onguent antlhémor. “ 1 75 18 00

“ antidart. “ 1 75 18 00
Onguent magique gr.” 1 75 18 00

“ magique pet.” 1 00 10 00
Pommade” c. les cors “ 1 75 18 00
Baume Catarrhal gr.” 7 00 75 00

” “ petite “ 3 50 36 00
Tue-douleur dentaire” 1 75 18 00
Poudre dépurative.Vink 1 75 18 00 
Spécifique du prof.Vink 6 00 65 00 
Vermifuge “ “ 4 00 42 00

COURROIES « CUIR US Ab S
2518, 2520 ET 2522 RUE NOTRE ■ DAME 

Manufacturiers.

H. C. LeTOURNEUX, prés. C. LeTOURNEUX, vice-prés. Jf LeTOURNEUX, sec.-tr.

MARCHAND S-FERRONNIERS
Nos 261, 263 et 265, RUE ST-PAUL, MONTREAL. A l’enseigne de l’Enclume.

OAITA.BIEITITB ”
COMPAGNIE D’ASSURANCE SUR LA VIE.

Bureau Principal, 107 Rue Saint-Jacques, Montréal,
ÉDIFICE IMPÉRIAL, BUREAUX 80 et 81.

Président, Hon. J. G. LA VIOLETTE, M.C.L. ; Vice-Président, F. X. MOISAN ; 
Gérant et Secrétaire, P. GARON.

Situations vacantes pour agents et collecteurs.
S’adresser personnellement ou par lettre â

N' B.—En faisant votre demaudo, mentionnez Le Prix Courant.
P. GARON. Gérant.

AND. BRISSET & FILS
IMPORTATEURS EN GROS DE

VINS, LIQUEURS ET PRODUITS FRANÇAIS

EAU DE CONTKEXEVILLE
-------- SOURCE DU PAVILLON---------

Bue comme eau de table, prévient et gnérit la gravelle, la gontte, le diabète et les maladies des
voies urinaires.

21, 23 et 25 rue Gosford et rue du Champ de Mars, Montréal.

DE LA
MAISON LA PLUS RENOMMÉE. ÉTABLIE 

DEPUIS 25 ANS,
Prix absolument les PLUS BAS. .. ■

1 Petite Rue St-Antolne, coin Rue 
St-Jaoques seulement. 

Téléphone 1906 GROS et DÉTAIL

ANDRE DESJARDINS
----  Importateur de----

FRUITS ETRANGERS ET DOMESTIQUES
142-143 MARCHE BONSEOOURS

MONTRÉAL,
Ci-devant occupé par O. & B. HART.

trToute commande prompte ment exéontée
Téléphone Bell 1742.

PICAÜLT& CONTANT
PHARMACIENS ET CHIMISTES

1475 rue Notre-Dame,Montréal
MANUFACTURIERS et MARCHANDS EN GROS

D’Essences Culinaires, Huiles à Cheveux, 
Parfumeries, Vernis à Chaussures,Lessive 
en caisses, Caustique en canistres, Huile 
d’Olive en bouteilles, Huile de Castor, etc.

ta .Prix modérée* et commandes exécutées 
avec diligence.
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, Prix en rtos

Spavln-Curo grande " 7 00 80 00
“ petite “ 3 60 38 00

CoUo-Cure •• 3 00 33 00
Pastillos Vermlf. français. 1 40 15 00

Spécialités dt Picault <b Contant.
Doz. Gros.

Elixir Pulmon. Balsaml. «1 75 »18 00 
Biscuit Purgat. Parisien 1 20 12 00
Pastille 6 vers................. 1 50 15 00
Poudre do condition 1 lb. 0 80 7 20

“ i lb. 1 25 13 00 
“ “ 1 lb. 1 80 18 00

Hullod.folod. moruc8oz 18 00
.................................  15 00

Emulsion" “ .... 4 00
Huilo Vétérinaire...........  1 50
Essonco d'éplnette..........  0 80

Spécialité du Dr. J. O. Laviolettc 
Sirop do Térébenthine. I)oz Gros.

Petits flacons............... 2 00 21 00
Grands flacons.............  4 00 42 00

5 p. c., 30 Jours.
Spécialité dt A. C. Dionne. 

Strop de morlsler compos. $1 50 0 00 
Spécialités de la Anchor Medicine Co 

Doz. Gro».
Anchor Weaknoss Curo.. 8 00 78 00
Pilules du Dr Nelson (to­

nique du Bang)............... 3 50 30 00
Vermlcuro Français au

chçcola............................  1 25 12 00
Castorol (huilo do castor

préparée (2 oz)............... 1 20 12 96
* “ “ (4 oz) 2 40 25 92

Cuira et peaux.
Cuirs à^cmelles.

Spanish No 118 lbs on moy.O 20 0 22
'■ “ 25 " et au-de&0 19 0 20
" “ légor..........0 17 0 18
" No 2 ........ 0 16 0 16}
“ ‘ “ 18 lbs on moy.O 18 0 20

Zanzibar.............................. 0 16 0 00
Slaughter solo No 1 steers.O 18 0 20

r‘ “ “ p. ord.O 17 0 20
“ " No 2 “ 0 16 0 17
‘ “ sans aotdo..0 00 0 17
'• union crop No 1.0 26 0 00

■ “ " No 2.0 20 0 00

Prix en gros

Harnais finis ft la main p.lb.O 25 0 26
“ No. 2 ......................  0 23 0 24
“ finis & la roue p.lb.O 22 0 24
“ No. 2...........  0 21 0 23
“ taureau..........p.lb.O 19 0 20

Vache cirée mince.. .p. lb.O 25 0 26 
“ forte No. 1 p. lb.O 21 0 23 

Vache grain, pesante p. lb.O 23 0 25 
"Him, M. Lmlop. 0 10} 0 lié
“ écossaise........ p. lb.O 24 0 28

Taure française__ p.plcd.O 00 0 85
“ anglaise......... “ 0 00 0 70
“ canadienne.... “ 0 50 0 60

Veau can. 25 ft 30 ibs p. lb.O 60 0 70 
“ 36 à 45 “ p. lb.O 57J 0 62J
“ 45 et plus p.'lb.O 55 0 574

Vochefenduemoy.Ontp.lbO 15 0 17 
“ forte de Q. p. lb.O 14) 0 16

mince........ p. lb.O 17 0 00
Vache vernie........ le pied.0 00 0 16

“ d’Ontario “ 0 16 0 19
Cuir verni uni, gralné" 0 00 0 16
Mouton mince........ la doz.5 00 9 00

*• épais..............p. lb.O 40 0 45
Dongola glacé, ord. le pled.O 11 0 19
Kid Chevrette..............“ 0 20 0 38
Chèvre deslndes glacée “ 0 15 0 00
Kangourou...................“ 0 38 0 45
Dongola dull.................“ 0 11 0 19
Buff l'Ontario H. 0 13 HM. 0 12 

M. 0 12 L. 0 11
Buff d’Ontario No 2............0 00 0 09J
Buff de Québeo H. 0 11* HM. 0 11 

M. 0 10} L. 0 094
Buff de Québeo No 2.......... 0 00 0 09
Glove Grain Ontario........... 0 00 0 11

•’ “ Québeo...........0 00 0 09
Pebble “ Ontario...........0 10* 0 11

“ “ Québec...........0 09* 0 10
Cuir h bourrure No 1. 0 22 No 2 0 20

Cuirt à Reliure.

Maroquin large,... doz.$21 00 $36 00
“ petit.......... “ 18 00 22 00
•• perslan... ” 12 00 20 00

Veau de loi, 1m. $48 00 S. Royal $40 00 
Royal 38 00

Veau de loi .......M. $30 00 D. $20 00
Vache Russto en peau la pièce. 18 00 

“ “ imitation le pied. 0 30
“ " “ seal “ 0 20

Veau de Russie...................doz. 72 00

Prix en gros. 
Peaux.. Prix payés aux bouchers.

Peaux vertes, par 100 lbs. No. 1 $3 50 
do do No. 2 2 50

. do —do No. 3 1 50
Veaux, la livre............  0 05
Agneaux, la pièce..........  0 20 à 025
Moutons, laine................. 0 75 à 0 80
Moutons, tondus............  020ft 000
Steers, par 100 lbs......... 4 50 à 5 00

Les tanneurs paient 50 cts de 
plus pour les peaux assorties et 
inspectées.
Peaux de l’Ouest............... No. 1 0 00

do do do ...No. 2 0 00

Laines.
Toison du Canada, la lb. 0 17 & 
Arrachée, non assort. “ 0 19 à

Chaussures.

0 19 
0 20

Prix en gros. 
0 20 à 0 22 
0 00 fl 
0 17 à 
0 13 à 
0 OOà 
0 30à 
0 OOà

0 00 
0 18 
0 16 
0 00 
0 31 
0 OU

Kip “
Buff '•
Veau " 
Buff Congress 
Veau “ ..

Kip
Veau

A, extra supérieure,
B, supérieure,
Noire, "
Cap do B. E. en suint, “
Australie, lavée, “
Buenos Ayres, “ “
Natal, en suint, “

Fourrures.
Prix payés à Montréal.

Vison, la piece............... $100 à $1 50
Ratmusqué(prlatemps) 0 10 0 12
Marte. No. 1................... 0 80 1 00
Renard roux................... 1 00 1 25
Loup-cervier ................ 1 00 2 00
Béte puante................... 0 25 1 00
Ours.................................  10 00 15 00
Loutre............................. 8 00 12 00
Castor, la livre............ 3 00 3 50
Chat sauvage................ 0 25 0 75

Prix en gros.
Hommes. Garçons Enfants.

$0 70 à0 80 $0 6550 75

Mocassins.
A CHEVILLE.

Kip
Buff
Pebble

A COUTURE.

Buff lustré 
Pobble 
Lustré 
Chèvre

Chevreau français.........
“ canadien.......

.. 0 85 1 10 0 80 1 05 0 70 0 75

.. 1 15 1 40 0 90 1 15 0 80 0 95
1 00 1 40 0 90

.. 1 95 3 85

.. 1 10 1 70

.. 2 10 3 40

.. 1 40 2 15 1 25 i 60

.. 2 00 2 90 1 60 1 90 i 25 1 .50

.. 1 50 2 00

.. 1 70 2 50

Femmes. Filles Enfants
$0 50 à60 0 $0 40 à 0 50

.. 0 75 1 05 060 0 85 0 50 0 60

.. 1 00 1 10 0 85 1 00 0 65 0 75

.. 0 80 1 25 0 80 1 00 0 60 0 70

. 1 00 1 25 0 90 1 00 0 50 0 65
.. 1 00 1 15 0 90 1 00 0 50 0 65

0 95 1 05 0 65 0 80
0 95 1 05 0 70 0 80
0 85 1 00 0 65 0 80
0 80 1 10 0 70 0 85

.. 1 30 1 90 1 10 1 40 0 90 1 15
1 10 1 30 0 85 1 00
1 90 2 50 1 40 1 70

.. 1 40 2 75 1 20 0 00 1 00 0 00

Contraeteups-Plombieps, Couvreurs et Poseurs d’Appareils de
.421} RUE CRAIG, MONTREAL.

Téléphone BeU, 2194.

LAURENT, LAFORCE & BOURDEAU
Fondée en 1860.

No 1637 Rue Notre-Dame, Montréal.
Téléphone BeU 1297.

SEULS IMPORTATEURS DES CELEBRES PIANOS

HARDMAN, de New York, MARSHALL & WENDELL, d’Albany, l Y., IYERS & POND, de Boston,
Et des meilleurs PIANOS et ORQUES fabriqués au Canada.

Cette maison, si avantageusement connue par l'excellence es Instruments qu’elle offre en vente, et 
par la satisfaction générale qn'elle a toujours donnée pendant plus de tronte années d'existence, mérite 
ajuste titre la confiance illimitée dont elle a toulours joui.

REPARATIONS ET ECHANGES à des conditions très acceptables, et tontes sortes de PIANOS 
D'OCCA8ION en mains. • . -

LAWRENCE A. WILSON & CO, Montreal
SBUL8 AGENTS DN CANADA POUR

DÈUTZ & GELDERMANN, Gold>.„
Lack Sec. ) Ay’

CLODE&B KKR. Invalid's Port, Oporto.
J. W. BU RM ESTER, Oporto.
DONSOMS & MULLER, Tarragona.
J. ORNOSA & CO., Reus.
SANCHEZ ROM AT K HERMANOS, Jerez.
JIMINEZ& LAMOTHE. Malaga.
CH AM P Y PERE & CO., Beaune.
ST BONNET & BELLE VIER, Bordeaux.
BOUTELLEAU FILS, Doctor’s Spo-1oial Brandy. ,-uognac.

COMANDON & CO.,
QUANTIN & CO.,
PETER F. HEERING.
R. THORNE & CO., “ Kilty Scotch. 
OREENLES8 BROS.,

” Claymore Scotch." 
BUSHMILLS OLD DISTILLERY CO 
J. W. NICHOLSON & CO., Dry Gin, 
BLANKENHEYM & NOLET,

Key Gin.
ALFRED GRAT1EN,
MARTINI, ROSSI & CO„ Vermouth,

Cognac.
Cognac.

Copenhagen
Greenock,

| Glasgow.
Belfast.
London.

| Rotterdam 
Sanmur. 
Torino.

TVIARIANI & CO„ Vin de Coca Mariani, Paria

2. . . . . . . . . pour Bâtisses et Meobles
OUTILLAGE.

Ustensiles de Ménage en fer blanc, émaUlé, 
onlvre et bols, Articles de chasse.

Lampes, Jouets, Blmbelotterle, Lunettes, Ins­
truments d'Optlqne et tons 

Articles de Paris.

ROYER & ROÜGIER Freres
Maison fondée en 1827.

9 PLACE DES VOSGES 73 RDE ST-JACQDES
PABIS. MONTREAL.

Téléphone 1818
A. Dkmxrr. TéL 689. C. Brunet.

Faisant affaire sous lés noms de

DRAPEAU, SAVI6NAC & GIE
140 6rande Rue St-Laurent, Montreal

FERBLANTIERS. PLOMBIERS, COUVREURS,
Et Poseurs d’Appareils de Chauffage

Assortiment très varié et complet d’Ustensiles de 
cuisine, Coutellerie, Lampes, Gazeliers, 

Brackets, Globes, etc., à des 
prix très modérés.

Ils se chargent de tout ouvrage, tel que Couver 
ture en Ardoise, en Ferblanc, en Tôle galvanisée, 
et tontes espèces de réparations à des prix très 
modérés

Spécialité pour la pose et les réparations de Four­
naises à eau chaude, à vapeur, haute et basse 
pression, et Fournaises à l’air chaud.

Fournaises à l'eau chaude et à l’air chaud oom 
binés.

66^070
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Prix en gros
Fen et Métaux.

Ferronnerie et quincallerie.
" Fer» à cheval :
Ordinaires; an baril......... 3 65 0 00

do par 25 barils.. 3 60 0 00
En acier..............................  0 00 0 00
Fert d reparler...par Ib 0 03} 0 031 
Fiche»: Coupées, toutes 

dimensions...par 100 lbs 3 15 3 75 
Pressées, do...} Esc. 20 p.o3 90 0 00 

■ 7-16 3 90 0 00
..1 4 25 0 00

5-16 4 50 0 00
...1 4 75 0 00

Fil deter :
Poli, de No 0 à No 8, par

100 lbs Esc. 20 p.o............  2 60 0 00
Galvanisé............................  3 85 0 00
Huilé et brûlé..................... 2 70 0 00

Esc. 20 p.o.
Brulé; pour tuyau, la lb.. 0 00 0 07 
Barbelé pour clôtures— 0 00 0 031 
Fil de laiton, à collets

par lb 0 35 0 40 
Fonte» Malléable» “ 0 09 0 10
Enclumes"..................... 0 101 0 11

Charnière» :
T et “Strap"........ par lb 0 05 0 05}

Strap et Gonds filetés 0 03} 0 04} 
CLOUS, ETC.

Clou» coupés à chaud :
De 51 & 6 pcs, par 100 lbs 

5 pcs. “
4 a 4} “
31 à 4 ••
3 pcs. “
21 à 2] “
2 à 2} -
11 à 1}
11 pouj pouce "

Clou» coupés & froid :
De 1} à 1} pcs, par 100 lbs 

1} pouce *•
Clou» à finir par 100 lbs :

1 pouce................................
U “ .................................
11 àl(
2 et 2È 
21 à 21
3 à 6......................................

Clou» à quart» par 100 lbs
J pouce..............................

1 " .............................
U “ .............. ...............

$1 90
1 95
2 00 
2 05 
2 10 
2 15 
2 30 
2 40 
2 90

*■ 2 40 
B 280 
o
F 4 15 

3 65 
3 25 
3 05 
2 90
2 75

3 65 
3 40 
3 40

Prix en gros
Clou» à river par 100 lbs :

1 pouces.................
1} “ .........................
11 é U
2 à 21
21 à 2] 
3 à 6

4 40
3 90 
3 25 
3 05 
2 90 
2 76

Clous d'aclor........................ 10c en bus
Clous galvanisés, par 100 lbs.. $9 25
Clous a ardoise 
Clous à cheval No 7 

“ 8 
“ 9 et 10

Clou» de broche 
1 pouce, No 16,
u ” -

P
21

No 15....
No 14......
No 13..........
No 12..........

. No 11..........
3 à 4} pouces, No 6 à 10 
5 ô 6 “ No 3 à 5
Lime», râpe» et tien-point» : 

1ère qualité, oscompte... 50 
2me qualité, “ .. 60

Mèche» de tarière, esc__  60
Tarières escompte 40 

Vit, à boit, escompte.......771

4 00 
2 35 

..225 

.. 2 15

net $4 55 
' 3 85

Boulons à voiture, esc.
Boulons & bandage..........
Boulons é lisses................

Métaux.
Cuivre.

Lingots...............par lb
En feuille..........

Main.
Lingots...............
Barres.................

Plomb.
Saumons........... par lb
Barres................
Feuilles...............
De chasse..........
Tuyau.............par 100 lbs

Zinc.
Lingots, Spelter.par lb 
Feuilles, No. 8..

Acier.
A réassort .... par 100 lbs
Alis8e................
Américain.........
A bandage........
A pince.............
Fondu.................par lb
Poule, ordinaire.
De mécanicien..

70 
, 60 
, 70

$12
0 25

0 20 
0 21
0 03 
0 04

■ 3 45 
' 3 45 
‘ 3 25 
‘ 3 00 
1 3 00 
1 2 60

$0 00 
0 00 
0 00 
0 00 
0 00 
0 00 
0 00 
0 00

8 c.
0 13 
0 26

0 21 
0 22
0 031 
0 04}

0 04} 0 05 
0 5} 0 5} 
4 75 5 Q‘J

0 05} 
0 05}

3 00 
2 25 
5 50
2 50
3 25 
0 12 
0 00 
0 00

0 05} 
0 06

3 25 
2 50 
6 00
2 75
3 50 
0 13 
0 07 
0 04

r tonno 17 00 17 50 
20 00 20 50 
19 00 19 50 
19 00 19 60 
19 00 19 50 
00 00 18 60 
0 00 00 00 

18 00 18 50 
18 00 18 75 
00 00 00 00 
16 50 17 00

1 76
2 25
2 55
3 75 
3 76 
6 50 
0 09

1 80 
2 30 
2 65 
1 00 
4 00 
0 00 
0 10

r 100 lbs 2 40 2 60 
2 30 2 50

Prix en gros
Fonte».

Siemens..........par
Coltness............
Colder.................
Langloan..........
Summerlee........
Gartsherrio........
Glengamock —
Camnroe...........
Eglinton............
Snotts.................
Canadienne.......

Fer en barre».
Canadien.......par 100 lbs
Anglais..............
Affiné..................
De Suède...........
De Norvège.......
Lowmoor...........

“ on verge.
Feuillard.

A cercler........par
Double.........

Tôles.
Noire, Nos 10 à 20, p. 100 lbs 0 00 

22 à 24, “ 2 15
' 26 par 100 lbs . 2 25
“ 28 par 100lbs.. 2 35

Galvanisée Morewood__ 0 06
“ Queen’s head. 0 05

Etamée, No. 21, 72x30 " .........
“ No. 26, '* “ .........
“ No. 28, 84x36 p. 100 lbs. 0 08

Russie, Nos 8, 9 et 10, par lb__ 0 11
Canada, par boite............ 2 2562 30

Fer blanc.
Coke I C par boite...................... 3 35
Charbon ae bois I C par boite .. 3 75 

” I X “ .4 75
Pour chaq. X additionnel extra 1 00
Charbon de bois DC...........................

“ I C Bradley 5 50 à5 75 
Ferblanc terne................... 6 00 7 00

Matériaux de Coristruotlon

CIMENTS

Ciment de Portland.......... 2 25 3 00
Plâtre-calciné.. ................ 1 80 2 00
Chaux, maçonne p. 100 lbs 0 40 0 50

PLATRE POUR LA TERRE
Le sac...................................  0 50 0 55
Au char................................ 0 00 Q 50

Prix on gros
BRIQUES

De Montréal.....................  8 00 8
Du bord de l’eau................ 4 50 5
Réfractaires.........................21 00 23
Brique pressée.................... 25 00 35

PEINTURES
Blanc do plomb " Crown 

Diamond ” par 100 lbs.. 5 
Blano de plomb pur, 100 lbs.6 00

“ No 1............. 6 00
“ 2....-........4 60
“ 3............. 4 25

800........  6
Rouge do Paris, Rod Load 4 
Rouge do Voniso, Anglais 1
Ocre jaune................  1
Ocre ronge ......................... 1
Blanc de Céruse.................. 0
Peintures préparées, gal... 1
Huile de lin cruo ............ 0

“ bouillie........... 0
Ess. do Térébonthlno........ C
Mastic par 100 lbs...............  2
Papier goudronné, la lb... 0 
Papior foutre, lo rouleau . 0

50 6 
6 
6 
6
4

50 6
5 
2 
2 
2 
0 
1 
0 
0 
0 
2

00 
50 
50 
60 

l 45 
00 

i 55 
I 58 
: 46 
! 00 
I 01} 0 
165 0

United
VERRES A VITRES
lit 25. 1 20 à 1 30 50 pds.
28 40. 1 30 1 40 »T

41 50. 3 00 3 23 100 pds. 1»51 60. 3 25 3 50
61 70. 3 65 3 65 U

71 80. 4 05 4 25 «<
81 85. 4 65 4 65 14

86 90. 6 10 6 25 • 1
91 95. , .

A4

TUYAUX ET CONDUITS. 

Tuyaux eti fer—liste :
1 pouce do diamètre ...............  0 08}
■ ' ■ .. 0 12 

. 0 17 

.. 0 22 

.. 0 28 

.. 0 43 

.. 0 50 

.. 0 62 

.. 0 74 

.. 0 88 

.. 1 06 

.. 1 28 

.. 1 65

li 
2 
2}
2 
3}
4 
4}
6 
6

Escompte 67} à 70 p.c.
Gros tuyau pour ëgoûts, eau,

etc. la tonne net..................$33 à $3

_________ -------------Nous Recevons Actuellement------

1000 TONNES DE MELASSE DES MBBÂDES
GARANTIE QUALITÉ “ EXTRA CHOIX,”

----------AUSSI-----------

600 Caisses de SAUMON Marque “ TRIANGLE "
Qualité Supérieure. — Prix Extrêmement Bas.

ÉCRIVEZ DE SUITE POUR PRIX ET COMMANDES.

LAPORTE, MARTIN & CIE
72, 74, 76 et 78 RUE ST-PIERRE, MONTRÉAL.

The JAMES ROBERTSON Co.,limitée
Marchands de METAUX et Fabri­

cants de TUYAUX en 
PLOMB

Coudesenplomb comprimé, PLOMB DE CHAS8E, 
Mastic, BLANC DE PLOMB. Spécialité de l’en- 
vclope de» FILS ELECTRIQUES recouvert* 
de Plomb - aussi SCIES RONDES, 8CIES A MOU- 
l-INS, GODENDARDS et autres scies.

Bureaux: 144 RUE WILLIAM
Usines : coin des rues William et Dalbousie 

MONTREAL.

BANQUE D’ÉPARGNES
De la Cité et du District de Montréal.

AVIS est par les présentes donné qu’un divi­
dende do HUIT PIASTRES par part sur le Capithl 
Action de cette Institution a été déclaré et que le 
dit dividende sera payable au Siège de la Banque, 
dans cette ville, le et après MARDI, LE 3 JUIN 
PROCHAIN.

Le livre des transferts sera fermé du 15 au 30 iuln 
prochain, ccs deux jours inclusivement.

Par ordre du bureau,
H Y. BARBEAU,

Gérant.
Montréal, 31 mai 1894.

PEINTURES PREPAREES
Marque de “ ISLAND CITY ” Commerce

Les peintures sont préparéos avec de l’Huile de 
Lin pure, sans mélange chimique.

Peinture 6 Plancher “ ISLAND CITY ” sèche 
en 12 hrs. Peintures & Couvertures, etc.

P. D. DODS & OIE,
i80 Rue McGill

8S
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SS
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8S
SS

SS
8 888S



526 LE PRIX COURANT

PRIX COURANTS.—Montréal, 28 Juin 1891.
1 uyaux en gros—Liste :

4 pca. par longueur do 3 pd.

9
12
16
18

. fO 45 
, 060 

090 
1 26 
2 10 
2 70

Coudes rond»
4 pouces chacun...................... 0 75
6 " “ ............ ......
9 “ “ ............

12 “ •• ....................
Tuyaux de réduction

6 x 4 pouces chacun................. 140
9x8 '

12x9
Connection carrée ou faune 

équerre :
Prix on gros 
simple doub.

1 00
1 76
2 60

1 90
2 75

4 x
6 x 
6 x 
9 x 
9 x 

12 x 
12 x 12 

Syphon

4 pouces chocun.. 
4 " '■
6 
6 
9

U 90 
1 50
1 50
2 10 
2 10 
3 00 
3 00

1 40 
1 90
1 90
2 75 
2 75 
4 00 
0 00

4 pouces...................... 1 40
6 “   1 90
9 •*   2 75

12 "   4 00
Tuyaux à cheminée :

9 pouces, purpled...............

simple, double.

12
Escompte 50 p.c.

2 00
2 75
3 30 
6 00

0 25 
0 40

Grate 
Furnace 
Egg 
Stove 
Chestnut 
Peanut 
Screenings 

Scotch Grate 
Scotch Steam 
Vale Grate

Charbons.
PRIX DK DÉTAIL, 
par tonne do 2000 lbs 

do
do 
do 
do 
do
do 2210lbs. 
do 2000 
do 2240 
do 2000

Welsch Ahthracito do 2000
Piotou 
Cape Breton 
Glace Bay 
Sydney Ig
Reserve J fit) 
Charbon do (orge 
Lchtgh pour fond.

0.00 6.00
4.50 5.00

do 2240 
do “ 
do “ 
do “ 
do " 
do 2000 ” 5.50 6.00 
do “ " 6.50 6.75

Coke “ par chaldron 6.75 7.00
“ usage domestique......... 3.00

‘ “ concassé. 3.50
* Solon distance et qualité.

Bols de ohauâage.
Prix payé par marchands, aux chars, 

gare Hochelaga.
Erable la corde..........$0 00 à $5 00
Morlsler do ......... 0 00 à 4 75
Bouleau, &c. do ........  0 00 à 0 00
Epinotto do ........ 0 00 à 425
Slabs par chars............... 28 00 à 31 00

“ en barge. Corde.. 2 30 à 3 00 
Rognures, le voyage ... 2 25 à 0 00

lo

Bols dors.

Iod:::::::::
do ..............
do ..............
do

Prix de détail.
Acajou de 1 à 3 pouces 
Cèdre rouge 1 pouoo 
Noyer noir 1 h 4 pouces 
Noyor noir 6x6, 7x7,8x8 
Cerisier 1 à 4 pouces 
Frèno 1 à 3 pouces 
Merislor 1 & 1 pouces 
Merisier 5x6, 6 x 6, 7 x 7, 8x8 
Erablo 1 à 2 pouces 
Urmo 1 & 2 pouces 
Noyor tendre 1 h 2 pouces 
Cotonnier 15 4 pouces 
Bois blanc 1 à 4 pouces 
Cbéne 1 à 2 pouces rouge 
Chêne 1 & 2 pouces blanc 

Plaquage (veneers):
Uni par 100 pieds.
Français lafoulllo...
Américain_________ ' do ...

22 à 
10 à 
10 à 
12 à 
9 à

24
12
14
13
11

le M..............................................  21 00 à 25 00
do ..............................................  20 00 à 25 00
do ..............................................  26 00 à 25 00
do ..............................................  20 00 à 3t 00
do ..............................................  18 00 à 25 00
do ..............................................  30 00 à 40 00
do ..............................................  40 C0 à 45 00
do ..............................................  18 00 à 22 00
do ..............................................  30 00 à 35 00
do ..............................................  40 00 à 50 00

90 h 1 00 
50 à 1 25 
25 à 50

Erable piqué 
Noyer noir ondé 
Acajou (mahogany)

le gled. 

do .

Bols de Service

6 à lB^iIeds

do 
do 
do 
do 
do 
do 
do 
do 
do 
do

Pin.
1 pouce strip shipping cull,
1}, 1} et 2 pees. do 
1 pouce shipping cull Bldlngs 
U, 11 ot 2 pouces do 
1 pouce qualité marchande 
11,11 et 2 pees. do 
1 pouce mill cull, strip, etc. No. 2
11.11 et 2 pees, do 
1 pouce mill cull No. 1
1.11 et 2 pees, do
3 pees. do

do do. No 2
Epinette.

1 pouce mill cull 5 & 9 pouces
1}, 11 et 2 pees, mill cull do
3 pouces mill cull do
1,11, 11 et 2 pees, qualité march. do 

Pruche.
1, 2 et 3 pouces
Colombages en pin, 2x3, 3x3e3x 4—aux chars 
Lattes—1ère qualité

2éme do *
Bardeaux pin XXX v 16 pouces 

do XX do
do X do
do 1ère qualité 18 pouces
do 2ème do do

Bardeaux cèdre XXX 16 pouces
do XX do
do X do

Bardeaux pruche marchande do
Charpente en pin. 

do 16 à 24 pieds—3 x 6 à 3 x 11 
de 25 à 30 do do do
de 31 à 35 do do do
de 16 & 24 do -3 x 12 à 3 x 14
de 25 à 30 do do do
de 31 & 35 do do do

Bois carré—pin.
de 16 à 21 pieds—de 5 à 11 pouces carrés 
de 25 à 30 do do do
de 31 & 35 do do do
de 16 & 24 do —de 12 & 14 pouces carrés
de 25 h 30 do do do
de 31 à 35 do do do

Charpente en pruche. 
de 17 & 30 pieds Jusqu'à 12 pouces 
Charpente en épinette

do en épinette rouge

03
.... 04 à 06

Prix en'groa
le M. .. 15 00
do .. .... 1200 15 00
do .. 16 00
do .. .... 15 00 18 00
do .. 30 (Kl
do .. .... 20 00 30 00
do .. 10 50
do .. .... 1000 10 50
do .... 12 00 15 00
do .. .... 12 00 15 00
do .. .... 10 00 12 00
do .. .... 650 8 SL
do .. .... 900 10 00
do .. .... 10 00 11 00
do .. .... 900 10 00
do .. .... 12 00 13 50
do .. .... 900 10 OC
do .. 11 00
do .. .... 180 2 00
do . .... 150 1 60
do .. .... 290 3 00
do .. .... 2 40 2 50

.... 1 50
do .. .... 300
do .. .... 175
do .. 3 00
do .. 2 5
do .. .... 160

__  1 75

do .. .... 1600 17 00
do .. 18 50
do .. .... 2100 22 50
do .. .... 1800 19 00
do .. .... 20 00 21 00
do .. 24 00

do .. 18 00
do .. .... 1900 20 00
do .. 22 00
do .. 20 00
do .. 22 00
do .. .... 23 00 21 00

do ..
do .. .... 16 00
do .. 30 oi

CHOLERA ! \
Prévenez cette TERRIBLE MALA­

DIE en vous procurant de suite

l’ANTICHOLERipUE k Di NEÏ
La DiarrluV. quoique1 n'uvant pas or L 

.■ io‘nt le caractère grave du Cli»i«-ni. h 
mmivent d**s conséquences funeste*, m ell» 
est négligée.

Quelques doses d ANTK-HOLKUlQl K 
ou Dr Nh\ arrêtent à ton début ce mm!
m redout Able.

M. A. r.isavhnt. pharmacien, aui • 
['r.-.'i, écr.t ce qui suit :

M» I* Kobitaill*,
Hotfsievr et Cher Confrère,
Jo mo fois un devoir do témoipmer en faveur 

de l’ÀNTJOHOT.flRIQUE du Dr NEY, que 
vous ôtes, para)Ml, en voie do faire connaître 
au public canadien. Voilà plus do dix ans que 
Je suis dans la rharmncio en différentes localités 
aux Etats-Unis, et jo dois dire on toute sincérité i 
qua je ne connais pas do préparation qui aitfl 
donné autant do satisfaction quo l’ANTIGHO- 
LkRIQUD du DrNEY. J’ai ou occasion de voir 
cette excellente préparation employée dans uno 

I ji e ca9 ct Ajoura avec le plus grand suc- 
\cês. D»après mon expérience, c’est véritahlo* 
j ment lo *pAr »figue pa r excellence contre le Cno- 
|léha et la Diarrhée. »» Bien à vous,

l^ii-ot « CA.SAVANT, Pharmacien ï»ll River, Mass. 2 *vnl 18.92t

E. vente partout à 50 et»la bon** .!
SEUL PROPRIÉTAIRE

L. R0BITAILLE, Chimiste,
JOLIETTE P Q

BOIS 3D B
Bureau :

TA GKB
612 Laganchetière

-MONTREAL. --------A
Clob,

Canal Lachine
BASSIN No 3.

Vis-à-vis rue Ottawa.
Tél. Boll No 8808.

Tél. Boll
No 6676.

4 ANCHOR’
- WEAKNESS CURE -

Est lo REMÈDE TONIQUE par excellence, 
le TONIQUE lo pins complet ;

Il renferme tous les éléments Indispensables an 
renouvellement du SANG et des TISSUS. 

Nécessaire dans tous les cas de Faiblesse et princl- 
. paiement dans les

Maladies des Poumons :
CONSOMPTION. TUBERCULOSE.

La DYSPEPSIE, sous toutes ses formes—Embar­
ras du Foie—Les Maladies des Nerfs—Epuise­

ment Nerveux -Les Maladies du Sang : 
Anémie— Chlorose—Les Maladies 

et la Convalescence des 
. Femmes.

L'Amaigrissement-La Débilité Générale,
Et dans tons les cas de Convalescence.

PILULES dn Dr NELSON—Tonique du Sang 
YERMICURE FRANÇAIS, (au Chocolat)

CASTOROL, (huile de Castor préparée) en
. bouteilles do 2 oz. et de 1 oz.

ANCHOR MEDICINE CO’Y
QUEBEC ET MONTQEAL ■

the EDWARD GAVANAGH en
lânnfâëtnners etlmportatenrs

— DK-----
Q CJINCAILLERIES,

HUILEE,
PEINTURES,

CHAR BON H,
Etc., Etc. .

2547 à2553ru9 Notre-Dame,
Coin de .a rue es Seigneurs.

Bell Tél. 8026. MONTREAL.

CIE de TELEPHONE BELL du Canada
— BUREAU PRINCIPAL -

30—RUE ST. JEAN—30
MONTRÉAL.

La Compagnie vendra Bes Instruments à des
Êrix variant de $7 à $25 par paire. Les “ Standard 

lell Telephone set ” (protégés par une marque de 
fabrique enrégistrée) dont le Dut spécial est de 
donner nn service parfait et constant, est col i 
dont la compagnie se sert pour ses abonnés et il e i 
supérieur à tout antre outillage téléphonique qu, 
ait été mis Jusqu'Ici but le marché. .

Les abonnés au service de Montréal et le public 
peuvent maintenant obtenir la communication 
téléphonique sur ses lignes de circuit à longue dis 
tance, avec Québec, Ottawa et Sherbrooke et leB 
localités intermédiaires, aüx prix suivants :

Abonnés Public
Pour Québec 60o $1.00

“ Ottawa 60o 75c
“ Sherbrooke 50c 75c

On trouvera des cabinets isolés pour la conversa 
tion à l’agence de la Compagnie, à Montréal, No. 
1730 iue Notre-DEime, où l’on pourra obtenir toutes 
Informations au sujet des prix et des localités *n 
communication.
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notes commerciales et industrielles

Poor trouver le poids qu’aura, en 
fonte, un morceau dont on a le modèle, 
il faut multiplier le poids du modèle en 
bois par 20, s’il est bien sec, par 18 ou 19 
s’il est encore un peu vert.

On dit que des capitalistes canadiens 
et américains s’organisent pour fonder 
une compagnie au capital de (2;000,000, 
pour établir et exploiter une ligne de 
tramways à moteurs à gaz, au lieu de 
l’électricité à Montréal.

L’Union Sardinière du St Laurent, de 
St André Q., a commencé sa fabrication 
lundi dernier On dit que la sardine, qui 
avait manqué l’année dernière, abonde 
maintenant dans ces parages et que la 
pêche est extraordinairement abon­
dante. __________

Le département des travaux publics 
demande des soumissions, jussqu’à mer­
credi, le 11 juillet, adressées au secré­
taire, à Ottawa, pour la fourniture du 
charbon des édifices publics d’Ottawa. 
Cahiers des charges et formules de sou­
missions chez MM. Eaza, architecte, à 
Montréal ; Lépine, bureau de poste de 
Québeo ; Denison & King, architectes, 
Toronto. Il faudra déposer un chèque 
accepté de $500.

Les affaires sont tranquilfes à 
Scotstown dans le moment. La scierie 
de la “Scotstown lumber Company” 
n’a pas encore commencé ses opérations, 
les ordres pour le bois manufacturé 
faisant défaut. La compagnie vient de 
terminer sa dernière descente de bois 
rond et a maintenant une quantité consi­
dérable de bois prêt à être scié, mais les 
demandes de madriers se font attendre 
plus que de raison.

nouvelle compagnie est’ la fabrication 
et le commerce de meubles de ménage 
et de toutes sortes d’autres articles en 
bois. Le Capital de la Compagnie est de 
(10,000, divisé en 200 actions de cinquante 
piastres chaoune.

STATISTIQUES.

Louiseville, Kentucky, possède le plus 
grand entrepot de tabac du monde. Il 
peut contenir 7000 barriques de feuilles.

L’or livré par les mineurs à la mon­
naie de Denver; Oolo, en mai dernier, 
s’est monté à (431,934, contre (99,736 en 
mai 1893.

11 y a, à Pittsburg, 20 hauts fourneaux 
64 fonderies de fer ou d’acier ; 500 ver­
reries, 29 compagnies fournissant le gaz 
naturel et 60 raffineries de pétrole.

Les chemins de fer de l’Uncle Sam 
transportent 750 millions détonnes de 
marchandises par année. Leur traflo 
couvre une superficie de 3 millions de 
milles carrés.

tonnes, contre 7,315, et la Norvège 1,740 
tonnes ; contre 1.410.

La production deB autres pays n’a pas 
subi de variations notables. ‘

Les pêcheries d’huîtres du monde en­
tier produisent annuellement 4 milliards 
439 millions de ces succulents bivalves, 
dont la moitié est consommée dans les 
trois jours de la pêche.

Avis est donné dans les journaux, 
qu’une compagnie demandera au parie- 
ment à sa présente session d’être cons­
tituée en corporation sous le nom'de La 
Compagnie du canal de Montréal Otta­
wa et Huron, pour construire et exploi­
ter un canal entre Montréal et le lac 
Huron, utilisant le cours de la rivière 
Ottawa, de la Mattawa, de la rivière 
aux Français et du lac Nipissing pour 
tomber dans la baie Georgienue qui est 
une des baies du lac Huron. .

Une nouvelle industrie qui n’a pas en­
core fait grand bruit, mais qui est 
destinée à faire sa marque surtout 
parmi la classe agricole est la fabrique 
des nouvelles faucheuses Hall, de M. 
Richard Smith. Son établissement est 
bâti sur la ligne et se trouve situé partie 
sur le territoire américain et partie sur 
le territoire canadien. L’avantage de la 
faucheuse Hall est la simplicité et l’effi­
cacité de son mécanisme ; sa supériorité 
sur les autres, en fera, dit-on, la fa­
vorite des cultivateurs, dès qu’elle sera 
mieux connue.

valeur 
(17,827,595 

12,263,794 
8,225,312

L’édifice où sont logés les bureaux des 
départements d’état, de l’armée et de la 
marine, à Washington, a coûté (10 600,­
000 ; il couvre une superficie de quatre 
acres et a cinq étages. L’édifice du Tré­
sor coûte (8,ü,0,0U0 ; ceux du départe­
ment de l’intérieur couvrent deux 
grands blocs de terrain et coûtent (2,­
700,000. __________

D’après les statistiques établies par la 
maison R. Merton et Oie, de Londres, la 
production du cuivre duns le monde en­
tier, pendant l’aniiéeT.893, a diminué de 
6,870 tonnes, comparativement à l’année 
précédente, et se chiffre par 303,975 ton­
nes. En 1879, elle ne comprenait que 
161, 963 tonnes ; en 1886, elle atteignait 
le chiffre de 217,086 tonnes, puis succes­
sivement 223, 798 tonnes en 1887 ; 268,026 
tonnes en 1888 ; 261,205 tonnes eu 1889 ; 
269,630 tonnes en 1890 ; 279,491 tonnes en 
1891 et 310,845 tonnes eu 1892.

La quote-part des Etats-Unis dans la 
production totale est de 152, 620 tonnes, 
contre 147,210 tonnes en 1892; les fluc­
tuations ont été plus importantes, sui­
vant les districts ; ainsi, l’Anaconda a 
produit 33,600 tonnes, soit 11,400 tonnes 
de moins. Calumet et Hékla sont éga­
lement en déficit de 4,575 tonnes, tandis 
que les autres districts accusent un ex­
cédent de 8,700 tonnes.

L’Espagne et le Portugal ont produit 
64,270 tonnes (soit 1,900 tonnes de 
moins), dont 11,000 tonnes de Rio Tinto 
et 11,500 de Tharsis.

Eh Allemagne, Mansfeld a produit 
14,150 tonnes, contre 16,360 en 1*92 ; les 
autres mines en ont extrait approxima­
tivement 3,100 tonnes, contre 2,600, ce 
qui donne une diminution de 700 tonnes 
environ.

Le Chili a produit 21,350 tonnes, con­
tre 22,565 ; le Japon atteint le chiffre de 
l’année précédente avec 18,000 tonnes et 
l’Italie avec 4,500 tonnes.

La production de l’Australie est de

M.M. D. O. Bourbeau, Paul Tourigny,
•I O. Bourbeau, J. E. Auger, J. Z. Aoger 
•-.Thibault, Léon Maheu, H. H. Guayet 
■R N. Poirier donnent avis dans la 
Gazette Officielle, de Québec, qu’il 
« adresseront au Lieutenant gouver 
neur, pour obtenir des lettres les cons­
tituant en une compagnie à fonds social 7,500 tonnes, contre 6,500; celle du 
sous le nom de 4fLa Manufacture de ■ Canada se chiffre par 4,000 tonnes, 
meubles de Vietoriaville. ” L’objet de la I contre 3,500 ; le Mexique a produit 8,480

La production de la houille acquiert 
aux Etats-Unis une importance consi­
dérable. .

Il ressort des statistiques publiées par 
le Qeological Survey que l’extraction a 
été en 1893 de 181,488,612 tonnes sur les­
quelles 127,498,212 tonnes de charbon 
bitumineux et 53,970,400 anthracite.

La valeur de la première sorte s’est 
élevée à(121,671,000 et celle de la seconde 
à (85,684,465, soit dans l’ensemble à 
$207,356,465.

La totalité de la houille anthracite 
a été extraite dans l’Etat de Pennsylva­
nie ; quant au charbon bitumineux,’ la 
production dans le même Etat a été de 
44,098,053 tonnes, d’une valeur de (35,­
208,473. Les autres Etats de l’Union 
américaine se rangent ensuite comme 
il suit pour l’importance de leur extrac­
tion houilière en 1893 :

Tonnes
Illinois................. 19,949,564
Ohio...................... 13,140,770
Virginie (ouest)... 10,619,985

Les Etats qui arrivent ensuite avec Une 
production de plus d’un million de
tonnes de charbon bitumineux sont :

Alabama........... 5,138,693 tonnes
Colorado......... 3,677,526
Indiana............. 3,721,751
Iowa................. 3,931,026
Kansas.............. 2,553,641
Kentucky......... 3,005,010
Maryland........ 3,651,631
Missouri.......... 2,897,428
Tennessee....... 1,908,974
Washington ... 1,264,877
Wyoming......... 2,439,311

-N---------- ♦--­
IDEES NOUVELLES

M._Lezé, profeaseur à l’école diÀgrL 
culture de Grignon, France, a inventé 
récemment un appareil flltrateur d’un 
réel intérêt/ Son filtre consiste en un 
bol métallique tournant à la vitesse de 
7 à 8,000 tours à la minute autour d’un 
arbre vertical. La cloison filtrante est 
établie perpendiculairement à l’axe ; 
elle est annulaire et ne va pas jusqu’à 
la périphérie.' On introduit le liquide 
par le centre. Il est amené par un tube 
immobile. Durant la rotation du vase, 
le liquide s’applique contre les parois et 
peu à peu se dépouille des matières 
qu’il tient en suspension, des organis­
mes ou des microbes même, et c’est à 
l’état de pureté parfaite et complète­
ment stérilisé qu’il sort de l’appareil.

Pour éviter l’action sur la surfaoe des 
objets en ciment, de l’acide carbonique 
de l’air et la décoloration qui est la con­
séquence de cette attaque, il est néces­
saire d’incorporer dans la masse, lors 
de la préparation, la plus grande quan­
tité possible d’acide carbonique libre. 
A cet effet, on peut ou bien prendre pour 
le gâchage, de l’eau dans laquelle on a 
injecté de l’âcide carbonique sous pres­
sion, ou de l’eau contenant des bicarbo­
nates. ou enfin faire le gâchage dans un 
récipient fermé dans lequel on com­
prime de l’acide carbonique. La chaux 
contenue dans le ciment B’allie à l’acide 
carbonique pour former du carbonate 
de chaux. Par suite, les objets fabri­
qués n’ont plus de tendance a absorber 
l’acide carbonique de l’air et l’altération 
de la surface devient impossible.
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PROPRIÉTÉS

LOTS A BATIR
A Vendre

An Mois

Résidences 
d’Eté

A Vendre 
ou â 

Loner

Négociés
aux

Plus Bas Prix

Assurances 

Evaluations

1627 Rue Notre-Dame
TéL Bell, 8986.

MARCOTTE FRERES
ENCANTEURS

----ET-----

A gents d’immeubles
Avances faites sur consignations.

Emprunts négociés sur hypothèques.

No 69 me St Jacques,
MONTREAL.

JOHN MORRIS
AGENT D’IMMEUBLES

Assurances Contre le Fen,
Prêts sur Hypotheques

120, RUE ST-JACQUES
Téléphone 2290. MONTRÉAL

J. A. GRENIER
Arpenteur-Ingénieur Civil

SOLLICITEUR DE PATENTES
107 Rue St-Jacques, - - Montréal.

R. A. MAINWARING
Courtier d’immeubles

ET PLACEMENTS
^BURÜAUSC-----

147 St. Jacques ! 2358 Ste Catherine
MONTREAL

Téléphone Bell 2433

J. CRADOCK SIMPSON & CIE
AGENTS D’riVl iflEUnTiES ET DE FINANCES.

OFFRENT EN VENTE. — Résidences do première classe ; bonnes maisons ; propriétés commerciales 
et magnifiques lots & bâtir.

OFFRENT A LOUER.—Maisons moublées, maisons non-meublées et Magasins.
FONT DK S PRETS — Sur bonnes hypothèques 6 des taux d’intérêt très bas.
A8SURKNT — Les risques de tout genre dans les Compagnies do premior ordre.
ADMINISTRENT LK8 PROPRIETES — Pour les propriétaire ou fldéi-commissaircs, au mioux <lc 

leurs Intérêts. ' x
VENTE D’IMMEUBLES A L’ENCAN — TOus les quinze jours, le Mehcredi.

Bâtisse de l’Assurance “ Guardian, ”
181, RUE ST-JACQUES, MONTREAL telephone m

John James Browne, Architecte.
John James Browne & Son, Agents d’Immoubles

SI vous désires acheter, vendro on 
acquérir do*

PROPRIETES
Adressez-vous à

JOHN JAMES BBÛWNE & SON
207 RUE ST-1ACQUES, MONTREAL

(Bâtisse Nordheimer)
EvELluatton de propriétés,

Règlement de pertes d’ineenfile

N. F. & V. GUERTIN . . .
IMPRIMEURS

’ CT FABRICANT# DK

TELEPHONE 2732 * * ’ LIVRES BLANCS
T9 Rue gt«JaoqugB

SOLLICITENT VO« COMMAND!* Prix modérés.

T. A. MORRISON & CO TTRir.n R AT.T.V.V
Foupaitopes pour Contraeteups Ven(l et ®eliaD8e
Briques Pressées. Briqucsà bâtiri Briques Poreuses 

à l’épreuve du feu en Terra Cotta, Lattis Mé- 
lalliques Rout wrick àl’éprcurc du feu. .

------ AOENTS DE------

LAPRAIRIE PRESSED BRICK CO, 
118 rue St Pierre, Montréal. 

Téléphone 2147.
PROPRIÉTÉS.

AVIS DK FAILLITE
Dans l’affaire de 

TÉLESPHORE MARTEL.
Manufacturier. Montréal, failli. 

Les soussignés vendront par encan public, 
Vendredi, le 6 Juillet 1894, A 11 hrs a.m. 

nu bureau du Chs. Desinarteau, No 1598 rue Notre- 
Dame, savoir :

Tous les droits et prétentions que le dit failli a on 
peut avoir sur un loi du terre situé dans le quartier 
St Jacques, faisant partie du terrain connu et dési­
gné sous le numéro onze cent sept fl 1071 aax plan 
et livre de renvoi olHeiels du dit quartier t-t Jac­
ques. comprenant sept (7) pieds de front sur la rue 
Beaudry par rent six pieds et demi (106J) pieds de 
profoudeur et désigné sous le numéro 587 des numé­
ros de la nie Beaudry, avec toutes les bâtisses et 
dépendances sus-érigCe6 ; par et en vertu d’une 
promesse de vente sous seing privé consentie nu 
dit failli par Daniel Barker, daté et signé à Aïont- 
rénl le 15 janri- r dernier (1891).

Bour conditions de la vente ou toutes autres 
informations, s’adresser à

CHS. DESMARTE A U, Curateur.
No 1598 rue Notre Dame 

i MARCOTTE FRF.RES. Encantcurs.

A. LIPFÉ, L. L. B.,
MOTAIR

Argent à prêter ear hypothèque.
Bâtisse de la Banque du Peuple,

#7 RUE SIIST-JACqUES et 219 BUE SUJT-l'RBlI!
Tél. 2768.

VINCENT & DUFRESNE
ARCHITECTES

Ingénieurs Civils, Arpenteurs,
ta- BREVETS D’INVENTION

17 Rue St-Jaoques, - Montréal.
Bureau du Boir : 260 me Roy, et à Longueuil.

Créances achetées à 5 et 6 p.c.
L. BÉLANGER

— NOTAIRE —
58 Rue St. Jacques et 116 Rue Visitation

LES

PROPRIETES
Administration de Successions,

gollection de Loyers, 
lacement d’Assurance.

BUREAU PRINCIPAL.

116 Rue ST-JACQUES, Montréal
Téléphone 1251.

RueST-LAURENT
De la Rue St-Louis au C. P. R.

LDTSde$500à$750
TERMES TBÈS FACILES.

ALBERT E. LEWIS
Téléphone 1842, '

185 rue St-Jacques, Montréal.
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Ventes enregistrées
Pondant la semaine terminée le 23 juin 1894 

MONTREAL EST
QUARTIER 8TE-MARIE

Rue Poupart Nos 203 à 207, maison en 
bois et brique à 2 étages. Partie du lot 
1362-29 et 30, terrain 39.6 x 78. Napo­
léon Galarneau à Patrick Grace ; $2,850
[36704].

Rué Champlain, Nos 69 et 71, maison, 
etc. Lot 420, terrain 32 x 102. Joséphine 
Chartier, dit Robert, veuve de Joseph 
Dufresne et Delphine Dufresne à Désiré 
Bertrand ; $1,750 [36715].

QUARTIER ST-JACQUE8
Rues Ontario, Nos 1206 à 1212 et Beau­

dry, No 387, maison en bois et brique. 
Partie S. O. du lot 1096, terrain de 2,000 
pieds en superficie. Kev. A. W. Meu­
nier, à Jacques Archambault, fils ; $6,500 
[36702].

Rue St André, Nos 489 et 491, maison 
en brique. Lot 871-14, terrain 20.4 en 
front 44 en arrière x 85 d’un côté et 68 
de l’autre. Narcisse Racette à Joseph 
Brunet J $4,800 [36706].

Rue St-Christophe Nos 260 à 266, mai­
sons en brique. Lots 1194-23 et 24, ter­
rains de 24 x 54.10, chacun. Mme veuve 
Esdras Lapointe à Chas. E. de Lami­
rande ; $3,850 [36714].

Rue Jacques-Cartier No 329], maison 
etc. Partie S. E. du lot 939, terrain 40 x 
74.6. Télesphore Lescadre à Anthime 
Gadbois ; $3.750 [36726].

Rue Lagauchetiôre. Lot 431-26, ter­
rain 25 x 138.1 d’un coté et 138.2 de l’au­
tre, superficie 3450 p.-vacant. Mme. D. 
H. Senécal et autres à Marie Brunelle, 
épouse de Jos. O. Hémond ; $2.250 [36734].

HOOHELAGA
QUARTIER 8T-JEAN-BAPTISTE

Rue Durham No 21, maison en bols. 
Lot 1-185, (avec autre terrain quartier 
St-Jacques), terrain 25 x 103. The Mon­
treal Loan & Mortgage Co. à Tréfilé 
Berthiaume ; $5,100 [52158].

Rue Panet, maison etc. Lots 111 à 14, 
terrains 25 x 91 chacun, vacants. Wm. 
Mann à Ovide H. Richer ; $1,800 [52194].

Avenue Mont Royal, maison en bois. 
Lot 209, terrain 31.6 x 43. Edouard Roy 
à Oélina Giroux veuve de Jacques Le­
vert ; $1,400 [62196].

Rue St-Laurent Nos 1084 à 1086a, mai­
son en pierre et brique. Partie N. E. du 
lot 420, terrain 48 x 1 5. Odilon Vanier 
à la succession T. A. Oouillard ; 17,000 
[52223]. .

QUARTIER 8T-GABRIEL
Rue Charron Nos 318 à 330, maisons en 

bois et brique. Lot 3239-160 et 151, ter­
rain de 4860 p. en superficie. Mme. 
James Howley à Chas. B. Palardeau ; 
$4,00 ) [52190].

QUARTIER HOCHELAGA.

Rue de Lévis. Parties du lot 158; ter­
rain de 5093 p. en superficie, vacant. La 
succession Wm Kerr, partie à la cité de 
Montréal et partie à la Compagnie du 
Pacifique Canadien ; $3,500 [52164].

Rue Ste-Catherine Nos 43 à 47, maison 
en bois et brique. Lot 31-67 et 68, ter­
rains de 25 x 90 chacun. Arthur Lépine 
à Henri Courtois ; $6,500 [62178].

Avenue Chicago. Lots 80-246 et247,80- 
243-1, terrains mesurant ensemble 40 en 
front, 41 en arrière x 76, vacants. Cordé- 
lia Larose à Georgiana Roy, épouse de 
Jos. Cyrille Robert; $1,100 [62151].

QUARTIER ST-DENIS

MONTRÉAL ANNEXE 
Rue projetée. Lots 35-429 et 430, ter­

rains de 29 x 100 chacun. L’Institution 
Catholique des Sourds Muets, à Marie 
Eugène A. Huguenin, épouse de M. R. 
B. McKenzie ; $6 '0 [52179 ]

STE-OUNÉGONDE
Rue Souvenir. Lot 386-197 à 200, avec 

lots au quartier St-Antoine, terrain 
vacant. Mme. James Houley à Chas. B. 
Palardeau ; $8,500 [52206].

ST HENRI
Rue St-Ferdinand. Partie du lot 1879, 

terrain de 916 p. en superficie, vacant. 
Tréfilé Lemoine à la cité de St-Henri ; 
$2,000 [62153],

COTE ST ANTOINE
Rue Sherbrooke No 1068, maison etc. 

Lot 375-142, terrain 26 x 130. Mme. 
James Howley à Chas. B. Falardeau ; 
$5,20' [52207].

COTE ST-ANTOINE
Avenue Windsor. Lot 208-6 b, 214-6 c, 

214d, 214-5 d, terrain 100 en front 88.2 en 
arrière x 180 ; vacant, R. M. Esdalle à 
Wm. Rutherford jr ; $2,306.57 [52169], 

Rues Hallowell etc. Partie des lots 
1413,1415 et 941, (avec lots à Lachinei, ter­
rains vacants, Mme James Howley à 
Chas. B Palardeau ; $8,60(1 [52208],

Rue Lewis, maison en brique, etc. 
Partie du lot 1434-35 et 36, terrain 17.9 
en front, 17.4 en arrière x 95. Edouard 
Riel & Adelaide G. Campbell, épouse de 
Gordon C, Fletcher ; $3,280 [62235].

Avenue Mont Plaisant. Lot 374-1-68, 
terrain 20 x 1079, sup. 2156 pieds, va­
cant. Whitley Bros & Mary Ann Hol-

f;ate, épouse de Jos. L. Thompson; $1400 
62236].

Revue Immobilière.
QUARTIER ST-LOUIS

Rue Sanguinet. Lots 902-32 et 33, ter­
rains 24 x 70 6 chacun, vacants. Fréd. 
C. Saunders à Adélina Contant, veuve
de Frs. Dianot dit Beausoleil, $3,000 
[3670 ].

Rue St-Hippolite No 177 et 179, maison 
en bois et brique. Lot 939-4, terrain 
36 x 72, Jos. Dubreuil à Philippe La 
Terrière ; $2,250 [36703].

Rue des Allemands No 338 cottage en 
bois et brique. Partie S. É. du lot 765a 
et partie N. O. du lot 765a terrain 21.3 x 
81,6. Anna Bertha Coughlin àiAnnie L. 
Briggs, $2,600 [36717].

MONTREAL OUEST
QUARTIER ST-ANTOINE

Rue Dorchester, No 1006, maison en 
pierre. Lot 1565-6 et partie du lot 6, ter­
rain 30 6 x 120, La faillite Geo. O. Bishop 
à Mary Louisa Victoria Alice Maud 
Shorey, épouse de J. B. Stevenson ; 
$14,650 [126702]

Rue Notre-Dame, Nos 2661 et 2663, 
maison en bois et brique. Lot 171-6, ter 
rain 22.6 x 90, Mme James Howley à 
Chas B. Falardeau ; $3,750 [125707]

Rue Souvenir. Lot 1639-38, 39 et 40, 
(avec les lots, 197, 198, 199 et 200 Ste- 
Cunégonde), terrain 97.3 x 124.7 d’un 
côté et 131.2 de l’autre, vacant, Mme 
James Howley à Chas B. Falardeau ; 
$3,500 [125708].

QUARTIER STB-ANNB

Rue Notre-Dame coin St-Martin No 
2500. Lot 1167, terrain de 31 p. de front, 
profondeur irrégulière, 2753 p. en super­
ficie. Mme. Frs. Xavier St-Onge et 
autres à Louis Barré ; $7,600 [125706].

Rue des Carrières, maison en bois. 
Lot 287, terrain 30 x 118.3. Le Shérif de 
Montréal à Patrick Lvnch : 8950.00
[62202].

Rue Berri, maison en bois et brique. 
Lot 162-74 et partie du lot 75, terrain 
28 x 70, Edward T. L. Jackson à Thomas 
McCabe ; $1,400 [52212],

MAISONNEUVE
Avenue Letourneux. Lot 8-71. terrain 

c’e 25 x 100, vacant. Bruno Oharbon- 
neau à Joséphine Peltier, épouse de 
Alfred St Pierre, $475.00 [52203],

MILE END
Avenue Shamrock, vacant. Lots 10­

1022 et 1023, terrains de 25 x 160 chacun. 
The Shamrock Amateur Athletic Asso­
ciation à Timothy H. Crowe ; $350.00 
[62163].

Rue Cadieux, maison en pierre. Lots 
137-141 et 142, terrains de 42.6 x 87 6 cha­
cun. Le village de St Louis du Mile End 
à Léon Plché ; $1,600 ; [52213].

Rues St Laurent, Be tubien etc. Lots 
10-746 à 749, 761 à 760, 769 à 781, 783 à 813, 
815 à 818, terrains vacants. James 
Baxter à l’Institution Catholique des 
Sourds Muets, $25,000 [52266].

Rue Robin No 175 maison en bois. Lot 
184. terrain 40 x 71, Antoine Berrichon à 
Adèle Lord, veuve de Prudent Jalbert, 
$450,00 [52171]. .

Rue Robin No 175 maison en bois. Lot 
184, terrain 40 x 71, Mme veuve Prudent 
Jalbert à Synan McTigue, $575,00 [62172].

Avenue ShamrockLots 10-1014 et 1015, 
terrains de 25 x 150 chacun, vacants. 
The Shamrock Amateur Athletic Asso­
ciation à Chas. F. Shea ; $350.00 [52232.]

Montréal, 28 juin 1894.
__Les vacances sont arrivées ; la
chaleur a chassé de la ville les per­
sonnes possédant assez de capitaux 
pour faire la clientèle des agents 
d’immeubles ; aussi la propriété 
foncière languit et, sans les quelques 
ventes qui se font encore dans les 
nouveaux quartiers et dans les vil­
lages environnants, il y aurait calmp 
plat. Mme James Howley paraît 
liquider ses placements en les ven­
dant à M. Charles B. Falardeau, à 
des prix qui ne couvrent guère plus 
que les hypothèques. M. Baxter 
revend les propriétés qu’il a dû re­
prendre de la faillite Thompson. 
La résidence de M. Geo. Bishop, rue 
Dorchester, a été vendue $14,650.

Les lots à bâtir ont rapporté les 
prix suivants :

Fï/fe ; LK TIED
Rues l.agjuchetière.................................... 65 c

“ Saug'uinet (nord)..........................  884c
“ Souvenir............................................ 65 c
*' de Lévis (Hocb.).............................. 684c

Avenue Chicago..............:........................ 37 ce
Maisonneuve :

Avenue Letourneux.................................. 23Jc
Mile-End ;

4venue Shamrock...................................... 4|c
Côte El Antoine :

Avenue Windsor...................................... 12 o
“ Mont Plaisant........ ............ .. 66 o
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Comme on le voit, les lots à bâtir 
ne sont pas actifs ; mais, d’un autre 
côté, les prix ne paraissent pas bais­
ser.

Voici les totaux des prix de vente 
par quartiers :
Quartier Ste-Marie................................. $ 4,600.00

“ Bt.Jaïques................................ 21,160.t.0
“ St-Louis................................   7,760 00
“ St-Antoiue.................................... 28,800 00
“ Ste-Anne.................................. 7,600.00
" St-Jean-Baptiste.. ............... 26,300.00
'• St-Gabriel...................................... 4,000 00
" Hochelaga...............................  9,600.00
“ St-Dénia............................... 2,360.00

Maisonneuve........................................... 475.00
Mile-End................................................. 28,325.00
Montréal annexe.................................... 600.00
Ste-Cunégonde....................................... 8,500 00
St-Henri.................................................. 7,200.00
COte St-Antoine................................ 15,486.57

Total...............................  $169,735 67
Semaine précédente............................ 268,508 43
Ventes antérieures.................................  4,172,706.61

Depuis le 1er janvier.............................$4,610,950 61

Semaine correspondante. 1898........ $136,021.71
“ “ 1892........ 552,866 07
“ “ 1891........ 179,249.65

“ 1890.......... 174,233.14
•• » 1889 ......... 95,923 70
“ “ 1888........ 277,812 03

A la même date 1893.. 
1892. 
1891. 
1890. 
1889. 
1888.

.... $6,664,895 98 

.... 7.691,674 40 
.... 6,997,973.05
.... 6,063,891.87
.... 4,602,436 35
.... 4,184,111.62

Les prêts sur hypothèque devien­
nent plus calmes, les placements
sur bonnes garanties sont plus diffi­
ciles à trouver et les capitalistes, qui 
ne veulent prêter que sur des pro

certains quartiers seulement, n’ont 
pas autant de demandes qu’ils vou­
draient. Les taux sont tout au plus 
soutenus. Il y a un prêt de $1,574 
à 3 p.c., c’est une affaire de famille; 
trois à 5 p.c. pour $1,000, $3,000 et 
$6,000 ; deux à 5£ p.c. pour $3,000 
et $7,000. D’autres prêts de $5,000 
à $6,700 portent 6 p.c. Les autres 
sont à 6 et 7 p.c.

Voici les totaux des prêts par ca­
tégories de prêteurs :

................. $7,600

................. 9,000

6,900
......................... 49,462

La Contraction
Contrats donnas pendant la semaine termi­

née le 23 Juin 1894
Chez MM.Perrault,Mebnard <fc Venne 

Architectes.
Rue Drummond,.—Résidence à 3 éta­

ges.
Charpente et menuiserie, James 

Shearer.
Ouvrage en acier, Loignon Frères. 
Propriétaire, Léopold Rodier.

Rue St Jacques.—Marché St Antoine, 
reconstruction.

Entrepreneur général,Ray mond Char- 
trand.

Propriétaire, La Cité de Montréal..
Rue Notre-Dame.—Maison en pierre 

et brique à 4 étages,magasins etbureaux, 
réparations.

Chauffage et plomberie, Lamarche et 
Leclerc.

Propriétaire, Adolphe Roy.
Chez MM. Perreault & Lesage, 

Architectes.
Rue Notre Dame. — Coin Versailles, 

une bâtisse à 3 étages, 4 magasins et 4 
logements.

Charpente et menuiserie, A. Piché. 
Propriétaire, F. Laforest.

Rue Notre Dame—Bâtisse à 3 étages, 
2 magasins et logements.

Maçonnerie, N. Duford.
Acier, Dominion Bridge Co. 
Propriétaire, John Kane.

NOTES
Les Pères Oblats font paver en pierre, 

de larges dimensions les abords de leur 
église d^e St Sauveur, Québec, et doivent

,TIS la couverture de cette église qui est ac­
tuellement en fer blanc.

Lies de prêta........ ..
Assurances.........
Autres corporations..
Successions...............
Particuliers...............

Total......................
Semaine précédente... 
Semaines antérieures.,

$72,062
111,103

3,133,835

Depuis le 1er janvier 1894 

Semaine correspondante.

$3,317,000

1893.. ..
1892.. ..
1891.. ..
1890.. ..
1889.. ..
1888.. ..

$287,930
68,287

112,500
111,450
116,360

67,143

A la même date 1893........................... $4.061,555
1892.
1891.
1890.
1889.
1888.

2,825,006
3,800,863
2,471,376
2,180,800
2,268,951

Des soumissions cachetées et adres­
sées au soussigné seront reçues d’ici an 
oinq juillet prochain, pour les répara­
tions suivantes : Couverture nouvelle 
en fer blanc, réparations aux murs et 
charpentes, etc., et.c- Les plans et de­
vis sont déposés en la maison presbyté- 
riale de St Timothée d’ici au cinq juil­
let prochain, où ils pourront être exa­
minés tous les jours aux heures de 
bureau. Nous ne nous engageons à ac­
cepter ni lapins basse ni auoune des 
soumissions. Par ordre des syndics de 
la paroisse de St Timothée. E. Lange- 
vin, prés, des syndics.

M. David Ouellet, architecte, de Qué­
bec, prépare en ce moment les plans et 
devis pour les travaux suivants : Un 
presbytère en bois pour la paroisse de 
Notre Dame de la Garde ; 40 x 34, à 2 
étages, fondations en pierre, toiture en 
tôle galvanisée. Une église à Connor’s, 
comté de Témiscouata : 90 x 44, bois sur 
fondation en pierre, couverture en bar 
deaux. La menuiserie et la décoration 
de l’intérieur de l’église de St-François, 
Témiscouata. Un clocher pour l’église 
de St-Eleuthère, comté deKamouraska

On dit que la Compagnie des Chars 
Urbains de Montréal, a l’intention de 
construire une vaste usine d’électricité 
pour son pouvoir moteur, au centre de 
la ville, quelque part entre la rue Ste 
Catherine et le carré Dominion.

La ville de Knowlton, P. Q. a fait pré­
parer des plans pour la construction 
d’égouts ; U est aussi question de la 
construction d’un aqueduc pour cette 
ville.

Le conseil de ville de Hull a décidé 
de construire un marché ; un comité est 
chargé de choisir l’emplacement.

M. H. Black, de St Jean, doit cons­
truire à Iberville une manufacture d’é­
viers en poroelâihé (?) Cette manufac­
ture devra employer Annuellement 40 
ouvriers. La municipalité d’Iberville 
lui accorde une subvention.

MM. Perrault, Mesnard & Venne ont 
reçu les soumissions pour l’intérieur de 
l’église St Gabriel, Rlontréal. Les con­
trats doivent être donnés aujourd’hui.

M. Maurice Perrault (de la société 
Perrault, Mesnard et Venne) et M. Eric 
Mann, ont été chargés de préparer des 
plans pour les hôpitaux civiques de 
Montréal.

Messrs, Perrault & Lesage demande­
ront des soumissions cette semaine pour 
les différents ouvrages pour une bâtisse 
de banque et deux magasins et loge­
ments rue Notre’ Dame coin de la rue 
de la Montagne. La bâtisse de banque 
devant être oocupée par une succursale 
de la banque d’Hochelaga, le tout pour 
Mde. Jos. Théorêt. Ces Messieurs de­
manderont des soumissions la semaine 
prochaine pour deux magasins et loge­
ments pour James Kelly,Ecr., rue Notre 
Dame, et pour un magasin et logements 
pour D. Gallery, Ecr., rue Notre Dame.

NOTES FINANCIERES

----Les-produotears-desuore d’érable du
du Vermont comptent obtenir cette an­
née, $100,000 de la prime aocordée par le 
tarif McKinley à la production du sucre 
indigène.

M. Cannon, le célèbre bi-métalliste de 
New York, vient d’adresser une com­
munication sons forme de lettre à la 
conférence bi-métalliste de Londres. A 
son avis, la solution du difficile problè­
me du bi-métailisme dépend surtout de 
l’Angleterre qui aura à décider si les 
hôtels des monnaies des différentes na­
tions doivent se rouvrir à la frappe de 
l’argent, ou si la démonétisation du mé­
tal blanc sera complète et irrémédiable, 
M. Cannon a monté qu’en attendant une 
solution, les Etats-Unis ont été obligés 
d’arrêter la frappe de l’argent et d’a­
dopter le monométallisme or. Il a in­
sisté sur l’importance et la nécessité 
d’une fixation des valeurs relatives de 
l’or et de l’argent, car si l’or devait ser­
vir seul comme intermédiaire monnayé 
dans le monde civilisé, que devien­
draient les immenses circulations mo­
nétaires argent des Etats-Unis, des 
Indes, de l’urient et de diverses Répu­
bliques Américaines, sans parler des 
stocks formidables d’argent retenus 
dans les caves des grandes banques eu­
ropéennes, en garantie d’une notable 
partie des billets qae ces banques ont 
émis ? Enfin, M. Cannon oonclut à la né­
cessité absolue d’une entente bi-métal­
liste internationale, ce eh quoi il semble 
être d’accord aveo le sentiment général 
tant en Europe qu’en Amérique.


